




SOUS 48 HEURES VOUS RECEVREZ
VOTRE COMMANDE...

TOUT LE MATERIEL ANNONCE DANS CETTE PAGE
VOUS NE LE TROUVEREZ QUE CHEZ « CIRQUE - RADIO »

MATERIEL AMERICAIN« M

UNIQUE EN FRANCE
LAMPE TEMPETE PORTABLE A
PETROLE « DIETZ ESTA »,
« RAiLROAD LANTERN », pro-
venant des SURPLUS AMERI-
CAINS. Complètement démonta*
bte. Verre en PLEXIGLAS, forme
bombés. C-r î lle de protection
pour verre et réserve à pétrole
Dérrcntable en 3 parties. Rem-
plissage du réservoir instantané.
Livrée avec mèche en coton.
Eclairage progressif suivant les
besoins. Dim. : Haut. 250 mm.
Diam

MATERIEL ANGLAISUNIQUE
UNE SERIE UNIQUE DE CONDENSATEURS

« SIEMENS », « TELEFUNfCEN », « BOSCH »,
« ESGHO ».

CONDENSATEURS « SIEMENS » modèle réduit Bc î-
rier aluminium, .sorties par fils ou par cosses. Pattes
de fixation, haute qualité.
1 X 0,5 - 750 volts
2 X 0.5 - 750 volts
4 - MF 150 volts .
CONDENSATEURS « SIEMENS » pour poste de

grande classe TROPICALISE5— 20” + 60» TUBE ALUMINIUM.
32, MF 275 volts 120

ICO MF 50 volts 65

500

30COMMU-
TATRICES 1435

45
170 mm. Recommandé

f J pour TOUS USAGES. TRF-S RO-
BUSTE. TRES PRATIQUE. Va-

725

Ü;.i
ALSTIIOM )> If

60 MF 15 volts 40
32 MF 50 vclts 50

leur : 1.500 fr. Prix
Mcceie RADIO-TELECP^HIE MILITAIRE. Entrée 24

* 00 millis, entièrement filtrée
7EN3 CN par 3 condensateurs

et 2 ss' fs de filtrage gros modèle,
su: châ ssis. Poids 8 kg 500.

1.200

volts, serbe ICO vc
en SA: MATERIEL PROFESSIONNEL

l .OOO CONDENSATEURS ELFCTROCH:MIQUES
TROPICALI5FS ET ÉTANCHES

Marque « AEROVOX *de très haute cualité
0,5 MED. 5DO VDC. Service. Bcî t .er métal à pattes
de fixation. Prix

UN OUTIL INDISPENSABLE
POUR LA FERME, LES BUCHERONS. LES FORESTIERS.
LES MONTEURS DE LIGNES ELECTRIQUES et TELE-

PHONIQUES, etc... etc... iMADE IN U.S.AT
GRIFFES pour monter après les arbres, les poteaux.
Fixation rapide Sf -CURIT- ABSOLUE. Se marte INS-

• TANTANEMENf Complet et emballage d'origine avec
g courroie? d'r fixât or-
8 TRES LFGFR Ma poire 2 Rdosl .

CONDENSATEURS TROPICAUX
« SIEMENS »

La fameuse série STEATITE, modèle tubulaire iné-
galable. Pratiquement INCLAQUABLES, supportant
des tension? crr.s élevées. Recommandes peur lous
appareils de précision. Dimensions : longueur va-
riant de 18 à 30 mm. Diamètna variant de 6 à

• 0 mm.
220 of 110-350v 35

! 000 pf 50C-l':GCv 30
2 500 pf 330-750v 45
5 000 pf 25(V750v 45

13 CX pf Ii0-330v 50
0.1 250/750 V.
SERIE DE CONDENSATEURS

PROFESSIONNELS
Pour colonies. Postes ondes cou'tes. Laboratorer,. 1
etc. « SIEMENS ». « TELEFUNKEN », « BOSCH ». |
etc..., etc . ircpicalisés serties sous pelles de
verre ou stéatite. Bo îtier métallique étanche
avec pattes de f xation. Ces condensateurs sert ?.vendus 50 % au-dessous de leur valeur réelle

D m*usions - '

30 X 25 X Hûmm 125
31 X 31 X 1Omrn 125
50 X ! '3 X 2‘imm 150
56 X 45 XlCmm 150
3DX 30 X !CtruTi 150
55 X 45 X 20mm 170

i£
îr -e<é :ectrcc"

Le tc..t
valeur 7 COC francs. Prix

UNE BELLE AFFAIRE !
R E L A I S REGULATEUR ELECTRO-

MAGNETIQUE DE PRECISION f
'.'ci la, axe monté sur biilcs. Moqye-|~.s~t c ’horlogerie à échappement £p;ir 0,

de multiples utilisations
PAR EXEMPLE :
ALLUMAGE et EXTINCTION automa -
* eue ces vitrines.
ALLUMAGES DIVERS p. intermittence.
ETABLISSEMENT et COUPE d’un circuit

100 UTILISATIONS POSSIBLES
Fcnctlcnna sur 110 volts alternatif et continu

220 volts

70
33C pf 11C-350V 35

1 10G pf 11C-35ÛV 40
3 OCO of 350-750v 45
5 000 of 750-22b0v 60

10 000 pf 500- 1500v 60
1O0

'I '- n

6
% SIi

600O M I » • « I « «

SURPLUS U.S.A.
10.000 MAGNIFIQUES ISOLATEURS

américa^s en perce a -ne. Conviennent
pour toutes les catégories d'antennes.
Supports ce câhio.s, i gués t£Ifgraphi-
ques et te îèphonï Ques, etc., etc. 5e
visser.* sur poteaux arbres, murs, etc...
Longueur telale 130 mm.
Longueur de i’isolstepr 55 mm. Fixa-
tion par vis. ack?r spécial inoxydabie.
La pièce ,

» avec
Résistance bobinée de 170 ohms en SERIE

PRIX DE L’APPAREIL
RESISTANCE 170 ohms BOBINEE

s>

500
65 G.5MF. 160-500 volts

0.5MF. 175-5C0 volts
IMF. 50*0- ' 500 volts
2MF. 160- 50C volts

2 X 0.1M=. 250-750 v.-‘IMF. 250- 750 volts
10 4- 4M". 120-ICO volts —0 -}- 70* 1 prati -
quement inclaquabfe. _ SE REFORMANT après
caquage. Dim : 55 Xb0 x 45 nm. 195
TOUS CES CONDENSATEURS SONT PART CU-
L1EREMENT RECOMMANDES.

UN INSTRUMENT UNIQUE L.
VOLTMETRE COMBINE

à CADRE MOBILE
M f LL ( AMPEREMETRE

Type à sr.casirer. Boî tier chromé avec
collerette de fixation, par 3 vis. 3
ECHELLES de lecture en VOLTMETRE

de 0 à
2° - de 0 à 150 volts

de 0 i 300 volts
Commandées par Boutons poussoirs
MiLU AMPEREMETRE gradué de 0
à 10 mrllis. Cet eopassil est COM
PLETEMENT BLINDE.

J amène du cadran : 55 mm.
Dimensions totales : 95 X 75 mm. -Prix

CONDITIONS SPECIALFS PAR QUANTITES
2.000 FERS A SOUDER

SURPLUS USA1® 5 volts

30
Modèle droit, POUR 'OUTES SOUDURES, Chauffage
au GAZ - CHARBON - FEU DE SOIS, etc.
Panne CUIVRE ROUGE, tige dro te à rouroe facile
Longueur variant de 15 à 25 ern

SERIE <f ANGLAIS »
et ( t AMERICAINS » 75

MATERIEL ALLEMAND1 200 Condensateur mica, extra plat. Serbe par cosses
ou fils. Encore un article recommandé.

Marques . DUBfLIER ou MlCAHOLD
150 PF 1 500 VDC 15
600 PF 2 200 VDC 25

1 20C Pr 2 200 VDC 30

MANIPULATEUR « SIEMENS » de très fable encom-brement Mode B REGLABLE permettant l'utilisation
dans plusieurs POSITIONS. Contacts ARGENT MASSIF,
réglages des contacts par 2 vis de blocage. Dimen-

' 375

NOUVEAUTE !...
REGULATEUR DE PRESSION
peur DEGIVRAGE ck? circuits
” je- 'figues avec ccntacteur
a aiTrique permettant d'action-ner % RELAIS $ ou autres ap-
ci'ehs. Convient également
PCU' fabrication de frigidaire,
“cL.strie thermique et condi-
ic -ms.rjant Livré avec bouton,

* st plaque indicatrice de
f.x2 t;cn

5 C00 FF 1 500 VX 35
1 COO PF 2 200 VDC 30
4 000 PF 2 200 VDC 40

sions 65 x 28 mm
ENSEMBLE CASQUE-MICRO

600 CASQUES 2 ECOUTEURS « TELEFUNKDN »
Type AVIATION à double blinda-
ge, Très haute SENSIBILITE par
AIMANT SPECIAL à grande puis-
sance. Résistance interne 4.50C
ohms. Protège-orei . les ?n caout -
chouc, serre t ête réglable par cour -
roies . MICRO SPECIAL miniature
ULTRA-SENSIBLE à GRENAILLE
SPECIALE CRISTALLISEE, Mcntcn-
r-:ère réglable par courroe permet -
tant de régler le micropuone à dis-
tance de le bouche.
Valeur iO.COO francs.
PRIX FANTASTIQUE DE L’ENStMBLE .... 1.900
TRANSFO MICRO SPECIAL « Teîefunken

SENSATIONNEL
0.1 HFD Mica 250 VDC 50

a—iiii—i^wiiimia m m
MADE IN ENGLAND

Condensateurs tubulaires carton anglais, « Ge-
neral Electric Coloration » complètement im*

prégn. 0,1 _ M-D. 350/750 VDC
Far 100 pièces
Anglais « WORK ING *0,01 MFD. 350/750 VDC. Prix
Par 100 pièces

CONDENSATEURS BOITIER METAL
Condensateurs trcpicafisés anglais « WORKING »
Bo î tier métal clenche. Sorties par cosses. Pat -
tes di? fixation 1 MFD. 250/350 VDC. 140/160
degrés. Dim. ; 60 x 45x 20 mm 95
Par ICO pièces
2 MFD. 250/350 VDC. 100/160 degrés
Dimensions : 65 X 45 X 26 mm
Par ICO pièces
2 M"D 150/250 VDC. 100/ 160 degrés.
Dimensions : Z5 X 45 X 20 mm 100
Par lOC pièces

275 16
15POUR POSTE A GALENE !...

NOUVEAUTE...
PASTILLE SPECIALE ANGLAISE A KATOXYDI P-e-q'acant la galène, avec 2 CHERCHEURS :
1 CHERCHEUR fii de zinc pour courtes distances,

i CHERCHEUR graphique pour longues distances.
Rsc-e-che à POINT FIXE ( aucun tâtonnement ) .

EN BOITE CACHET ÉE

12
11

275*PRIX DE L'EN5EM3LE
C.V. sy'-’e M:ca « SIEMENS », bakélite à lames

Très faible encombrement.

40 85 AMPLI ET POSTE DE TRAFIC
IIO SUPERBE COFFRET TELEFUNKEN en bois traité, M

peint gris acier, 2 poignées portables. Tous les an-gles et coins renforcés. Couvercle à 4 attaches auto- c
mallques de sûreté.
Convient pour la fabrication d'ampli et poste de r
trafic Dimensions : 475 X 380 X 270. Prix ..

m 80 IOO
190

C. V. :ard 0.5 .... 95 v?• t « ••« «

0.259 90 90
450 «

OzCIRQUE-RADIO MJUSÜB OUVERTE TOUS LES JOURS ï COMPRIS SAMEDI ET LUNDI ?
Fermée Dimanche et J o u r s de f êtes S

24. boulevard des Filles-du-Calvaire, PARIS (XI*) — Mé t r o ; Filles-du-Calvaire, Oberkampf — C.C.P. Paris 44566 8Téléphone : ROQnette 61*08, à 15 minutes des Gares d’Austerlitz, Lyon, Saint-Lazare, Nord et Est. |ÉEAPEDITIoys ; France : contre mandai à la ede ou contre rembomsi. Colonies : 1/2 à la crie. Le solde contre remboursf -A10 % AUX CONSTRUCTEURS - REVENDEURS - DEPANNEURS - ARTISANS §
Demandez notre nouvelle liste de matériel en stock « Octobre 1950 » - Envoi gratuit. maanBgamgcBMwJ
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qualité est très satisfaisante.
Des essais analogues ont été
faits à Genève et Zurich.

le même canal, un signal fort
et un signal faible, d’ampli-
tude au moins 10 fois moins
forte. Le signal faible est re-
çu par un récepteur spécial,
le signal fort par un récep-
teur normal sans aucune per-
turbation du signal faible.
Inversement, le signal faible,
même s’il est 100 fois moins
intense que
n’est pas gêné par lui. En ra-
diodiffusion, le système per-
met la transmission simulta-
née de deux programmes
par une même action. En ou-
tre, la clé d’un signal chif-
fré peut être transmise par
le deuxième signal, qui ne
peut être reçu que sur un ap-
pareil spécial. Le procédé
pourrait être obtenu en « té-
lédiffusion » ou « pbonévi-
sion ».

La vente des lampes de ré-
ception a culminé aux U.S.A.

1950 avec 33 mil-
lions de tubes contre 25 mil-
lions en février et 14 en
mars 1949, Les ventes ont
presque doublé, passant de
40 à 80 millions, pendant le
premier trimestre. La ven-
te des tubes cathodiques a
triplé, passant de 637 00Û
pendant le premier trimes-
tre 1949 à 643 000 pendant
le mois de mars 1950. N

(Broadcasting ).

en mars
le signal fort,

Les cours publics gratuits| l/arrê t é ministériel du 25
du Conservatoire des Arts et j septembre 1950 (/. G. du 28
Métiers pour 1950-51 com- ! septembre) portant réparti-
meneeront au début de no-
vembre. Deux grandes divi-
sions : enseignement écono-
mique et enseignement scien-
tifique.

tion de crédits, octroie à la
Radiodiffusion une somme
de 188 779 000 fr. en complé-
ment des crédits du budget
de 1949. Sur ces crédits, 90
millions sont affectés aux
traitements, émoluments et
salaires, 8 millions aux émis-
sions artistiques, 24 millions
aux émissions d’information,
8 millions à Alger, 4 à Tunis,
23 à Brazzaville, 0,4 aux An-
tilles et à la Réunion , 18 mil-lions aux indemnités et sup-
pléments de traitement.

Dans l’enseignement scien-
tifique, nous relevons : élec-
tricité appliqué à la traction ;
électricité industrielle, élec-
trochimie, électronique, ra-
dioélectricité, t e c h n i -
qties d’enregistrement, de
transmission, de reproduc-
tion des sons et des images.

tBroadcasting, 3/4/50).
En 1949, dix constructeurs

o n t fabriqué
récepteurs contre

mexicains
116 000
71000 en 1948 Les importa-
tions de postes se sont brus-
quement effondrées en 1948 ;
par contre, les importations
de lampes ont monté de
51 %. Du fait de la dévalua-
tion du pesos, le prix des
postes importés des Etats-
Unis s’est aeçru de 40 %.

(Funk'Fachhàndler).

De nouvelles normes d’en-
registrement sur disque et
sur bande on été approuvées
par une commission techni-
que de la National Associa-
tion of Broadcasters et mises
à l'enquête. Elles complètent
les normes d’avril 1949 et
peuvent être procurées sur
demande adressée au Cen-
tre technique de l’Union eu-
ropéenne de Radiodiffusion,
32 A* Albert Lancaster, Bru-
xelles.

Les élèves de plus de dix-
huit ans, désirant participer
aux examens de fin d’année,
doivent se faire inscrire au
secrétariat du Conservatoire,
292, rue Saint-Martin, Paris

Le National Bureau of
Standards vient de mettre au
point une nouvelle machine
à calculer électronique. Lors-
qu’on lui pose la question :
« Combien de fois le nombre
99 999 999 977 est-il divisi-
ble ? », celte machine répond
qu’on ne peut le diviser que
par 1 ou par lui-même. Mais
pour trouver que c’est un
nombre premier, la machine
effectue en trente secondes
environ 80000 opérations de
vérification, qui demande-
raient deux mois à un calcu-
lateur humain travaillant huit
heures par jour !

(30-
Les conditions rie rémuné-

ration des apprentis demeu-
rent fixées par les contrats
d’apprentissage, qui n’en-
trent pas dans le champ d’ap-
plication du récent décret
fixant le salaire minimum
garanti.

Les revenus de la Radio-
diffusion am éricaine au-
raient augmenté de 10 % en
1949, atteignant 460 millions
de dollars, cette augmenta-
tion étant due aux émissions
de télévision.

La station d’AUouis com-
portera deux émetteurs fonc-
tionnant respectivement avec
200 et 250 kW. Le premier
sera achevé en 1951.

Les émissions à modula-
tion d’amplitude rapportent
424 millions, en accroisse-
ment de 4 %, mais les dé-
penses ont augmenté de
5,5 %.

* L’émetteur
FM de Berne émet tous les
soirs de 20 h. à 21 h. 45 des
enregistrements de magné to-
phone sur 93 MHz avec une
puissance de 700 W. La por-
tée atteint 15 à 20 km. La

expérimental
M. Raymond Wilmotte a

présenté récemment à la F.
C. C. un nouveau système de
transmission à modulation
de fréquence, permettant
l’envoi de deux signaux sur

Directeur-Fondateur :

J.-G. POINCIGNON
Administrateur :

Georges VENT1 LLÂRD

de télévi-
sion accusent un revenu de
34 millions contre 58 mil-
lions en 1948 à 24 millions
lions de d épenses, si bien que
les pertes passent de 15 mil-
ce, le revenu est de 2,8 mll-
en 1949.

Les émissions

«
Direction-Rédaction :

PARIS
25, rue Louis-le-Grand
OPE. 89-62

FOURNITURES GÉNÉRALES En modulation de fréquen-
ce, le revenu est de 2,8 mil-
lions pour 114 stations origi-
nales et 167 relayées. La per-
te nette atteint 3,5 millions,
3 stations seulement n’ayant
pas enregistré de déficit,

( Broadcasting ).

TOUT LE MATÉRIEL D’INSTALLATION
ET APPAREILS ELECTRO-MENAGERS

CP. Paris 424- i S
Provisoirement

tous tes deux jeudis

ABONNEMENTS
France et Colonies

Un an : 26 numéros : 750 fr.
Pour les changements d 'adresse
prière de joindre 30 francs de
timbres et la dernière bande.

E V A IV T la hausse
continuelle de nos

frais généraux, nous
nous voyons obliges de
majorer légèrement le
prix de vente au numé-ro. D'autre part, le prix
de l’abonnement annuel
est porté à 750 francs
pour vingt-six numéros*

DM A I S O N F O N D É E E N 1 9 3 8 • NOUVELLE DIRECTION

29/ r« des Vinaigriers, PARIS 10
TEL. : BOT. 99-09

^ Livraisons à domicile sur PARIS à
EXPÉDITIONS FRANCE, COLONIES

Catalogue sur
demande.

e

PUBLICITE
Pour (a publicité et les

petites annonces, s'adresser à la
SOCIETE AUXILIAIRE

DE PUBLICITE
142, rue Montmartre. Paris i 2*)

ITél. CUT. 17-28)
C.C P. Paris 3793-60 GW
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5La guerre aux parasites4»

«

le plan international |z sur
3

qu’à 2 kW, englobant ainsi les moteurs d’ascenseur.
Ces appareils sont ceux destinés à être branchés sur
un réseau dont la tension entre conducteurs n’est pas
supérieure à 750 V, celle entre conducteur et terre res- i
tant inf érieure à 375 V. La traction électrique (même
tramways et trolleybus) et les émetteurs d’ondes res-
tent exclus.

La tension terminale perturbatrice à ne pas dépas- f
ser a été fixée à 1500 microvolts, sous réserve d’une i
certaine marge, destinée à couvrir les erreurs de 3
mesure. "

L’examen des divers types de perturbations, quant -

à leur caractère et à leur intermittence, permettra de I
rechercher le domaine où le contrôle des mesures de 1
tensions parasites est techniquement réalisable.

PARASITES VISUELS
L’expérience des pays où la télévision est régulière-

ment exploitée montre que le nombre des plaintes
reçues quant aux perturbations visuelles est beaucoup z
plus élevé que celui des plaintes visant les parasites
auditifs. En Angleterre où il y a 12 millions d’audi-
teurs et 500.000 téléspectateurs, les plaintes coneer- .
nant 1rs parasites de télévision sont relativement
dix fois plus nombreuses que celles concernant la :
radiodiffusion. |

Pour la télévision, les principaux perturbateurs |
sont : les téléviseurs cux-mêmss (qui se brouillent réci- .
proquement ), les automobiles et enfin tous les autres i
appareils électriques.

Pour supprimer les parasites des automobiles, l’in-
dustrie anglaise a mis au point un dispositif rédui- |
sant le champ perturbateur à 50 microvolts par mètre
à 10 mètres de la source. Les machines à coudre ont §
aussi bien des brouillages sur la conscience, si l’on f
peut dire.

A guerre aux parasites se présente sous des aspects
multiples, selon le point de vue auquel on se place.
Nous connaissons déjà, sur le plan national, ses

I aspects juridique et technique. Mais elle a aussi un
| aspect international, qui n’est pas le moins intéres-

sant.
En 1933, la Commission électrotechnique internatio-

b nale et l’Union internationale de Radiodiffusion
§ créaient le Comité international spécial des pertur-
: bâtions radioélectriques, qu’on a l’habitude de désigner
ï par ses initiales : C.I.S.P.R. Depuis quinze ans qu’il
b existe, ce comité a effectué un très important travail

de préparation, essentiellement dû à l’activité de ses
b experts sur le plan technique. Après sept années

d’hiatus, cette activité a repris en 194fi à Londres,
puis en 1947 à Zurich. Mais elle n’a pu bénéficier de

1 l’appui des organismes internationaux de radiodiffu-
sion, l’U.I.R. et l’O.I.R. n’ayant pas alors cédé la place

= à l’U.E.R.
En juillet dernier, une importante réunion plénière

s’est tenue à Paris meme, qui a été amenée à prendre
- des décisions de principes importantes. La Belgique,

le Danemark, les Etats-Unis, la Finlande, la France,
: la Hollande, la Grande-Bretagne, l’Italie, la Norvège,
I la Suède et la Suisse s’y trouvaient représentés, sans
I compter les représentants clés organismes internatio-
: naux de téléphonie (C.C.I.F.), de radiocommunications
l ( C.C.I.R.) et de radiodiffusion (U.E.R.). Au total, vingt-
| deux organismes européens de radiodiffusion étaient

É présents ou représentés.
m

CONTROLE DES PERTURBATIONS
b Le comité de contrôle examina les réponses du ques-
I tionnaire concernant la législation antiparasite dans

les divers pays. Il s’agissait de poser certaines valeurs
numériques et certaines règles qui pourraient inspirer
utilement les législations nationales. Ces recomman-
dations ne visent que les bandes de grandes ondes

| (15(1 à 285 kHz> et de petites ondes (525 à 1 605 kHz),
la bande intermediaire de 285 à 525 kllz se trouvant,

s par le fait même protégée. Quant à la bande de 40 à
250 MHz, concernant la télévision, sa protection ap-
parut souhaitable sans qu’on pût encore recommander

1 des valeurs précises.
APPAREILLAGE A ANTIPARASITER

i L
-

=

E
I

!

i

i
i

MESURE DES PERTURBATIONS
La mesure des parasites est faite au moyen de |

I’ et appareil type C.I.S.P.R. » qui avait été réalisé, dès i
avant la guerre, par le Laboratoire U.I.U. de Bruxelles.
Depuis, les divers pays ont apporté à cet appareil nor-
malisé un certain nombre de modifications. Puis le b
comité a examiné les réseaux de couplage, les géné-
rateurs d’impulsions présentés et mis au point diverses
spécifications apportées à l’appareil normalisé.

LUTTE CONTRE LES PARASITES
Un certain nombre de progrès ont été enregistrés

au cours de la lutte contre les parasites dans les divers I
pays. Il est réconfortant de constater que. sur 11 dé- ?
légués, 10 ont accepté le principe d’un appareil unique |
de mesure ou d’étalonnage, construit par une nation |
déterminée et contrôlé par elle. Le comité devra pres-
crire un équipement C.I.S.P.R. de mesures ou étalon- »
nage au moyen d’une spécification plus précise. Une
terminologie internationale adéquate sera préparée
d’accord avec les comités C.C.I. IJ a été constaté que i
la valeur efficace de la tension perturbatrice constitue
une bonne mesure de l’effet perturbateur.

Inversement, la susceptibilité des récepteurs aux
perturbations est également mise à l’ordre du .jour
des travaux.

IJ est intéressant de constater que. contrairement
à ce qu’on aurait pu croire, la réunion plénière
CJ.S.P.é V, est entrée dans le domaine des réalisations
positives et que, dépassant le stade des échanges d’in- I
formations, elle a mené à bien un travail constructif. b
Ajoutons qu’elle a été aidée puissamment dans sa I
tâche par le Comité électrotechnique français.

Jean-Gabriel POINCJGNON.

*

*

|
|

Les recommandations C.I.S.T.R. ne s’appliquent pas
I aux « grandes installations électriques nationales »
: (lignes de transport, chemins de fer, etc...), mais seu-
: lement aux appareils domestiques, industriels et com-
b merciaux d’une puissance inf érieure ou égale à 1 kW.
b A cet égard, on peut remarquer que la législation
s française met en cause les machines tournantes jus-

»
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La signification des courbes
Electro-Acoustiques des Haut-Parieurs

ES Laboratoires des Etablis-
sements AUDAX
comptent parmi les mieux
équipés de France dans le

domaine électro-acoustique —
sont en état de donner, pour cha-
que type de haut-parleur, sa cour-
be de réponse acoustique en
fonction des différentes fréquen-
ces.

du temps, un écran dérisoire, et
si '* on relève les caractéristiques
acoustiques de l'ensemble dans
les conditions d'utilisation, on

trouve évidemment des résultats
quelquefois différents de ceux
relevés en chambre sourde.

Faut-il conclure que les cour-
bes de référence sont inutiles ?
Evidemment non car elles consti-

reproduction... ou les fréquences
dangereuses pour un poste insuf-
fisamment filtré par raison d'éco-
nomie.

Elles permettent aussi d'appré-
cier si un relevé dans les fréquen-
ces aiguës peut utilement com-
penser la perte due à un excès
de sélectivité : Ce ne sont là que
deux indications.

L qui

Cette courbe est aussi indis-
pensable au technicien que la
courbe des sé lectivités d'un bo-
binage moyenne fréquence ou
que le réseau des courbes IP/VP,

d'une lampe finale.
Hais, l'interprétation de cette

courbe demande quelques ré-
flexions. En effet, elle a été
relevée dans des conditions bien
déterminées, avec un écran
acoustique de caractéristiques

écran qui parfois

ruçff AVK
ET US CtVCimOMJ N- ELCARACTÉRISTIQUE DE FRÉQUENCE N» li53 i Si

HAUT-PA1LIURftiÿarTyp» AliP,
bclIOUM /w
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connues
correspond à un baffle infini
— et relevée soit à l'intensité

Un technicien pourra toujourstuent pour le technicien une
précieuse indication qui lui per- en tirer quantité d'enseignements
met de déterminer les meilleures et il économisera ainsi beaucoup
conditions d'emploi de son haut- de temps, car ii pourra immédia-
parleur. Elles renseignent sur la tement choisir le haut-parleur
fr^puence propre de résonance convenant le mieux au but qu'il
dty haut-parleur, fréquence qu'il se propose d'atteindre sans pro-
est indispensable de connaî tre céder à des essais comparatifs
pour déterminer les limites infé- longs et coûteux,

rieures de ses possibilités de

constante, soit à tension constante.
Une telle méthode est indis-

pensable ; en effet, pour que
toutes les courbes de haut-par-
leurs soit comparables, il faut
qu'elles soient relevées dans des
conditions identiques et ces con-
ditions ont d'ailleurs été standar-
disées.

Mais il ne faut pas oublier que
les conditions de la mesure diffè-
rent parfois des conditions d'em-
ploi du haut-parleur. Ce dernier
était auparavant dans une cham-
bre sourde, avec un baffle infini,
et on l'utilise finalement dans un
local qui aura une durée de ré-
verbération plus ou moins grande
et avec une ébénisterie ou un
coffret qui constituera, la plupart

Mais, quoi qu'il en soit, c'est
toujours en utilisant un haut-
parleur AUDÀX que l'on obtien-
dra les meilleurs résultats, car un
technicien averti sait qu'il trou-
vera toujours aux Etablissements
ÀUDÀX des Ingénieurs compé-
tents et des Laboratoires bien
équipés au service de la plus
grande puissance industrielle fran-
çaise dans ce domaine, assurant
une production irréprochable aux
meilleurs prix.

4.C, atténué T̂a,s4 UionAieuîl (Seine) Téléphone:
AVR. 20-13eux
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UN ADAPTATEUR PERMETTANT L’AGRANDISSEMENT DES IMAGES EN TÉLÉVISION
ES Américains utilisent un [ parfois les détails les plus
nouveau dispositif inté* j intéressants. On peut agran-
ressant , 1' « clectronic ! dirt par exemple, le visage

TV magnifier », dont le sché- j d'un acteur, ce qui permet
ma est indiqué par la figure de mieux distinguer les jeux
1. U s'agit d’un adaptateur de physionomie, et suppri-
modifiant les ré glages de mer pendant quelques ins-
hauteur d' image, l a r g e u r , tants la vue du décor. L'usa-
THT et linéarité d’un télévi-
seur, dans le but d'agrandir
la partie centrale des images
du tube cathodique. L' image
nest , évidemment, plus com-
plète, en raison des dimen-
sions trop réduites du tube.
mais il peut ê tre intéressant
pour Vusager d*agrandir une
fraction de Vimage contenant

en service, en raison de l' ef -
fet de shunt. Le potentiomè-
tre de shunt de l'adaptateu/
est réglé une fois pour tou-
tes, selon la hauteur d'image
désirée pendant Vagrandisse-
ment ..

Le contact C permet de

ce potentiomètre n’ est plus
à retoucher.

P o u r augmenter la dé-
flexion horizontale, le con-
tact A shunte la résistance
sé rie d'alimentation de l' é-cran du tube de puissance
6BGÜ , par une résistance de
20 k Q. Le courant, au secon-
daire du transformateur de
lignes, a ainsi une valeur su-périeure.

L'alimentation THT de la
plupart des téléviseurs amé-
ricains est assurée par le re-tour du spot ; en augmentant

) la tension écran du tube am-
plificateur de lignes, il en est
de même de la THT. Au lieu
d'augmenter la dé flexion ho-
rizontale, on la réduirait , et
il en serait de même pour la
dé flexion verticale, ce qui
serait contraire au résultat,
recherché.

Pour obvier à cet incon-
vénient , V inductance varia-
ble du secondaire du trans-
formateur de lignes, &han-tant une fraction de cet en-
roulement secondaire, dans
le but de régler la largeur
d' image en modifiant le cou-
rant de dé flexion, est rem-
placé e, sur la position agran-
dissement , par un condensa-
teur de 0,05 \iF ( contact B ).

. Cette capacité ré fléchie au
primaire, comprenant Pauto-
transformateur THT, a pour
e f f e t de. réduire légèrement
la THT , dans un rapport
plus grand que Vintensité des
courants de dé flexion. Il en
résulte Paugmentation dési-
rée de largeur d' image.

L'appareil complet est pré-
senté dans un boî tier, com-
me indiqué par la figure 2.
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comprenant:
Ebénisterie grand luxe à colon*

nes, vernie au tampon avec dé-
cor, tissus, baffle, fond, boutons

miroir.
Un châ ssis (Himlock, Améri-
cain, Européen, etc.,.).
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Figure 1

ger peut ainsi provoquer à|mettre en service un poten-
volonté des e f f e t s de travel- tiomètre è 5 entre ca-
ling, bien que la caméra du thode du tube amplificateur
Studio reste fixe.

Un cadran « STAR » gluce mi-
roir, plan Copenhague, C.V.

2 X 0,19.
de puissance de la base dePYGMEE

MOYEN LUXE
GRAND LUXE

...» 2.460. .. . 3.900. . . . 4.930
ENSEMBLES

PIECES DETA-
QUALITE.

L' adaptateur est mis en
service par un boulon pous-
s o i r . Ce dernier actionne
plusieurs contacts par lin•

i termédiaire d' un relais, bran-
ché sur la ligne 6,3 V. Sur le
t éléviseur, devant lequel l' a-
daptateur de ta figure 1 est
disposé, la hauteur d' image
se règle en modifiant la ten-
sion plaque de la demi 6SW7,
montée en tube de décharge
de Poscillateur de relaxation
vertical. Le branchement à
l'adaptateur a pour e f f e t de
shunter le potentiomètre cle
hauteur d' image de 2 M Çl,
par un autre potentiomètre,
de 3,2 M Q , monté en résis-
tance variable. La haute ten-
sion appliquée à la plaque
du tube de décharge est ainsi
supérieure, ce qui augmente
la hauteur d' image, lorsque temps image et la masse. Le
h contact D est en position réglage optimum, pour obie-
inf érieure. Le réglage initia! nir une b o n n e linéarité,
du potentiomètre de 2 M Q nest , en e f f e t, plus le même,

doit ê tre retouché pour un en raison de la modification
fonctionnement correct, tors* de ta tension plaque du tube
que l' amplificateur n' est pas de décharge. Une fois réglé.-
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« ARTEX ».
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ETRANGER Figure 2

Les diff érents conducteurs à
relier au téléviseur sont re-
pérés par des couleurs. Le
contact du relais peut être
assuré à distance, grâce à un
câble de longueur suffisante.

H. F.

R A D I O B O I S
175, rue du Temple, Paris (3*L

Tél. ARC. 10-74
C.C.P. 1875-41

M* République et Temple
S.A.R.P
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TECHNIQUE DES TÉLÉVISEURS
TOUTES ONDES ET TOUTES DÉF I N I T I O N S

qui est prévu pour un 450 li-
gnes avec une bande de 3,5 à
4 Me/s.

La bande MF, qui nous a
paru la plus convenable es4
celle qui est comprise entre
20 et /» 0 Mc/s, bande qui per-
met d'avoir un changement
de fréquence correct pour
lou les les émissions dont la
fréquence est comprise entré
40 et 250 Mc/s.

Il n’y a aucun inconvé-
nient à recevoir les « 450
lignes » sur un récepteur
ayant une bande trop large;
le contraire, recevoir par
exemple le 810 lignes sur
une bande réduite é tant peu
intéressant , l’image obtenue
n’ayant plus la finesse que
rémission permet d’obtenir.

À titre d’exemple, rappe-
lons que pour avoir, dans la
direction horizontale, en 819
lignes, la meme finesse que
celle que Ton peut obtenir
en 450 lignes, il faut que la
bande passante soit de 7
Mc/s environ. Autrement dit,
si Von transmettait le ta-

A . ) GENERALITES Examinons maintenant ce
qui reste valable, dans un

les tél éviseur, pour toutes les
techniciens qui hésitent j émissions, et cc qui doit ê tre
à entreprendre la cous- j modifié en utilisant le com-

truction d’un téléviseur. Us i imitateur,
effet , que les

point les dispositifs de com-
muta lion, permettant de pas-
ser d’une définition à une
autre.

En premier lieu , nous étu -
dierons les amplificateurs

1 < ? Parties communes : ali- j MF et VF et ensuite, nous
1res haute ten - analyserons les parties com-

tube cathodique, ré- portant des commutations.

OMBREUXN s o n t

savent
émissions à 450 lignes seront | menlalion,
dépassées, au point de vue [ sion,

en

Plaou?
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Figure 1

cepteur d’image à partir de
la MF, récepteur de son à
partir de la MF, base de
temps image.

2 ° Parties à commuter :
circuits cle changement de
fréquence, base de temps
lignes.

On admettra comme ban-
de passante celle qui corres-
pond à la d éfinition la plus
élevée, dans notre cas 10
Me./s.

Le problème du change-
ment de fréquence pour la
réception des fréquences
comprises entre 40 et 250
Mc/s a été r ésolu dans tous
les téléviseurs am é ricains. II
nous suffira de nous inspi-
rer des réalisations commer-
ciales.

En ce qui concerne la ba-
se de temps lignes, nous
montrerons plus loin com-
ment nous avons mis au

qualité de l’image, par les
émissions à 819 lignes. Nous
avons pensé que la meilleu-
re formule de téléviseur est
celle qui permet rie recevoir
les deux émissions, tout com-
me un appareil de T.S.F. per-
met de capter n’importe
quelle émission de radio. Ac-
tuellement, en Europe, les
principaux standards de télé-
vision sont les suivants : En
France 819 lignes et 441-455
lignes. En Angleterre 405 li-
gnes. A Eindhoven, 625 li-
gnes.

La fréquence des émissions
s'étend de 40 à 220 Mc/s en-
viron et ccd le des bases de
temps de ligne correspon-
dantes entre 10 000 et 21000
c/s, celle de la hase de
temps image étant de 50 c/s
pour tous les systèmes.

Un t éléviseur toutes ondes
et toutes définitions convien -
drait donc dans tous les pays
et, construit en France, pour-
rait. être exporté, lin champ
très vaste de prospection
commerciale étant la Belgi-
que, qui peut recevoir, sui-
vant la région , les émissions
indiquées plus liant.

IJ est évident qu ’un tel té-
léviseur devra posséder des
dispositifs de commutation .
Pour simplifier, nous expo-
serons notre m éthode de
réalisations pour la récep-
tion de deux émissions :
celle à 450 lignes (ou celle à
405 lignes anglaise) et celle
à 819 lignes, de Paris, ou de
de Lille. Le commutateur
aura donc deux positions.
La même méthode s’é tend
facilement à 3,4, ou plusieurs
positions.

35 . ) RECEPTEURS D’IMAGE

La bande la plus large de-
vant ê tre adoptée dans les
amplificateurs MF et VF,

Ïr-H
«si Ü

soooopf [VIE ?i tr tL
*

fi£ ss
^ 7k >

o,y
9 *5 ÔpF? LIO II? *is- HT

( 25Oi 300 V)
Figure 2

noua prendrons celle qui bleau à mires bien connu,
correspond au 819 lignes, sur 819 lignes, il faudrait
soit lf) Mc/s. En général, un j que le récepteur ait une ban-amplificateur MF et VF pour de 7 Mc/s, pour voir les
10 Mc/s comporte au moins traits de la mire 12, tandis
une lampe de plus qUe celui que sur 450 lignes, il est suf -

fisant de « passer » 3,8
Mc/s seulement.

Une bande MF et VF plus
faible que 7 Mc/s ne se jus-tifie que dans un récepteur
destin é aux expériences, ou
encore dans un t éléviseur
ayant un très petit tube»

T.a figure 1 donne le sché-ma d’un amplificateur MR
laissant passer la bande com-prise en Ire 20 et 30 Mc/*,avec une att énuation de 3
d î ) aux fréquences 20 et 30
Mc/s. En admettant une
même atténuation due aux
circuits HF, l'atténuation
totale sera 6 db, valeur qui
convient à la réception d'une
seule bande latérale.

Le nombre des circuits

mimi i i i um
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MF est de six, car Li-Ls est
un transformateur dit « bi-
filaire » qui compte pour un
seul circuit . Nous adoptons
la méthode des circuits dé-
cal és en utilisant les formu-
les du tableau ci -dessous :

lent par la formule de
Thom5on.

La bobine Li est identique
à La et on vérifie le trans-
formateur « bifilaire » Ti, en
bobinant ensemble deux fils
de 0,1 mm de diamètre. Con-
naissant les inductances on
peut dé terminer les caracté-
ristiques des bobines en uti-
lisant soit les abaques de de
Gouvenain (voir abaque n"
21) , soit celles de notre ar-
ticle : Bobinages pour télé-
vision, que nous avons publié
dans le N° 53 de notre con-
frère « La T é lé vision Fran-
çaise »,

La partie détection et vi-
déo- fréquence est donnée par
le schéma de la figure 2, sur
lequel toutes les valeurs des

comme dans un oscilloscope
de mesures, de commuter
certains él éments fixes, prin-
cipalement des condensateurs
et résistances.

En pratique, cela n'est vrai
que pour le générateur de
tensions en dents de scie. La
lampe de puissance amplifi -
catrice de courant possède
des réglages cle linéarité et
d'amplitude, qui ne sont pas
les mêmes dans les deux cas;
aussi ceux-ci doivent être :

1° Soit réglés pour chaque
émission.

2 ° Soit commutés, les ré-
glages é tant effectués d'avan-
ce.

La première solution peut
convenir dans un téléviseur
d’amateur, tandis que la se-
conde s’impose dans un mo-
dèle commercial, QUI doit
laisser à l'usager le moins
de réglages possibles à ef-
fectuer.

Pour obtenir un schéma
de base de temps lignes tou-
tes définitions, on se base
sur un schéma convenant à
un téléviseur ayant la d éfi-
nition la plus élevée.

On détermine les éléments
ayant une influence sur la
fréquence , l’amplitude et la
linéarité et on prévoit un dis-
positif de commutation com-
portant autant de positions*
qu’il y a de définitions à ob-
tenir.

Pour le moment, nous nous
contenterons de deux posi -
tions, l’une pour 405 ou 450

Ii et la commutent : les ca-
pacités fixes définissant la
gamme de fréquence, 1 000 pF
pour 11 250 c/s et 500 pF
pour 20 500 c/s, les poten-
tiomètres réglant l’amplitu-
de Pi et P2 et ceux qui rè-
glent la fréquence, P» et P*.

Pour éviter des éléments
supplémentaires de commu-
tation, on retrouve en _ dou-
ble, les résistances de 0,5 MQ
et celles de 150 000 É).

On reconna î tra que oc dis-
positif de commutation ne
peut donner lieu à aucune
objection d’ordre technique
ou pratique.

Il est ainsi possible de ré-
gler pour chaque gamme la
fréquence et l’amplitude, n
convient, bien entendu, de
choisir un thyratron qui
fonctionne bien aux fréquen-
cevS les plus élevées c'est-à-
dire 20 500 c/s. Les thyra-
trons anglais Cossor, les mo-
dèles Miniwatt EC50, 4690 et
le Mazda T100 donnent d’ex-
cellents résultats. Le sché-
ma 3 est plus spécialement
prévu pour un EC50.

b ) Blockintj. Ce gênérâ-
leur s’adapte très bien aux
deux fréquences en adoptant
les bobinages utilisés pour
819 lignes. La figure 4 mon-
tre l'adaptation d'un schéma
Opter prévu pour 819 lignes,
aux commutateurs 450-819
lignes.

On remarquera que toutes
les valeurs des él éments sont
les mêmes pour les deux po-
sitions du commutateur.
Seuls les emplacements des
curseurs des potentiomètres
sont différentes, suivant la
fréquence de la tension en
dents de scie à obtenir et aus-
si suivant l'amplitude.

Le transformateur TBL3
comporte trois enroulements,

TABLEAU I
Six circuits d é cal é s

1° Deux circuits accordés
sur f ± 0,48 13 ; ci = 0,26 8

2° Deux circuits accordés
sur f ° ± 0,35 B ; d ^ 0,71 - 5

3° Deux circuits accordés sur
fo zt 0,13 B ; d = 0,97 5.

L = fréquence milieu de la
bande.

L et fa
mes.

fréquences extrê-

Thyp̂ î r

I
snpukwn y J 1
positive *5 0 » J

« « a

SflOffpf Vm
rte pi/ dsén*~~ r:T2s a ew

laocpf»
t i £f P? kl s3 ils $3 ss s

777$ P4P3
1 opnit + 550 »TtlJlFigure 3 î:«O «O

A
B largeur de bande éléments sont inscrites. Les

bobines La, La et L^ se réa-
lisent corne suit :

Ls : tube de 10 mm de dia-
mè tre, . f i l 0 ,1 mm émaillé,

36 PH , 80 spires bo-
binées réguli èrement sur une
longueur de 20 mm, pas de
noyau. -

L» et Lio : tube de 10 mm ,
fil 0,1 mm, L = 0,8 M , 12
spires sur une longueur de
18 mm, noyau de fer per-
mettant de régler L à la va-
leur donnée plus haut.
C.) BASE DE TEMPS IMAGE

Celle-ci est en tous point
identique à celles d’un ré-
cepteur quelconque à 450 ou
819 lignes, sa fréquence étant
de 50 c/s.

ï l en est de m ême du dispo-
sitif de séparation et syn-
chronisai ion et de la T.H .T,
qui toutefois, ne doit pas être
du type dit * par retour du
spot ».

La partie changement de
fréquence est décrite plus
loin.

L - h.
— U VL fs ou approximati-

vement 0,5 ( L -r f*) .
VILe facteur de dissipation

d est l ’ inverse de Q et l’on a : d
= 1/2'îTRCL Le coefficient à

est égal à B/f*. Les capacités
aux bornes de chaque bobi -
ne sont de 15 pF, sauf celle
aux bornes de Le, qui est de
20 pF.

D’après les données de no-
tre montage , ni a U = 20
Mc/s et 5
que l’on doit avoir :

— deux circuits sur 24 , 8
Mc/s et 15,2 Mc/s avec d =
0,13 ;

— deux circuits 23,5 Mc/s
et 16 ,5 Mc/s avec d = 0,355 ;

— deux circuits sur 20,65
Mc/s et 19, 35 Mc/s avec d
= 0,485 ;

Accordons L? sur 20,65
Mc./ s, avec d = 0,4 85. On trou-

ve R = 640 il .

L J5 pF
31

pawtŸtf W?.

50.000 pf Un»0,5. On trouve h
si a

ïmphfutefaçe
éç pursserre

919

Figure 4
BOCpf

Ihf liflOOpf s? Sî:
350Ü75Vvz

lignes, l’autre pour S19 li- dont on n’utilisera que ceux
gnes.

Nous indiquerons séparé-
ment les schémas de généra-
teurs (thyratrons, multivibra-
teurs, blockings, etc . ) et ceux
des amplificateurs de puis-
sance.

terminés par les quatre fils
suivants : V
bleu, R = rouge, J = jaune.

Un commutateur bipolai-
re suffit pour effectuer les
modifications
Comme lampe , une triode du
genre 0C5 convient parfaite-
ment. On pourra adapter l’un
des types suivants ; 6C5, 6J5,
un élément de ON7, BSN7,
ECC40, ainsi que des penio-
des montées cri triodes : 6J7 ,
6SJ7, GAU0, obtenues en re-
liant la grille 3 à la cathode
et la grille 2 à la plaque. La
6AU6, en particulier, donne
d’excellents résultats . Si l’on

_ 16,5
0,355, onAccordons La sur

Mc/s. Avec d
trouve Ri r-~ 1815 Q.

On a ensuite :
LA accordé sur 24,8 Mc/s,

d - 0,13, C = 15 pF, R 3 =
5 400 Q.

vert, B

D ) BASES DE TEMPS LIGNES
TOUTES DEFINITIONS

L'expérience nous a prou-
vé que toute base de temps
lignes fonctionnant à 20 500
c/s, qui est la fréquence de
la dent de scie pour les ré-
cepteurs à 819 lignes, con-
vient parfaitement à une fré-
quence inférieure , par exem-
ple à 11 250 c/s, cas des 450
lignes, ou 10 125 c/s, cas des
405 lignes de l’émission an-
glaise .

Il suffit simplement , tout

nécessaires.

E.) GENERATEURS
DE TENSIONS

EN DENTS DE SCIE
a) Thyratron, Le schéma

de la figure 3 représente un
générateur à thyratron , dont
le commutateur bipolaire à
deux positions, Ii-L, permet
de passer de 450 lignes à 819
lignes. On remarquera que

L* accordé sur 23,5 Mc/s,
~ 0 ,355, C — 15 pF et

R* = 1 275 Q. .

L« accordé sur 24 , 8 Ms/ s,

= 0,13, C = 15 pF et IU
3 300 Q.

Li accordé sur 19 ,35 Mc/s,
15 pF et

d

d

= 0,485, G
= 1 140 Q.

Les inductances se calcu-
d
Rn
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adopte un élément de dou-
ble triode, 1’autre élément
peut être utilisé dans la base
de temps image.

c) Multivibrateur.
montage étant réalisé entiè-
rement avec des résistances
et des capacités, à l'exclu-
sion de tonte self, est parti-
culièrement apte à fournirau moyen d'un commutateur
deux fréquences diff érentes.

Un exemple de multivibra-

notre cas, 819 lignes. La lam-
pe de puissance doit ê tre
d’un modèle
que pour les
choisira le type EL38 Mini- !
watt, de préférence aux EL39
ou autres lampes analogues.

Le rendement est, en gé-linéral, supérieur à celui qui
est nécessaire pour les 450
lignes, ce qui se traduit par
une image trop large. Ii est
donc indispensable de pré-

plus puissant
450 lignes. On «R. E. P

jLa *RadLo de Q~)emam
»Ce

36, rue du Faubourg Saint-Denis, PARIS- tfl1 PRO. : 93-76
Métro r Strasbourg-St-Denis, Bonne-Nouvelle., Château-d’Eau

Autobus : 38-47-20
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| 5CCprs?FFiis I P R E P F 5 - 5 0
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précâblé. H.1J. 17 cm. lourdo
COMPLET EN 11.900HT I ORDRE D E
MARCHE . . . .r H T

11 ,300E N PIl - LLSteur à couplage cathodique
système Potter est donn é par
la figure 5.

On remarquera que le com-mutateur est à deux pôles et
deux positions. On peut ré-gler la fréquence et l’ampli-tude dans chaque position.

Les schémas des figures 3,
4 et 5 permettent de se ren-
dre compte qu’il est facile de
passer d’un montage normal
à un montage à commuta-tions. Il est évident, toute-
fois, que l’on devra effectuer
le câblage avec soin, de ma-nière que les capacités para-

voir pour chaque définition
un réglage d’amplitude. Le
réglage est inclus, toutefois,
très souvent dans la partie
gén ératrice ( voir schémas 2,
3 et 4) .

Il est bon , également, de
commuter les réglages de li-
néarité ci ceux de la lampe
d’amorlissement. Lorsqu ’ il
s’agit de tubes à : d éviation

•électrostatique* on se trouve
généralement en présence
d’un amplificateur de tension
à une lampe ou bien à deux
lampes en push-pull. Dans cecas, l’amplificateur qui con-

DKTACHEFS .
Emballage et port en *us

R E P F 7 - 5 0
RAQIO-PHONG COMBINE
fi LAMPES R1MLOLK

H. P. 17 cm. lourd.
COMPLET EN 20.400ORDRE D E
MARCHE ....

19.380E N PIECES
DETACHEES

Emballage et poil en sus.
MODELES ENSEMBLES CONSTRUCTEURS/ers

bohrnç c/e dévotion comprenant : Ebéuisterie avec balle, l'ond, grille et tissu.Châssis, C.V., cadran avec glace-miroir, boutons glace.
REP 758 D
REP J3-50
REP 880 D
REP J4-5U

£138 ou ]25T3
ou

E A 40.
type 8 )9 lignes REP 65« L ou 923 ... 2.400REP 856 T .

REP 856 D .
REP 758 Tg.

S.400
3.450
7.800
6.500

3.750
4.300
4.750

Remise de 5 % à partir de SIX ensembles
Vers fawsjù.
cfe chauffent
6/6 V QU

f/esv QUALITE NOS PIECES DETACHEES P S ! Xï«,sj* r
819

BOBINAGES OMEGA
Bloc Phctma ou Castor— Pollux— Castor bande étal.— Dauphin (4 gain.).— Hclios (4 gain.).
JVÏ.F. Oméga isopot ou

isotube

CONDENSATEURS
DE FILTRAGE

2 X 16 ml'. 500 V
2 X 12 înF, 5(1U V
2 X 8 mF. 500 V

t /4S0 590
690
760
710

1.350 ; - X 50 mV. 200 V
î 1X 8 mF. alu

460 i IX H ou 1X50 mF cart.
* TRANSFOS

D’ALIMENTATION
65 à 75 millis

120 millis

200
180
150
180
lOO

Ql

75Figure g
LTVCADRAN STARE

AVEC GLACE MIROIR
(LG.4.
CD. 43
H. 3 .

815
940

1 065
800

1.300vient aux 819 lignes est éga-
lement HUTL pour les 450 li-
gnes. On ne commutera dans
un tel amplificateur que le
réglage de linéarité, s’il en
existe un.

La figure 6 montre l’étage
de puissance qui suit un des
générateurs précédents, et
convient avec un bloc 8i9 li-
gnes Optcx. Les résistances
Ri et Ra seront bobinées et à
collier, de façon que l’on
puisse effectuer le réglage
pour chaque gamme.

sites - soient réduites au mi-
nimum. Le câ blage des bases
de temps lignes ne n écessite
toutefois pas autant de pré-
cautions que celui d’un am-
plificateur HF, MF ou VF.
Aussi, les difficult és à vain-
cre ne sont pas grandes.

HAUT-PARLEURS
MUSICAL PUA

12 cm. Excit
17 cm. —21 cm. —24 cm. E.\c. Push-Pull.

POTENTIOMETRES
Avec inter
Sans inter

lOO 74C
840

1.100
1.500

85
FILS ( par mètre)

Américain parafiné. 7-10.
Cordon secteur . . ..
Blindé

7
TOURNE-DISQUES. . . 24

à partir de27 4.800
CES PRIX S’ENTENDENT POUR PROFESSIONNELS

En stock également tout le matériel nécessaire à la construc-tion de postes . — Demandez NOS P R I X !Tout notre matériel est garanti UN AN .
Lampes prix usine garanties SIX MOIS

F. ) ETAGE DE PUISSANCE
DE LA BASE DE TEMPS
On se basera sur le sché-

ma correspondant à la défi-
nition la plus élevée, dans i iMiimHiiiiimMBiuiitunmummnimmmim PUSL. RAPT imumu
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Les deux potentiomètres
agissent sur la linéarité et
l’amplitude. Le transforma-
teur de chauffage doit être

une
avec une

Mc/s, et Li pour la gamme
46 Mc/s.

Les oscillateurs doivent
être accordés sur 180 — 20
= 100 Mc/s environ , et 40 +
20 — 66 Mc/s. C’est à dessein
que nous avons choisi pour
une gamme fi — fm et pour
l’autre la somme fi F fm.

du type TCL825 avec
25T6 ou TCL86
EÀ40.

G.) CHANGEMENT
DE FREQUENCE ^j Dans le premier cas, on oh-

Comme nous l’avons dit ! fient 160 M“/s> et 11 est Pllls
plus haut, le problème de la 1 facile, en effet, de réaliser
commutation de cetfc partie ilne, hobine accordée sur 160
a été résolu dans toits les ré- Qtie sur 200 Mc/s, tac-
cepteurs américains, qui doi- Qtie dans le cas de 450
vent recevoir la gamme com- hgnes. il n était pas possible
prise entre 40 et 250 Mc/s. d'accorder l’oscillateur sur
Dans notre cas, en nous li- ^ — 26 Mc/s, frequen-
mitant à deux émissions, il ce qui tombe dans la bande
s’agit de passer de 46 Mc/s
a 180 Mc/s environ. On peut | Les circuits d’accord sont
aussi adapter le dispositif à j réglés une fois pour toutes,
variation continue de f ré- j e n ajustant l’écartement des
quence, dit * inductuncr », Ispires, d’abord de Li, en-
à self induction variable. i suite de La. J.es circuits

2° En permettant une révision mé-thodique de tout le programme d«
législation et réglementation dea
communications radioélectriques —y compris la ^« graphie profession-nelle — à la veille de l’examen.

Les commentaires et les conseils
que donne l’auteur garantissent aux
candidat# le maximum de chanceJ
de succès aux examens du certificat
de radio-télégraphiste de première
classe, où les épreuves de réglemen-tation présentent, plus encore que
pour les autres certificats, une Im-
portance capitale.

MANUEL PRATIQUE DE TELEVI-
SION, par G. Raymond, ingénieur
aux L.Vf.E. Pathé Marconi,

Un . volume 165x250, de 315 pages,
illustré de nombreuses figures, avec
un schéma sur dépliant. Editions
L.E.P.S, , 21. rue des Jeûneurs, Pa-
ris 12«}. Prix 850 fr.

Ca manuel a été spécialement ré-
digé à l’intention des techniciens
chargés de l'installation et de l’en-
tretien des récepteurs de télévision.
Il s’adresse également au personnel
qualifié qui effectue l'alignement et
les réglages de ces récepteurs dans
une fabrication en série. Il constitue
d’autre part un excellent bagage
pratique pour tous les Jeunes techni-
ciens q» . se destinent à cette bran-
che de le radioélectricité, ou qui s’y
intéress -

L’auteur a tenu à éviter l’usage da
formules et de démonstrations ma-
thématiques et s’est efforcé de faire
« voir ï> plutôt que de faire admettre

Les quinze chapitres essentiels de
l’ouvrage sont les suivants : I Géné-
ralités. U Le centre émetteur de
télévision. III Etude gén érale des
particularités du récepteur de télévi-
sion , IV Les antennes, de réception et
les râbles de descente d’antenne. V
Amplification HF, changement de
fréquence, amplification MF, détec -
tion, amplification VF. VI Rappel
de quelques notions élémentaires
d’optique électronique , VII Le tube
à rayons cathodiques. VIII Sépara-
tion des signaux de synchronisation.
IX Générateurs et amplificateurs de
balayage. X Alimentation des récep-
teurs de télévision. XI Schéma com-
plet d’un récepteur moderne. XII
installation d'un récepteur de tél é
vision , défauts. XIII L’équipement du
technicien chargé de l’entretien . XIV
L’entretien des téléviseurs. XV La ré.
ception de la télévision à haute dé-
finition (819 lignes).

Nous ne saurions trop recomman-
der cet excellent ouvrage à tous les
amateurs qui s’intéressent à la r é.
lévision. Ils y trouveront d’innom -
brables renseignements et conseils
pratiques, qui leur seront plus utiles
que la démonstration de formules
mathématiques concernant les dif-
f érents circuits d’un t éléviseur.

LFS HYPERFREQUENCES circuits
et propagation des ondes en vue
de l’application au radar et aux
t érécoramUnicalions
technique du C.N.E.T. ), par R. Ri-
gal, inspecteur général adjoint des
P.T.T.. Directeur des é tudes à
t ’E.NS.T. Préface de Louis de
Brogl î t», secrétaire perpétue! de
l’Académie des Sciences. Un volu-me 15,5x25, 224 pages, 175 figures.
Prix 1 470 r (Editions Eyrolles,
61, Bd St-Germain, Paris (5").
Il s’agit d’un ouvrage d’enseigne-

ment destiné à, tous ceux qui, con-
naissant les lois de l’électricité gé-nérale, veulent s’initier avec rigueur,
mais sans calculs inutiles et sans
perdre de vue l'aspect physique des
phénomènes, à la théorie et à la
technique des hyperfréquences, pour
ce qui est de la propagation, des
systèmes do transmission (guides
d 'ondes), des résonateurs (voû-umes
résonnants) et des dispositifs rayon-nants.

L’auteur s’est efforcé de marquer
à la fois les diff érences et les ana-logies qui existent entre l’étu
maintenant classique des fréquences
plus basses de la gamme radioélec-
trique el les « hyperfréquences »,
dont l’importance pratique devient
chaque jour plus grande, en parti-
culier pour le radar et les télé-communications.

Pour faciliter le travail du lecteur,
des rappels sont faits dans un pre-
mier chapitre sur les équations fon-damentales de Maxwell et l’étude
classique d* la transmission .

Pour reprendre les termes de Louis
Brosrllc dans la préface r g L'ou-vrage de M, Ri gai à la. fois rigou-reux ç r facilement accessible à ceux

qui connaissent dé jà les lois do
l'électricité gén érale , constitue mie
excellente introduction à l’étude des
hyperfréquences. Il rendra ., sans nul
doute, !es plus grands services aux
jeunes ingénieurs on physiciens oui
veulent s’initier à des problèmes
dont fintérê t théorique et l’impor-tance pratique deviennent chaque
Jour p;ns considérables. r>

Ce premier ouvrage sera suivi dé
celui rédigé par M. Voge, Ingénieurau C. N E.T., dans lequel seront prin-cipalement étudiés les tubes spé-ciaux pour hyperfréquences.
i T t i i i i r t r i i i i t i r i i t i i i i i i i u t i i i i t i i i i i i a i i i i M i i i i t i m m i i i i
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Figure 7

d’oscillation sont accordés
avec le variable de 5 pF,
après les avoir réglés préala-
blement , en agissant sur
l’écartement des spires.

Les caractéristiques ap-
proximatives des bobines
sont : Li
de fil émaillé de 0,3 mm de
diamètre, bobinées en l’air
diamètre de l’enroulement 6
mm . La longueur approxima-
tive est de 5 mm, mais peut
varier beaucoup, suivant les
capacit és parasites en pré-
sence. L*
fil 0,3 mm, diamètre 6 mm,

écartement à régler.
IL.) RECEPTEUR DE SON

La figure 7 donne un
schéma avec commutateur de
bobinages. Les valeurs sont
indiquées sur la figure. Un
commutateur ordinaire, mais
de bonne qualité, peut con-
venir. U faut deux galettes,
chacune comportant deux
pôles et deux positions, et
distantes entre elles de 5 cm
environ.

Les bobines d’accord sont
Li pour 180 Mc/s et LJ + L*
pour 46 Mc/s. Les bobines
d’oscillateur, type Colpitts,
sont La pour la gamme 175

La — 3 spires

>
t

LEGISLATION FT REGLEMENTA-
TION DES TRA\SIf ISS10XS »1 A
DlOELF.CTRIQrES, par Jean
Brun
Un volume de 18x 22.5, 262 nages.

Prix 580 fr. broché, 681) fr. reli é —Edifions de la. Librairie de la Ra-
dio.

L > = 7 spires

Cet ouvrage intéresse tous i«s
jeunes gens qui désirent embrarsor
la car rière d’opérateur radio de la
marine marchande ou de l'aviation
commerciale et obtenir rapidement
le certificat nécessaire pour exerce?
cette profession.

RADID-BEAUMARGHAIS
On pourra adapter un des

superhétérodynes d é c r i t s
d a n s le chapitre XXX de no-tre cours de té lévision. Le
changement de fréquence est
le même que celui de l'image,
par exemple celui de la fi-gure 7. La MF la plus con-
venable semble se situer vers
10 Mc/s, et l’on pourra utili-
ser des bobines prévues pour
un super d’image normal, en
supprimant les résistances
d’amortissement.

85, Bd. Beaumarchais, Paris-’l*
ARChitts 52-56 ^''/WAAAAAArvi

| Les ouvrages cités en
bihliographiesont en

vente ù l a

MATERIEL SELECTIONNE
VEDOVELLI, ALTER,
NATIONAL, AC.R.M.

CHAUVIN ET ARNOCX.
STOCKLl, OPTEX

Il complète la documentation of -
ficielle, quii renferme seulement un.*1

partie des raatièren prévues ans
programmes et ne traite pas les
nombreux points de détail auxquels
se rapportent, souvent , les questions
posées aux examen?.

c
(

L I B R A I R I E
D E L A RADIO

Expé dit ion rapide
Tontes pièces détachées L'ouvrage est appelé à rendre les

plus grands service-s aux élèves vies
écoles da T.S.F et aux candidats
isolés :

1° En précisant les lois, les défi-
nitions, les règles à suivre les cas
particuliers et les points d'applica -
tion délicate ;

F9RH se tient à votre disposi-
tion pour toutes demandes

de renseignements.
F . JIJSTER.
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Récepteur transformable Construisez vous-même...
LE R ÉCEPTEUR

TRANSFORMABLE
Ensemble spécialement conçu pour les amateurs, per-

mettant , après la réalisation d’un récepteur à trois tubes
très simple, celle d’un superhétérodyne moderne à sept
tiibes, tout en utilisant le même châssis et des éléments
communs. vous deviendrez

un as de la radio !
SANS ETUDES FASTIDIEUSES
SANS DEVOIRS ENNUYEUX

•••
•••ÀK.MI ceux que la radio| s ’ i n struirc. Jntentionnellc-passionne, il n’existe pas ment, il n’a é té prévu qu’un

seulement, nous le savons minimum d’accessoires, in-
pour faciliter

les travaux du début. Mais il
reste bien entendu que ce
montage, malgt 6 t o u t (cl
peut-être même pour cela ) ,
n’en reste pas moins un des
meilleurs de sa classe ;

2* Le schéma s e u l du
montage final I.R. 17, cons-
tituant le dernier et le plus
complet de la série. Il cor-

p
Grâce à une méthode d’E.VSEIGNEMENT PRATIQUE

Absolument in édite et UNIQUE AL MONDE
Qui révolutionne la technique de ta RADIO-ELECTRliCITE

tous, hamateur-auditeur , mais dispensables
aussi, et surtout, l'amateur-bricoleur, aimant à effectuer
tous les montages qu’il a vus,
en réalit é, ou sous forme de
schémas. Celui-ci d é s i r e ,
avant tout , s’instruire en sc

Après de longs travaux. de recherches les Ingénieurs de
rinst i lut Radio-Electr ique viennent de mettre an point , une
formule qui permet à tout amateur , même débutant , de réal i-ser des travaux passionnants et la construct ion de plusieurspostes , dont le formidable ER.17, la révé lat ion 1950.

Bien mieux, après avoir monté de vos mains, ce poste, quideviendra votre « etuT-tToeuvre », vous aurez, sans vous en
rendre compte, appris la technique radio-électrique, et vousserez en mesure de vous présenter au C.A.P. de Radiutechni-cien avec toutes les chances de succès.

distrayant. El c’est aussi à
cette catégorie de sans-fiiis-
tes que nous nous adressons

‘a Lijourd’hui.
Voici le poste que vous construirezW 6 M 7 Hf 607 Del 6 VS Bft tôÿÜï) ïSUO)f il ! msè> V.V-

fi g * 1 »

C/ ss 5 i m; ceCS
T "1m Æimm.

Mm " A-vÿ
CT;:P! m

ÉÊ0mm-

æ;CSP!
MM> •vww*- tt

C4 == -ïï mP4 PS m*s/t 1 . :

Ifj&c
VnNi iiSl«ï$gi i

£7

"WsSPO SC GO PO 5Y 3
C3l-U-

SH?"
J--P mu p

T î F^, yQOOO_ > iQûCrpoor—
Vous ne commettrez pas la moindre erreur car dos schémas

et pians en couleurs identiques ù celles des fils et des con-
misions vous seront remis.

i-
f. !

/
Ce poste , sans rien modif ier à vos travuux , et en ajoutant

des élé ments nouveaux , grandira par cycles successi fs pour
devenir le fameux IR -17, le sommet de la technique actuel le t

zkm

ao* Z JËM#*><
;É$. m?MË

' I-

O
iW -Figure 1 my\\

rDe quoi s’agit-il, au juste Vf rospond à ce qui existe de
plus moderne actuellement,
avec ses deux gammes d’O. C.
LE TROIS LAMPES SLR UN
CHASSIS DE SEPT LAMPES

imTout simplement d’un pro-
céd é révolutionnaire, p e r -
mettant à quiconque d’effec-
tuer, sur un même châssis et
avec les mêmes pièces, un
démocratique trois lampes, Dés que l’on entre dans le
tout d’abord. Vient ensuite d étail, on aperçoit aussitôt
et dans un ordre logique, ! l’astuce nouvelle du monta-toute la chaî ne des montages ; ge : ayant en mains le grand
intermédiaires permettant de , châssis d éfinitif , aucune d é-
terminer par un des plus pense nouvelle n’est à faire,
modernes superhélérodynes sous ce rapport. Et les pitV
répondant à la ' meilleure des ces acquises pour le premier
techniques actuelles. maillon de la chaîne servi-

ront aussi bien au cours des
transformations, que p o u r
l’équipement du sept lampes
final. Iî ne s’agira, par 3a
suite, que de se procurer Je
matériel utile, sans avoir ja-
mais à rejeter ce dont on
s' est servi précédemment.

WËÊËmÉÈÊ^
«s 10!' ôrmü Xÿ&iy.y

0S i§s
m mMR IIP

R 17 ^uperhétéroclync 7 lampes rie la série américaine.• Em 4 gammes « Pondes dont 2 gammes d’ondes courtes
é talées.

Contre-réaction 13.F. Ànti-f ü riing différé. Œil magique à
double sensibilité. Grand cadran pupitre avec 3 ampoules.
CV. fraction né spécial. Bloc de. bobinage comportant 16 régla-ges. Deux haut-parleurs.

i

Comme il serait impossi-
ble de donner ici même, cl
dans ce modeste article, î e
schéma de tout ce qui est
réalisable par ce procédé,
nous nous contenterons de
décrire deux réalisations in-
t éressantes :

Demandez dès aujourd'hui la documentat ion gratui te à V

INSTITUT
RADIO-ELECTRIQUE1° Tout d’abord , le trois

lampes — valve, que p e u t ; bie complet, acheté au fur et
exécuter sans peine n’impor- i à mesure des disponibilités,
te quel débutant désireux de ' mais penneliant à chacun de

Il s’agit donc d’un ensem-
51, 36 . Magenta, 51 PARIS (10e).
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s’instruire en cours de tra-
vail, pour arriver, en fin de
compte, au montage q u i '

s'inscrit au sommet de la
technique de la radio.

Pour débuter avec le trois
lampes, il n'est que de sui-
vre scrupuleusement les in-
dications fournies à la fois
par le schéma de la figure 1
et le pian de montage de la
figure 2, ce dernier corres-
pondant aux piè ces et acces-
soires avec leur aspect réel.

Le premier tube 6M7 est
monté en amplificateur H.K
des signaux recueillis par
l'antenne. Pour faciliter le
travail des débutants, nous
avons représenté sur le sché-
ma de principe de la figure
1, le schéma de câblage du
bloc (Taccord. Le branche-
ment des six cosses accessi-
bles est le suivant :

A : antenne ; C.H.F. : gril-
le de commande du tube
6M7 ; M : masse.

Du côté opposé du bloc,
P : plaque 6M7 ; G.D, : gril-
le de commande de la partie
triode du t u b e détecteur
6Q7 ; 4- ILT. : ligne haute
tension ; une cosse supplé-
mentaire, indiquée sur le
plan de câblage de la figure
2, est reliée, en outre, à la
masse (fourchettes du con-
densateur variable) .

Le condensateur variable
est à deux cages, de 360-f 130 pF. Les lames fixes
des parties 130 et 360 pF
sont reliées, car le bloc ne
comporte que les gammes
P.O. et G.O. La raison du
choix de condensateur frac-
tionné est son utilisation
pour le second montage.

D’après le schéma de bran-
chement du bloc de la figure
1, on devine aisément que la
liaison entre la plaque du tu-
be amplificateur 6M7 et la
grille du tube d é tecteur 6 Q7
se fait par transformateur,
dont le secondaire est accor-
dé par CY2. La grille détcc-
trice est donc reliée à la
niasse à l’intérieur du bloc,
par l'intermédiaire de l’en-
roulement secondaire d'ac-
cord .

La commande de sensibi -
lité est constituée par Le po-
tentiom ètre Pi, de 50 kU,
ayant un double effet : la
man œuvre de son curseur
permet, en effet, de faire va-
rier la polarisation du pre- j
mier tube et . l'amortissement . .. . , . ,
du transformateur d’entrée. [ deux

^
diodes du tube 6Q /

L'amortissement augm « n tej so.nt ,nytll»ees-\e co,ndcn’
, . . . j sateur de d écouplage de ca-avec la polarisation, ce i tliocte est un électrochimi-permet une

^
commande de I qüe# C3, de 25 pF, 25 V, son

sensibilit é très souple.

Figure 2

L'enroulement d’excitation
du haut-parleur est utilisé
pour le filtrage. Le transfor-
mateur de sortie est fixé au
liauL-parieur ; î a liaison au
ch â ssis se fait par un bou-
chon à quatre broches, com-
me indiqué par les figures 2
et 3.

— 2 A pour le chauffage des
filaments et 5 V — 2 À pour
le chauffage de la valve. On
voit qu’il est plus que suffi-
sant pour ce montage, car il
est destiné aussi à ê tre uti-
lisé sur le récepteur défi-
nitif.

Les nouveaux venus à la
La valve rcdrcsscuse est j radio se péné treront de ce

une 5Y3. Le transformateur | fait que î’al irrien talion des
d’alimentation a un secon- filaments (chauffage) est fai-
dairc HT de 2 X 350 V — 65 te comme il est d’usage :
mA, un secondaire 6,3 V|liaison en parallèle sur l’en-

pôlc d -
La résistance de polarisa- i calhocle.

lion Pu, du tube détecteur
6Q7 est de valeur élevée (5
kQ). Ce tube est donc monté
en détecteur par la plaque,
beaucoup plus s e n s i b l e

é tant à relier à la

La HF résiduelle est élimi-
n ée vers la masse par le con-
densateur au mica C 4, de
25Ü pF et les tensions RF
sont transmises par G5 à la
grille de Pamplificateur de

qu’un détecteur à diode. Les ! puissance OVü.
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roulement correspondant du
transformateur. Un seul côté
Utilise un fil de connexion,
tandis que l’autre est relié
au châssis.

La mise au point de ce ré-
cepteur est d'une grande

1* Un dispositif d'alimen-
tation par secteur (Redres-seur 5Y3) ;

2° Un étage changeur de
fréquence (6E8) ;

3* Un é tage d'amplification
moyenne fréquence (6M7) ;

OC1 : de 22,85 à 11,4 Mc/s
(14,5 à 25 m).

OC2 : de 15,5 à 5,9 Mc/s
(28,5 à 49,23 m ).

PO : de 1 600 à 520 kc/s
(212,5 à 522,6 m).

GO : de 300 à 150 kc/s
(1 140,7 à 1 900 m).

Nous insisterons sur îc
branchement du bloc utilisé,
un Artex, constituant l’âme
du montage.

L'antenne est réunie direc-
tement à la cosse Ant. du
bloc ; elle est en liaison suc-
cessive avec, les inductances
d’antenne OCÎ , OC2, PO, GO.
La cosse G mod du commuta-
teur est connectée en perma-
nence à la grille modulutricc
(teton supé rieur) de la 6E8
et aux lames fixes 130 pF dit
CV d’accord. La premiè re
liaison est effectuée sur la
partie supérieure du conden-
sateur variable d'accord,
comme indiqué par la vue
de dessus de la figure fi,
alors que la liaison au bloc
se fait par une cosse de sor-
tie de la même parti du CV,
disposée par dessous. La ga-
lette du contactanr ou sc
trouve la cosse gr. mod. est
représentée en pointillé sur
le plan de la figure 5.

Les lames fixes de la par-
tie 300 pF du condensateur
d’accord sont reliées à une
eos.se représentée sur le plan
de la figure 5. IJ est évident
que les lames fixes des par-
ties 130 et 360 pF de chaque
rage ne sont pas reliées, com-
me dans le montage précé-
dent.

Les condensateurs varia-
bles fractionn és ne compor-
tent aucun ajustable en pa-
rallèle. Les tri ni mers sont dis-
posés sur le bloc. Tous les
bobinages sont à noyau ma-
gné tique réglable. Des blin-
dages magné tiques sé parent

judicieusement les enroule-
ments accord et oscillateur.

Le branchement de la par-
tie oscillatrice du bloc est le
suivant :

Paillette G. ose. : a la grille
de la partie triode 6E8, par
l'intermédiaire d'un conden-sateur de 50 pF, au mica.

Paillette P. ose. : à la pla-
que de la partie triode 6E8,
par l’ interm édiaire d’un con-
densateur au mica, de 500
pF, et aux lames fixes de la
partie 130 pF du condensa-
teur variable oscillateur (on
peut voir la liaison, en poin-
tillé, sur le plan de la figu-
re 5).

Une paillette spéciale est à
relier aux lames fixes de la
partie 360 pF du condensa-
teur variable oscillateur.

Ne pas oublier, enfin, le
branchement de la masse du
bloc, facilement repérable.

La galette situ ée à proxi-
mité de Taxe de commande
est utilisée pour la commuta-
tion du pick-up, ou plus exac-
tement comme un interrup-teur, mettant en liaison les
deux conducteurs Ph et Ph',
sur la position pick-up du
commutateur de gammes. La
prise P,U, est ainsi connec-
tée, par l’intermédiaire de
RIO. Cil et du potentiomètre
PI, à la grille de la partie
triode GQ7.

Les transformateurs MF
sont accordés sur 455 kc/s.
On remarquera que la tension
anodiqno totale est appliquée
sur récran du tube 6M7.

L’antifading est du type
différé classique ; il n’est pas
appliqué sur la grille modu-latrice de la 6E8, pour évi-ter les glissements de fré-
quence en OC. La partie trio-
de du tube 6Q7 est montée
en préamplificatr îce B.F,

Æ-IÉBS*T

BtMC Èicr, HP

6VJ

Figure $

simplicité. Les deux trimmers
de la gamme P.O., repérés
sur le schéma de la figure 1,
sont à régler sur 1 460 kc/s,
et ceux de la gamme G.O.,
sur 263 kc/s.

4* Un é tage détecteur (dio-
des 6Q7) ;

5° Un étage d’amplification
basse fréquence en tension
(partie triode 6C5).

6° Un étage basse fréquen-ce de puissance (GVG) ;
7° Un indicateur visuel

d'accord (6ÀF7) ;
8° Divers accessoires (pri-

ses phono, IÏ.P, supplémen-
taire).

Rien de particulier n’est à
signaler concernant l'alimen-
tation. La cellule de filtrage
est constituée, comme pour le
premier récepteur, par l'en-
roulement d’excitation du
haut-parleur, de 2 000 Q, et
deux condensateurs électro-
lytiques de 16 [xF-500 V.

La changeuse de fréquence
GE8 a le circuit accordé de
l’oscillateur dans la plaque
de sa partie triode. Les gam-
mes de réception sont les sui-
vantes :

LE MONTAGE QUI GRANDIT
Encouragé par ce premier

et inévitable succès, l’ ama-
teur désormais guidé tech-
niquement et pratiquement
ne manquera pas de s’inté-
resser aux montages qui sui-
vent. C’est avec des plans et
des instructions claires qu’il
avancera avec certitude vers
le sommet de son ascension
technique.

Aussi parviendra- t -il sans
mal à gravir le premier éche-
lon du montage définitif :
1T.R.E.17.
QU’EST-CE QUE L’I.R.E.17 ?

Le schéma de la figure 4
suffisammentprésente

pour qu'il soit inutile de s’y
appesantir davantage : c’est
le superhétérodync ou chan-
geur de fréquence aux pos-
sibilités étendues, puisque,
outre les gammes PO et GO.
deux d’ondes courtes é talées

le
6 V 6ôtô 6M 7 6 Ç 7 6C 5

ÎTri/\ m) voiriemi\ mLU I-
1!F

IT4 0/3
AYAS.C7

C /Qwz. jtr? 019 &Q

7-4 i HH± %0/â 06 >\ /vî

0/
c !2 \MF2sont à la disposition de l’ usa-

ger. Muni du dispositif de
contre- réaction, la musicalité
se ré v èle parfaite et ne prête
à aucune critique de la part
des oreilles les plus diffici-
les. Un anlifading retardé
permet la réception des émet-teurs é loignés ou faibles, Un
indicateur visuel cathodique
permet un réglage précis et
toujours opérant, tant sur les
stations éloignées que pro-
ches et avec une variation
identique sur toutes les gam-
mes d’ondes.

eu s MF 1 —'V gO
O ‘g *Ofi\5\ ,0 /5 C/7 ^ !o " ooC2~ Tci

ce ==
H0/4 <

en0)0 02/
K "

1 C\6 H^VVWm
C5 06/og g spÜ § lcr/

HP5ExeC'/2 U m i

^^ C/9 T-

o >06C5HH AWVW* ]
6 AF 7 Vers conmv/à/evr

üu b!oc 6ct ose08 5Y 3I
09

Wv\w
OQOQ

EXAMEN DU SCHEMA

L’appareil est équipé avec
des tubes de la série amé-
ricaine et utilise les circuits
suivants :

ocoooooooopoooow00000

5*ctwr
; -V- 560o

Figure 4
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Une deuxième préamplifi-
cation de tension est . assurée
par Je tube GC5, avant l'atta-
que du tube final 6V6. Cette
amplification élevée de ten -
sion a permis l’u til isat ion
d’une contre-réaction de ten-
sion (résistance RIS, entre
plaque 6C5 et plaque 0V6) ,
am éliorant la musicalité.

mais nous avons voulu don-
ner à chacun la possibilité
d’entreprendre progressive-
ment la construction d’un ré-
cepteur ultra-moderne, tout
en permettant, dès les pre-
miers pas franchis, de réus-
sir un petit récepteur suffi-
sant pour la réception des
émissions locales.

Effacement
par aimant permanent

Puis, le support se déplace
vers le centre de l’aimant, et
le champ magnétique dans
celle région est nul, ce qui
correspond au point D’ de la
courbe d’hystérésis.

En continuant son mouve-
ment, le même élément de
support est soumis à l’action
d’un champ inverse, prove-
nant de l’autre pôle de l’ai-
mant, ce qui correspond au
point C’ de la courbe.

Finalement, lorsque le
support est assez éloigné du
barreau magnétique, pour

N raison des difficultés
d’effacement des supports
magnétiques profondé-

ment enregistrés, on envisage,
parfois, de nouveau, la possi-
bilit é d’utilisation de têtes
d'effacement à courant conti-
nu, ou même à aimant perma-
nent. Le principe est toujours
extrêmement simple ; il suf-
fit que la tête soit capable
de produire une force de
magn étisation suffisante pour
saturer le support dans la di-
rection désirée. Mais, le cou-
rant continu d’effacement, et
le courant de polarisation
dans la tête, doivent alors
être dans des directions op-
posées, de façon à ramener
3 e support à l’é tat neutre.

L’emploi d’aimants per-
manents permet de simplifier
le montage, en supprimant la
tête d’effacement ordinaire,
d’une part, et, d’autre part,
en diminuant la puissance de
l’oscillateur ultra-sonore re-
lié à cette tête. Les mêmes
précautions doivent cepen-
dant être prises pour la sa-
turation du support, et sa
remise à l’état neutre.

On emploie, en principe,
une série d’aimants de force
croissante, et de polarité al-
ernée, le long du support.

Sous sa forme la plus sim-
ple, une tête d’effacement de
ce genre peut ê tre réalisée
avec un seul barreau magné-
tique, disposé par rapport au
support, comme le montre
la figure.

Un élément du support ,
dans son mouvement unifor-
me de translation, vient, d’a-
bord, en contact direct avec
un pôle de l’aimant, et il est
ainsi aimanté jusqu’à la sa-
turation. Le point figuratif
correspondant se trouve
alors au point À sur la cour-
be d’hystérésis de la matiè-

ALIGNEMENT V ALEURS DES ELEMENTS
DE LA FIGURE 1 ELa première mise au point

consiste à accorder les trans-
formateurs MF sur 455 kc/s.
Les points d’alignement des
circuits d’accord et d’oscilla-
teur sont les suivants :

R! : 30 kQ-0,25 W ; R2 :
350 Q-0,25 W ; R3 : 5 kQ-
0.25 W ; R 4 : 250 kQ-0,25 W ;
R 5 : 350 Q-l W ; R 6 : 250
kQ-0,25 W.

Gamme Trimmer Noyau

OG1 21 Mc/s (14,5 m)
1U.5 Mc/s (28,5 m)
1 400 kc/ s (212,5 m)
203 kc/s (1 140,7 rn )

12 Mc/s (25 m)
G,5 Mc/s (46,15 m )
574 kc/s (522,6 m)
1Ü 3 kc/s (1 840 m)

OC2
PO
GO

Les circuits sont à régler PI : pot à inter 50 kQ.
dans l’ordre indiqué par le Cl, C2 : 0,1 *.iF, papier ;
tableau ci -dessus. La corrcs- C3 : électrochimique 25 (iiF-
pondance des différents élé- I 25 V ; C4 : 251} pF, mica ;
ments de réglage (trimmers i G5 : 50 Ü0Ü pF, papier ; CG :

7
Ruban

fers .ci-'ïi.'^ Induction
•A'

W*) #

:
V;I •Æt * ' ‘ !..I rir.MF ::A - P T r. M f

;
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i5 ! 1-", :3 I •
• . r

H Ms IJï' syi «tn»
que la force de magnétisa-
tion soit de nouveau nulle,
l’induction dans le support
tombe ainsi à zéro, ce qui
correspond au point D’ de la
courbe.

En fait, même lorsque le
réglage n’est pas effectué avec
assez de précision pour ra-mener assez exactement le
support au point neutre, le
champ cî e polarisation dé-
termin é dans la tête d’enre-
gistrement suffit pour ter-miner l’opération, et ame-
ner le support à l’état con-venable, pour déterminer la
préparation la meilleure.

En fait, sur les machines
industrielles, la tête d’efface-
ment à aimant permanent est
généralement constituée par
deux barreaux magn étiques
croisés, et les résultats obte-
nus sont satisfaisants, la plu-
part du temps. La difficulté
n’est pas d’ordre électrique,
mais plutôt d’ordre méca-
nique ; comme le système
agit toujours, et qu’il est im-
possible d’interrompre élec-triquement son fonctionne-ment, il faut prévoir un dis-positif mécanique permet-tant d’éloigner ou de rappro-
cher la tête du support.

5*
îw Sw*I ! 1

Ü3- f

Figure 6

25 pF-25 V ; C7 : électroly-
tique 16 j.iF-500 V ; C8 : 5 000
pF, papier ; C9 : électrolyti-
que 16 pF-500 V.

et noyaux) est facilement re-
pérable. De gauche i droite,
en regardant le bloc du côté
des réglages, avec Taxe de
commande en positon infé-
rieure, se trouvent les trirn-
mers accord OC1, OC2, PO
et GO ; au-dessus, les noyaux
OC1, OC2, PO et GO. La dis-
position des trimmers et
noyaux oscillateurs est exac-
tement la même. Ces derniers
bobinages sont les plus é loi-
gn és de l ’axe de commande.

Rappelons que le CV à uti-
liser, de 2 X (130 + 36(1 pF) , ne
comporte pas de trimmers.

Le bloc accord-oscillateur
offre seize réglages, ce qui
permet un excellent aligne-
ment. Le cadran, de grande
longueur, est à lecture facile.

Nous avons mentionné
toutes les particularités es-
sentielles de deux récepteurs
d’excellent fonctionnement.
Le rendement du dernier
montage est évidemment in-
comparablement supé rieur,

Major WATTS.

VALEURS DES ELEMENTS
DE LA FIGURE 4

RI : 200 Q-0,25 YV ; R2 :
50 kQ-0,25 YV ; R3 : 20 kfi-
0,5 W ; R4 : 3ü kQ-0,5 YV ;
R 5 : 0,5 MQ-0,25 YV ; R6 :
1 MQ-0,25 YV ; R7 : 350 Q-
0,25 YV ; R8, R9 : 1 MQ-0,25
W ; RIO : 50 kQ-0,25 W ;
Rll : î MQ-0,25 YV ; R12 :
5 kQ-0,25 YV ; RI 3 : 1 MQ-
0,25 W ; R14 : 250 kQ-0,25
YV ; RI5 : 10 kQ-0,25 \V ;
RI 6 : 0.5 MQ-0,25 YV ; R17 :
50 kQ-0,25 YV ; R18 ; 1 MQ-
0,25 YV ; RI 9 : 20 kQ-0,25 YV ;
R 2Ü ; 350 Q-l YV ; R21 : 200
kQ-0,25 YV.

PI : pot à inter 0,5 MQ ;
P2 : pot 50 kQ.

Cl ; 0,1 [iF papier ; C2 :
50 pF mica ; C3 : 500 pF

re.

mica ; C4, C5, CG, C7 : 0,1
pF, papier ; C8 ; 200 pF, mi-
ca ; C9 : électrochimique 25
pF-25 Y7 ; CIO : 50 pF, mica ;
Cil : 50 000 pF, papier ;
C12 : 200 pF, mica ; C13 :
0,1 pF, papier ; C14 : 5 000
pF, papier ; C15 ; électrochi-
mique 25 pF-25 V ;
10 000 pFf papier ;
20 000 pF, papier ; 08, C19 :
électrolytique 2 X 16 uF-500
500 V ; C20 : 5 000 pF, pa-
pier.

C16 :
07 :
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SFÎSSvSS&E LE CENTRE EMETTEUR DE PONTOISE
E centre émetteur de Pon-toise est une station de
trafic des P.T.T., qui as-sure la liaison, en télégraphie

et télé phonie, entre la Franceet la plupart des pays loin-tains et des « états associés ».
L*ensemble du trafic d' émis-sion radioélectrique est par-tagé entre celte station et cel-
le de Sainte-Assise ( près de
Melun ) , celle-ci étant surtout
destinée, aux liaisons avec
VAmérique du Sud et certains
pays d'Orient.

Imaginons qu' un abonné
de Paris veuille té lé phoner
à un abonné de New-York ;
l' abonné français est d' abord
mis en relation acre le bu-reau central, qui aiguille la
conversation par câble t élé-
phonique sur le centre émet-
teur de Pontoise. La parole
va alors moduler une onde
porteuse qui sera rayonnée
par les antennes directives
du centre. Celle onde

^
sera

reçue à la station américaine
de réception et, de là, après
détection, sera envoyée par
ligne à un centre urbain qui
Vaiguillera vers Vabonné.

La réception s' effectue sui-

vant le même procédé, mais
les ondes provenant de la
station américaine, sont re-çues au centre récepteur de
N oiseau, pais dirigées sur le
bureau central, qui est relié
à Vabonné.

En fait , Vopération n' est
pas tout à fait aussi simple,
car il ne faut pas oublier que
V administration des P.TS.
doit garantir le « secret » de
la transmission, et si Ion sc
contentait d' envoyer dans
Vespace une onde modulée
en amplitude suivant le pro-
cédé classique, n' importe
quel possesseur de poste
pourrait, écouler et , peut-être,
porter pré judice aux corres-
pondants. Pour assurer ce. se-cret , on a d'abord fait inter-f érer les fréquences de la pa-
role avec un oscillateur à
fréquence musicale et le ré-sultat modulait la porteuse ;
mais ce procéd é simple pou-
vait être, facilement « détec-té », si Von disposait à la
réception d' un oscillateur
basse fréquence.

Une. amélioration du secret
a été réalisée en découpant
les fréquences de la parole

L en plusieurs bandes, que Von ment l'une des bandes latê-fuit interf érer avec des oseil- raies de modulation. Onlateurs, dont la combinaison peut ainsi augmenter la puis-change périodiquement. Les • sauce dans la bande cotiser-bandes sont interverties et
c' est le résultat qui module luporteuse.

Bien entendu, il faut à l' ar-rivée effectuer la démodula-tion suivant le même < co-
dage » et les changements de
code doivent s'effectuer en
parfait synchronisme entre
les deux stations. Pour y par-venir, on ajoute des signaux
de synchronisation, La paro-le est alors inintelligible et ,
si Von capte rémission sur un
récepteur classique, on nepeut détecter qu' un gazouillis
qui peut être quelquefois
harmonieux, mais est parfai-tement incompréhensible.

Les émetteurs de t é lé pho-
nie utilisés à Pontoise tra-vaillent soit en modulation
d'amplitude classique, soit
en bande lat érale unique..

Rappelons que le procédé
de transmission à bande la-térale. unique, de plus en plus
utilisé actuellement, consis-te a supprimer comptéle-

vée ; en outre, la largeur oc-cupé e par le signal se trouve
réduite de moitié, ce qui est
particulièrement inté ressant ,
du fait de Vencombrement
croissant des bandes allouées
à chaque usage, d' après les
plans de ré partition des fré-
quences. Un autre avantage
de ce procédé est l' amélio-ration du rapport signal/
bruit. Si donc on ré duit la
bande de moitié, tout enaugmentant la puissance dans
la bande conservée, on voit
l' amélioration que peul ap-porter ce procédé.

Il faut rappeler que ces
avanlages sont compensés
par une grande complica-tion de montage, mais cela
est secondaire pour les sta-tions de trafic, qui peuvent
disposer d' installations im-portantes et d'un personnel
qualifié ; il n'en serait plus
de meme si l'on voulait incor-porer ce système dans les ré-cepteurs de radiodiffusion.
Par contre, rappelons que

•u i i t i T i i t u r i i l t i n i i H i i i î i i t i i i i t i t i i i i i i i M r i T i i i i i i i E i i s i i r r i t i i i i i f r r i M t i i i i ' t i T i i i i i i i i i n t i i i H i i i i i i i i i i i i m i u i t M i i i H i i m i t i i i i i i r i i i i i i m j r i i i i t i t i i i i i i i i i M i i i n u M i i i i i i i i i i t i i i i i i M r m t i m i i H M m i i i i i i i i i i i i t i t f i i i t i t i i i i M i m i i i i i i i t i i i i i»

REMPLACER
LES
LAMPES-VALVES
FRAGILES « *

...des postes radio par un organe robuste»

durable et meilleur, c'est le but atteint
par L.M.T. qui a construit ces VALVES
SELENOX. Elles offrent tous les avantages et
les garanties de ta fabrication des Redresseurs
L.M.T. au Sélénium, employés dans
toutes les applications du courant continu,

U courant électrique te transporte sous forme
alternative, un redresseur L.ALT. résout le probllmt
lorsqu 'il doit être employé sous forme continue.

V

i
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pour leur usage. Puis, lors-
qu' i ls furent contraints de
quitter la France, i ls la dé-
truisirent presque entiè re-
ment. Elle a ét é rani-
ment remise en état par les
services des P,T.T., qui re-
montèrent d'abord une pre-
mière station de trafic, ainsi
qu’ une station provisoire de
radiodiffusion* Peu à peu >
tous les émetteurs et leurs
antennes ont é t é remis en
exploitation. Actuellement, 90
personnes exploitent la sta-
t ion (r émission qui sert de
relais BF-HF pour les l iaisons
lointaines ; mais devant le
d éveloppement incessant des
commuaicalions, i l faut en-
visager de nouvelles instal-
lations d' émetteurs et d' an-
tennes, pour r épondre aux
demandes d' une client è le de
jour en jour plus impor-
tante.

ce procédé est uti l isé dans
certaines stations de t élévi-
sion.

ny et des antennes en losan-dresseurs Ifewitt ic, à vapeur
de mercure en ampoule ou
en cuve.

Dans le hall central du
bâtiment, les émetteurs sont
alignés le long des murs et
chacun d' eux est destiné à
une liaison bien déterminée.
C’ est ainsi que Von rencon-
tre des émetteurs de 20 ki-
lowatts à bande latérale uni-
que (LMT ) , SFR et Thom-
son. Ces émetteurs sont du
type à plusieurs fr équences
prér églées. I l suff i t d’appuyer
sur un bouton de t élécom-
mande pour que tous les cir-
cuits viennent se mettre en
fonctionnement sur la fr é-
quence voulue. Les change-
ment de fréquence s' effec-
tuent , suivant les cons-
tructeurs, par substitution
de bobines, par d éca-
lage d’un curseur sur la pé-
riphérie des bobines, par dé-
calage. de l’armature mobile
des condensateurs varia-
bles... et i l suff i t de quelques
secondes pour passer d’un
fonctionnement à un autre.

Les lambclas uti l isées s’é-
chelonnent entre 19 et 50 mè-
tres dans les bandes attri-
buées au trafic. On sail en
effet que. pour une liaison
déterminée, la meil leure fr é-
quence à uti l iser varie sui-
vant les heures de la jour-
née on de la nuit. Si donc on
constate G un instant donné
une transmission moins bon-
ne avec une certaine fr équen-
ce, i l est facile d’ en essayer
une autre. ; en général , avec
trois fréquences, i l est pos-
sible d’ assurer un trafic con-
tinu de 24 heures.

Parmi les belles réalisa-
tions de Pontoise, on remar-
que les ensembles de (50 ki-
lomalts ^

LMT , destinés à tra-
vail ler sur les émetteurs à
bande lat é rale unique et sur
les ' syst èmes classiques. Ces
amplif icateurs comportent
une s é rie d’ étages symétri-
ques, le dernier étant pour-
vu d' un circuit accordé im-
posant .

On note encore des émet-
teurs qui ont souffert de
la guerre et qui ont ét é en-
t iè rement r évisés et remis en
fonctionnement normal. Par -

mi les émetteurs vénéra-
bles » : un 20 kilowatts tra-
vail lant sur 40 mètres est en
service depuis 18 anji et un
superbe émetteur de gra-
phie qui émet sur 3 300 mè-
tres et transmet , entre au-
tres, la mêl éo et les signaux
horaires.

Dans les nouveaux bâti-
ments, d’ autres émetteurs
sont encore pr évus, car les
besoins du trafic sont de plus
en plus grands et le centre
commence à être un peu à
bétroit pour / (munir placer
tous les aériens uti l isés.

Les modè les d’aériens sont
as ..e: divers . de simples
doubhts plac és entre deux
r' dones, des rideaux en
dents du type. Chireix-Mes-

ge.
Les deux premiers types

sont destinés à travail ler sur
des fréquences bien déter -
min ées, tandis que les an-
tennes en losange peuvent
travail ler sur plusieurs fr é-
quences.

Les rideaux Chireix-Mes-
ny sont compos és d’ an ri -
deau actif , al imenté par
F émetteur, et d' un réseau
identique non alimenté, pa-
rall è le au premier et agis-
sant comme r éflecteur. Ces
rideaux nécessitent des py-
lônes de soutien imposants,
de 20 à 75 mètres. Us sont en-
combi unis et c<. ûU x , mais
leur lobe directif est tr ès
pointu. Toutefois, on leur
pr éf è re actuellement les an-
tennes en losange.

Les antennes en losange
sont constit' . ées pur du fi l
tendu sur quatre poteaux en
bois, du type poteau télépho-
nique. Le grand axe du lo-
sange est plac é dans la di-
rection d’ émission ; l’al imen-
tation de cette antenne s' ef -
fectue a Y une des extrémit és
du la. mge, à Vaide d' une l i -
gne de transmission, et sa
pointe se termine sur une
ligne d’ absorption résistan-
te en fer, qui aboutit à une
r ésistance de 600 Q, afin d’ é-
viter les r ésonances. Les
quatre côt és du losange
(ayant chacun au moins deux
longueurs d’onde ) ont un dia-
gramme directif et Fensem-
ble des quatre cô tés fournit
un diagramme avec un grand
lobe vers Favant (cô t é oppos é
LUI point d’alimentation ) et
des quantités de. petits lobes
latéraux -

Toutes les antennes sont
alimentées « l’ aide de lignes
de. ( msmission symétriques
de 600 O, constituées par deux
fi ls de cuivre dans Voir ,
maintenus de place en place
par des barreaux isolants. Les
lignes ont une. tr ès faible,

perte et permettent de trans-
porter sans diff iculté la hau-
te fr équence jusqu’à un ki-
lomètre. Cette solution a
permis de placer les émet-
teurs dans un grand bâti-
ra.ut , repr ésenté sur l’ une
de nos photos de couvertu-
re, et de disperser les an-
tenues à travers le terrain ,
en cherchant les meil leurs
emplacements pour éviter les
gênes mutuelles ; la concen-
tration des émetteurs sim-
plif ie consid érablement le s
problème* d’ alimentation, de
refroidissement par circula-
fion d’ eau, et de surveil laj i -
c. e, sans parler des problè-
mes de construction de bâ-
timents et de prix de re-
vient.

La station d’ émission de
Pontoise a subi deux destruc-
tions : la première a ét é ef -
fectu ée par tes troupes fran- j
çaises lors de leur retraite j
en 1940 ; la station' a ét é. r éé- \
guipée par les Allemands 1

Pour obtenir une émission
a bande lat é rale unique, on
uti l ise un fi l tre qui él imine
toute une bande et ne laisse
subsister que Fautre bande
et une valeur réduite de la
porteuse. A la réception, on
reconstitue la porteuse nor-
male et on dé tecte ensuite
les fr équences de la parole.

Les émetteurs de t é légra-
phie uti l isés au centre émet-
teur de Pontoise transmet-
tent les signaux suivant deux
procédés : ccdni du tout, ou
rien et celui du décalage de
fr équence, connu sous son
nom anglais pie « s luf l ».

Dans le premier procéd é,
le plus ancien, on se conten-
te de couper la porteuse
pendant l’ intervalle des si-
gnaux , soit par des systèmes
de relais agissant sur les re-
tours de cathode, sur l’ écran,
ou par Vintermédiaire d’ une
lampe spéciale.

Dans le second proc édé, on
se contente de décaler ta fré-

15 quenee transmise pendant les
intervalles de signaux. De
cette, façon, les lampes tra-
vail lent sensiblement dans
les mê mes condit ions, avec
on sans signal. Ce résultat
s’ obtient en disposant une
capacité aux bornes du
quartz de pilotage ; en fait ,
ce l ie capacité est introduite
par une lampe de réactance.

Le centre émet leur de Pon-
toise est aliment ée sous
15 000 V par (' Electricit é de
France , mais comme il peut
arriver des pannes de sec-
teur , on a prévu une centrale
locale. Cette centrale est
équipée de deux moteurs à
huile lourde à sept cylindres,
du type moteur de marine,
d éveloppant chacun 750 CV.

Les émetteurs proprement
dits sont répartis dans dif -
f é rents bâtiments : c' est ain-
si que dans Y un deux , on
trouve des émetteurs SFR de
graphie de 0 à 20 kW , qui
peuvent travail ler sur diff é-
rentes fr équences selon les
heures de la fournée ; un
émetteur Western 2 kW à ban-
de latérale unique ; des émet-
teurs LMT de \ k ll\ qui fonc-
tionnent avec trois fr équen-
ces prér églées, ainsi que des
émetteurs a cinq fr équences
pr ér églé es , uti l isé s pour les
l iaisons transocéaniques, et
plus spécialement pour les
l iaisons avec les transatlanti -
ques, avec lesquels on peut
entrer en relation d ès la sor-
t ie. du port de Netu-York et
que l' on peut suivre pendant
toute la durée de la traver-
sée.

Max STEPHEN.
m i l i u m u m m m i t n i m i n i u m

COMME EN AM ÉRIQUE
POUR LA i“ FOIS EN EUROPE
L'fCOLE rUfESSÜIMELLE SWfEIfllIE

DONNE A SES ELEVES :

ï ” DES CGUR5
# 15 ;eçons te;hn.

'que s très faciles à
Ctlld :LT.

O 15 leçons pratiques, permettant
c 'apprendre le montage d'appareils
de mesures, de radio-contrôleurs,
de r écepteurs à 4, 5, 6 et 8 lam-pes. Construction d'une hétérodyne
modulée. Réglage, dépannage et
mise au point c 'apparei - s les plus
medor -es.

^ 12 leçons de dépannage profession-nel.
9 4 leçons de télévision.

. $ 4 leçons sur le radar.
t-0 questionnaires auxquels vous ré-
pondrez facilement afin d’obtenir
le c plume ce MONTEUR-DEPAN-NEUR RADIO-TECHNICIEN, déli-
vré conformément à la loi.

2° UN RECEPTEUR superhétérodyne ultra-
modcrriG avec lampes et haut-par-
leur.

3 « UNE véritable HETERODYNE MODU-
LEE.

4° TOUT L’ OUTILLAGE NECESSAIRE.

l/ÉMLî rmtSSIBNIttLLE SUtilimE
par sc.n expérience;par la qualité de ses
processeurs, par le mat ériel didactique
dont Nie dispose et car le nombre de ses

élèves est

La lre école de France
par c o r r e s p o n d a n c e

Demandez la documentation gratuits.
Dans le grand bâtiment

Ferrie , qui se pr ésente sons
Y aspect d' un hall d’ usine,
on trouve dans le sous-sol
les systèmes d’alimentation
des diff é rents postes. Les ali-
mentations comportent des
transformateurs et des re-
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AMATEUR j
redressera le petit crochet
de retenue pour sortir le
contact de l’intérieur vers
le haut et on le remontera en
faisant l’opération inverse
sur le support à réparer.
Veiller crue le contact soit de
bonne qualité ; il n’est pas
prudent de répéter cette opé-
ration, sous peine de casse
du petit crochet.
BOBINAGE P.O. TRES SIMPLE

POUR DETECTRICE
A REACTION

dimentaire, permet tout au
moins d’attendre la véritable
réparation ou l’achat évidem-
ment préf érable d’un haut-
parleur neuf.

GENERA- s tant sur le culot de la larn c*CONSIDERATIONS
MENT INCONNUES SUR LES en face de la broche N° 4 (02

SUPPORTS DE LAMPES
EUROPEENNES dans la EPO). Pour la po ;o,

repérer la saillie avec l’in
dex pour orienter la lampe,
puis, avec le meme doigt,
chercher lXgot sm le sup-
port et enfoncer en présen-
tant saillie et ergot l’un en
face de l’autre. On suppose,
bien entendu, que le support
est monté correctement,

i

On v o i t fréquemment
monter ce genre de support
sous le châssis, (fig. IA) ;
c'est une erreur ; on encom-
bre l'intérieur du ch âssis par
tin dépassement supplémen-
taire de 3 mm et on doit li-
jr . e sur la surface portante

entraxe de fixation
Châssis

Grille Ancde
faméstvoè/ki

v/p. SÛÜcmStt&-1
'“ isopr r%

' entraxe fixa fan

i îëton
S

«
f X Ce bobinage a été réalisé

par un amateur, M. Raoul
Gousse, à Boulaur, (Gers) , qui
remploie avec une 1T4 mon-
tée en détectrice à réaction ,

La figure 2 nous dispense de
tout commentaire, le fil à em-
ployer est du 20/100, soie ou On remarquera qu’en tou-
émail, La figure 3 complète chant du doigt la membrane,
la précédente, en proposant de l’extérieur du saladier et •
deux solutions pour la com- j a un endroit exact à recher-

cher, le haut-parleur fonc-
tionne mieux ou normale-

30spirei ! Réâchon50 poires
4-l£

Accord/ f iT ZSS 200cmwI Cheiits
(trov ÿ 58}

' Dépassement
supplémentaire

Prise
média*

i

Antenne
Figure 2

ià11
Crochet de retenus

Jluil<£&J

(D
Figure 1 mande de réaction.

En a, commande par con-
densateur variable ; en b,
commande par potentiomè-
tre.

e’est- à-dire suivant la figure
IB.

LTn inconv énient de ces
supports, doublé d’un avan-
tage , est la quesuon de l’élas-
ticité des lames de contact ,

11 n ’est pas rare, en effet, de
constater que l’emploi du
crysocale, qualité « cambra-
ge », a fait d éfaut à la fabri-
cation et que. de ce fait,
l’élasticité est illusoire ; il
en résulte des contacts d éfec-
tueux ou... pas de contacts.
L’avantage est la récupéra-
tion a u ü rc .̂wft neuf sur un
antre support, quand tous
n ’ont nas servi au moment
du montage de l'appareil. On

un petit té ton, qui a la forme
de l’extrémit é utile d’un poin-
teau. 11 est plus logique de
fixer le support sur le châs-
sis (fig. IB) , à travers un
trou de 3.3 mm de diamè tre;
le montage est par ailleurs
plus robuste.

Cela posé, voyons le rôle
du petit té ton dont il a é té
question plus haut. On sait
que la mise en place d’une
lampe européenne sur son
support n’est pas très com-
mode, si l’on y voit mal ; or,
justement, ce détail est sou-
vent ignoré : le petit téton
est un guide. Il corrcr.
une saillie longitudinale exi.s-

ment.
Anode Anoce

as0.25 SB 5ÛÛ CJTT

:B500ti7,Notre lecteur a préf éré la
premiè re solution, parce que
beaucoup plus souple.
REMEDE AUX VIBRATIONS

PARASITES D’UN
HAUT-PARLEUR

Il y a des haut - parleurs
dont la bobine mobile est
d écentrée et qui, de ce fait,
déforment 1 a modulation
qu’ils sont chargés de trans-
former en sons.

A ce défaut correspond un
remède qui ré ussit « presque
chaque fois et qui, s’il est ru-

ÎH SQksiy

0 wyw-
im

Réaction Réaction

Figure 3

Comme il ne peut être
question de laisser en per-
manence le doigt sur le cône,
il suffit de le remplacer
par... un doigt artificiel. Ce-
lui-ci sera constitu é par un
fil de fer de 20/10, dont une
extrémit é en forme de bou-
cle ( fig. 4 ) sera garnie d’un
tampon de coton hydrophi-
tampon de cvkn

oun a
§t j i i i i i n H i r i( i( < i l i i!H i i i H H i > i i i n m r i M i n z i i m m i i i i m m i m m i i u i i m i i i i i m m i n i u m n r i n n 1 t n t m M i i i i u n t i i r n m i i m n w i m i w m i i n i i m i i t i i i i i i i i i i i

f * • son*ciblescoPteebnic’*enS

trfc» entreprit

p'

Haut parieurhjdrcphik
Le*

jgjneS de

Ôüucfe-
SOûL fa vis

f ît de fen
tambrayef vers lobservalèvr)

Figure 4

le, tandis que l’autre bout se-
ra façonn é en forme d’œil-
let comme les connexions
de jadis. La longueur sera
à déterminer expérimenta-
lement et l’œillet prendra
place sous une vis de fixalion
du saladier. Loi cambrage jti-
diceux,’ associé à la pression
convenable, fonction de l’ha-
bilet é de l’opérateur, rempla-
cera l’essai précédent.

Jean des ONDES.
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DU NOUVEAU A LA RADiO
N vent de r éforme souf-

f le sur la Radio. C' est
un fait . I l suff i t de le

constater. Apr ès, on verra.
Après, c' est - à - dire quand
changeront les hommes de la
Radio, pas tous, mais la plu-
part.

Pour faire du meil leur
pain, i l ne suffit pas de chan-
ger de pétrin. I l faut aussi
changeur de pétrisseur.

u collaborateurs du micro ; les
bruiteurs, On sait t importan-
ce qu' i ls ont dans la plupart
des émissions : simuler le
bruit des pas, le grincement
des roues, la chute dans lui
escalier, etc. Or , dans la nou-
velle émission pr ésentée par
un producteur influent, i l
s’ agit d' imiter le bruit que
fait un authentique péloma-
ne !

Des essais ont ét é faits qui
ont, paraî t - i l , donné toute
satisfaction. Au point qu' i l
serait question de porter la
nouveauté sur la scène, dans
un des nombreux et coûteux
galas que donne la Radio,
Là, une fois de plus, les au-
diteurs de province ne pour-
ront pas profiter de Vaubai-
ne, Mais i ls g sont habitués.

CABLAGE FACILE
SUCCES ASSUR É
SUPERS MODERNES ECONOMIQUES

R.1MREX TC 5
Châssis £ •' pièces aétachées 3 980
UCH42, UF41, UAF42, ÜL4]

UY42
cbênisTec. gainée 22 X 15 X M 890
H.P. 12 cm. A . P, 790 à 990

GRAMREX TC 5
Châssis en p.èccs détachées 3.950
123E6, i28A6, 12AT6, 50B5

35W4
ibénî ster. gairrée 22 X 15 X 1
H P. 12 cm A. P. 790 à

22402 270
890
990

tx*
Quelle est la première nou-

veauté dont vient de nous ré-
galer le grand maî tre de no-
tre Radio : i l a décidé que
les speakers 'seraient désor -
mais à Vhonneur : leur nom
sera port é à la connaissance
des auditeurs. Vous me direz
que cela leur fera une belle
jambe. C' est à voir . Peut-être
miraient - i ls préf ér é être
mieux pages. Mais s' i l fal lait
mieux paver aussi ceux oui
gagnent dé jà trop à la Ra-
dio. FJ ' i ls sont si nombreux ,
sans être pour cela nécessai-
res , an contraire !

Passons...

La sinie. MSIÇM£ 9 9 m

DEBUSSY V
SU’P&R « MEDIUM » ETONNANT

MUSICALITE INEGALEE
Quatre positons de tonalité

en p détachées 5.590
FL41 -

SCHUBERT VI
SUPER « MEDIUM » ETONNANT

MUSICALITE INEGALEE
Quatre positions de tonalité

Châssis en pièces cé lâchée». 5 -890
6BL6. 6BAG, 6AI6, 6AQ6.

bX* ENM

Châssis
LCH42 - EAF 42

GZ40-EM4. .
H. P. fcXC. 17 cm : 790. 890

980
2 2402 660

HP./LXC. 17 cm. 980 ut. 890
21 cm : î .430 - 970 ou 870 *et * >;<

COUNOD Yl
GRAND SUPtK MODERNE

ULTRA MUSICAL
Quatre position» de tonalité

Une autre décision du maî-
tre de la Radio d'Etat consis-
terait à obliger tous les
journaux qui s’occupent ac-
tuellement, en toute liberté,
des choses de la Radio, a
soumettre leurs épreuves au
seul journal de la Radio re-
connu comme, tel. Sur cette
question, i l g a du tirage.

Les lecteurs du Haut-Par-
leur peuvent, je crois, se ras-
surer !

MOZART VI
SUPER « MEDIUM » ETONNANT

MUSICALITE INEGALEE
Quatre positions de tonalit é

Châssis en p, détachées 6.290
ECH42 - EF41 - FAF42 -

R41-GZ4C-EM4
A. ?. 17 crr.
21 en.

Châssis en pièces détachéoç . 6 390
ECH42. EF41, E 3C41 EL42,

GZ4ü
HA /EXC 21 cm.
24 cm

2 650
970

1 590

2 65Û
940 à 1 090
990 c 1 390

**# INTER - WCRLD Vil
9 garursîs dont 6 O.C. étalées av.
H. r ACCCROtL

Trois posiLions de tonalité
Châssis en p. détachées 10.650
FMI - LCH42 - EF41 - EAF

42 EL4I -FM4 et CZ40 . 2.990
1 690
1 840

GRAMREX P P 8
i LAMPES P - PULL ULTRA-MUSICAL

Quatre positions de tonalit é

O-àss's en p. détachées 7.950
63E6 -6BA6 6AT6 -6AT6 -

6A05-6AQ5-6AF7 et 5Y3CB 3 690
H. P. EXC 21 cm.

. Ou 24 cm.

La seconde réforme qu’ on
m’annonce n' est qu' à l' état
d' étude. Elle sera sensation-
nelle, si el le est réalisée. U
s' agit encore des modestes Pierre CIAIS.1 430

1 590
h. P. EXC. 21 cm.
Ou 24 cmBELLE

PRESENTATION
REXO VI

NOTRE SUPER VEDETTE 49
Châ ssis en p.. détachées 5 59 O
6E3 - - 3Q7 6V6 -

6AF7 - 5Y3GB 2.780
k P. EXC. 21 cm. 870. 970

| Lesvraisposte ï rieliixeporialHsl
LE ZOE-PILE IV

En pièces détachées complet : av.
mal jette luxe. HP 12 cm. Tico“
et tuba?; 12 -390
CâLî Yî en ord. de marche 13.990

674

TECHNIQUE
MODERNE

REXO lll + l
SUPER « MEDIUM » ECONOMIQUE
Châ ssis en p . dé fermées 4 860
6P8-6HS-6V5-5Y5CB
H P. 17 en. b exc. 790 890

lia musique dans un cofiret luie

B E R L I O Z V!
Grand Super Musical comportent les derniers perfectionnements : B’oc PO,
ÜG, OL et OC ETALEE Super Cadran glace bronzé. Châssis en pièces
détachées Prix
Fuoes : LCH42, EF4I. tBC4 r , El 41, GZ40, EM4.
H.P./A.P. 21 cm. .. 1.290 1 440 oj 24 cm. 1.650 1 790

6 880
2 590 2090

R E K S I S T K R l Iî S
Très sc ignée. Vernis solides.

Pour les Super-Médium AU CHOIX ; Pour les Grands Supers

DROITE Gü. 55 X 26X 30 1-990
MEME av. gefes colonnes 3 250

CARMEN TC 5
Dernière création. ,Cd

en pièces déta-
4 090
Bakélite

DROiTE MED. 44 X 20x 23 1.590
. . . . 1.990

2.790
540 740

120

Super luxe
succès. Châss's
rhées
Ebénisterie. Type ovale,

spéciale sr:1.tente. splend: cie présen-
ta lion ( 26 XlBxlh). ... 1 490 -
UCH42-UF41-LBC41-ÜL41-
UY42
H.P. 12 crr:. T 1 CONAL ..

AV. AILETTES .
Grandes ccxorr.es
Cardes luxe - . - .
risses et DOS

Caches luxe . 5 9 0 7 9 0 8 9 0
1 5 0TISSUS et DOS

JFU de piles Iî '^OOîTRSIREZ
LA BARRETTE PRECABLEE QUI N’ EST PAS OBLIGATOIRE ET FACULTATIVE

AJOUTEZ 300 PAR DEVIS
2 190

940LE ZOE- MIXTE V
Pour pile et secteur CR ÀMLUX TC V

Lr p. détachfes complet 13.990
Ciblé en ord de marche 1 6 - 6 4 0
Jeu de p.les

AMPLI-ViRTUOSE IV
Anr.p!: salon 6 watts, Dernière création. Puissent. KAisfeal . Grsnc succès.
Châssis en p. détachées 4 190 |
£L41- EF40 E -40-GZ40 .... 2 140 !

détachées 4.180
hors li^ne, luxueuse,

: 23 XM. 1 0 9 0

Châssis en p.
Présentatien
bakélite spécis.a. Dim.
X 16. Prix
123t6-12BA6-12AT6-50B5-

5 9 0 H.P /AP, !8 X 24 î elfipt.
Auctax )

- - Capot et terd ..........
MALLETTE très soignée, gainé? lézard, luxe 2 3 x 2 7

1.690
890

2 960
Les pius faciles

des montages existants 2 190
H P. 1 2 crr. ainr.. pem. 790 à 99035VV4

REXAMETRE SAVEZ-VOUS ? REXHET
CONTROLEUR UNIVERSEL CONTI -

NU- ALTERNATIF, comprenant éga-
Inment : G:4Mîv1'ï TRE juscu'à 1 M Q
' 2 ser.sib.) et LAPACIMETRE |us-
cu’à 2 Mf. I.ect. dir. NOTICE.

7 680

QUE
Générateur payable iDim. 1 3 X 1 2
X S) LA PLUS PETITE HETERO-
DYNE PRECISE et très élalée à . lec-
I e di'ec îi *. CcmpiOt merto et ga-
ranti. Px excopt. ' NOTICE ) 6.790

AVEC LA BARRETTE PRECABLEE
MEME UN AMATEUR peut c âbler sans souci , sans erreur.

MEME UN MONTAGE 8 LAMPES EST REALISABLE FACILEMENT.
Prix

ALORS. « a

EXP0RTAT1GHSCOLONIES DEMANDEZ SCHEMAS, DEVIS DETAILLES, PHOTOS : VOUS VERREZ QUE
TOUT EST EACILE ET SIMPLE !

kfifii&i

QAR2S

Société RECT Â 37, av, Ledru-Rollin, Paris (Xiî )
Fournisseur des de la S.N.C.F.

GtS PRIX SONT COMMUNIQUES 50US RESERVE DE RECTIFICATION ET TAXE5 EN SUS
du MINISTERE D’ OUTRE-MER

Tel. .• DIDerot 84-14 COMMUNICATIONS TRF:S FACILES C.C.P. <3963 -99

METRO : Gare de -Lyon, Bastille, Quai-de- îa - Râpée. AUT0BU5, de Montparnasse : 91 ; de St-Lazare : 20 ; des gares du Nord et de. l’Est : 65.
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La sauvegarde de la vie
humaine en mer reçoit une

On peut affirmer que l’ori- -U fallu! loute l'active pro- confirmation officielle par la
Aine des radiocommunica- pagande de la Compagnie Convention de Berlin (1006)
tiens maritimes remonte aux française maritime et coîouia - qui impose l ' usage du signal
premières expériences de le, à partir de 1903, pour que de secours SOS.
T.S.F., faites par Marconi en Charles-Roux, président de la Cependant, avant la grande1890. Pourtant, ce n est que Tian satlan tique. enlin eon- gueiTe, PAS procéd és de trans-six ans plus lard , en 1902, vci Li, l î t monter la radio sur sont plut ô t rudhncn -qu’on peut vraiment parler de les navires de la « r rend) ; iuJ-ros De 1004 à 1009 rè-communicalions en mer, a Line »...

^
« uent

'

les ondes amorties,partir du moment où les on- Les stations côtières d ' Oues- produites par étincelles etdes radiolélégraphiques frau- sunt et PorqueroHes entrent induites dans l'antenne. Oncliissent l’Océan Atlantique, en lice, échangeant des nies- r>ratiniie la récention masnè-entre Poldhu (Grande-Rreta- sages en morse avec les na- tique avec raccord par^ in-gne) et Glace Ray (Canada) , vires. | ductance. L’é mission indirec-La radio a d’emblée affirm é Mais lu presse ne perd pas | [ e % av (,c é clateur fixe ouson utilité pour la sauvegarde ses droits, comme le rappelle tournant, appara î t d é jàde la vie humaine en mer, fort opportunément M, Lalui-singulièrement menacée par re, sous-directeur de la Com-
des catastrophes Loties que j pagnie radiomaritime, dans j .
colles du Ré publique et du l'exposé historique qu’il f i t ; , r - c Savoie, le Lorraine,
Titanic» Cependant, il fallait récemment à ce sujet devant , ‘ ^ccption est pratiqu ée sur
vaincre la résistance des ar- la Socié té des Radioélcetri- banne, avec couerencr. Le de-
matcurs, fori mal disposés en- dons. Car dés 1906. le paque - rdcnr magn é tique reste long-
vers le nouveau mode de bot Provence peut distribuer i j^ r|] Ps lavon pour sa stabi-

lité et sou insensibilité aux
parasites.

une année d’essais, un équi-
pement de radio.

LE DEVELOPPEMENT
DE LA RADIO A BORD

PRES la perte de ATor- j
mandie, qui é tait le plus i
beau paquebot du mon-

de, la flotte française s’est
trouvée très éprouvée. Il a
fallu , dès la fin de la guerre,
s’attacher à remettre en étal
les paquebots français qui !
avaient é té transformés en
transports de troupes. Le
premier en daLc fui VIle-de-
France, le plus grand navire
français après le Liberté qui
vient de prendre la mer. C’est
un bâtiment de vingt-quatre
ans d’âge (1926) , entiè rement
remis à neuf en 1949. Venant
imm édiatement après Queen
Mary et Queen Elizabeth,
c’est le troisième navire du
monde, avec les caractéristi-
ques suivantes : longueur
241 m , ; largeur 28,10 m. ; ti-
rant d’eau 10,42 m. ; tirant !
d’air 62, 5 m. ; ton n â g e -45.300 tonneaux ; puissance
48.000 chevaux. Il possède six transmission ,

ponts et sa vitesse d é passe
21 nœuds. En vingt ans de
carrière (années de guerre dé-
comptées) , il a transport é un
million de passagers et par-
couru une distance égale à 71
fois le tour de la terre. Ï1
•peut charger 1 345 passagers
et 836 hommes d’équipage,
dont les trois quarts affectés
au service de V « hôtel ?>. Il
possède des batteries dbieen-
mululeurs, l’éclairage par fluo-
resconce, une station centrale
de (Î00 chevaux rien que pour
îe conditionnement d’air !

A

com -
me un sérieux progrès. L’écla -
teur rotatif s’impose en 1912.

à scs passagers le premier i
Journal de VAtlantique, rédi-
gé et imprimé à bord avec les
messages reçus par la voie
radio.

C’est tout juste si, en 1900.
on put obtenir que le paque-
bot Lorraine, reçû t , à liI re
précaire et provisoire, pour

Puis c’est, en 1919. In gran-de révolution duc aux lampes.
Bientôt la réglementation
fran çaise impose la radio à
tous les navires dont la ca-
pacité atteint ou d é passe
1.1)00 tonneaux.

En 1921, l’équipement des
paquebots Paria et La Fayette
avec des postes à lampes tra-
vaillant en grandes ondes
(240 kKz) leur permet rie gar-! der le contact constant avec
la Franco, par les stations de
Nantes (Basse-Lan do) et de
Bordeaux ( C r o i x d'IIins ) .
Toutes les heures du .jour et
de la n u i t sont bonnes pour
assurer le trafic en perma-nence. Lu navigation est con -sidérablement facilitée par
les avis reçus par radio : bul-letins météorologiques, avis
aux navigateurs, avis concer-nant les é paves, lc\s icebergs,
les naufrages.

La radiogoniométrie, vers
la mèrne é poque, appara î t sur

i les navires grâ ce au radiogo-; niomèlro de bord.
La radio a gagn é la partie :

dès lors, le poids des équipe-ments radioélectriques de
bord ne cesse de s’accroî tre.
De deux tonnes en 1934, il est
passé à seize tonnes pour un
grand paquebot en 1950.

mu i i i iMi J i i r i im iT i im mua i

L'entraînement des hélices
est assuré par quatre turbines
motrices directes, 32 chaudiè-
res à tubes d’eau à la pres-
sion de 16 kg/ cm2 ; enfin j
4 furbodynamos de 2.640 k\V\

On sait qu’à bord, et con-
trairement à ce qu’on pour-
rait croire, îe danger capital
vient non pas de l’eau, mais
du feu ! La sécurité est assu - j
rée par un certain nombre de
mesures : sectionnement con-
tre les voies d’eau : cloisonne-
m e n t contre l’incendie, par
des parois ignifugées avec re-
couvrement d'amiante ; ex -
tinction commandée par un
poste central de sécurité, ser-
vice de veille permanente ;
réseau de rondes avec enre-
gistrement des passages suc-
cessifs. Lampes témoins, svs-
tème de d é tection automati-
que des fumées et des fia ni - [
mes ; embarcations de se-
cours en mé tal l éger. En oli-
tre, deux vedettes à moteur
sont pourvues d’un poste de
radio et d'un projecteur de
signalisation .
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...et.., BON MARCH É !
Tous tes technicien? le posséderont bientôt

18 sensibilités
# TENSIONS 15, 150. 300. 15!) volts continu et alternatif ; rési*tance interne 2.000 ohms par volt .
O INTENSITES 1.5, 15, 150 milliampères * 1,5 ampères continu

et alternatif .
0 RESISTANCES 0-10.00(1 ohms (100 au centre) et 0-1 mégoïam,
# DIMENSIONS 140 x 100 x 40 mm. POIDS 575 grammes .

'

© AUTRES FABRICATIONS : l&mpemêtres, générateurs K.P-voitmé tras à lampes, pont* de mesure pour condensateurs,
slatances et inductions, contrôleurs universels, etc...

Demandez la documentation H.l\ 1.1Ô0 à la

CQMPÀGNIE^GÉNÉRÀLE de MÉTROLOGIE
S. A. R. L. AU Pf . SIEGE SOCIAL
C A P I T A L DE l#' / \ CHEMIN OE LA
6.500.000 FUS (vg J » 4

iJTjJ CR01X ROUCE
TELEPH. 8 - 6 1 tis&Û. ViO 3 T4?T*XS| t N

>
N Ec C Y

Télég. METRIX HaUte * Savois

ismTT

L E N O U V E L EQUIPEMENT
d’ « ILE-DE-FRANCE »

Que de chemin parcouru en
un quart de siècle ! En 1927,

son
dr-France é tait p o u r v u
d'émetteurs à ondes amorties

à 1 n e e m e n t. lie-
AGENCE PUBLTDl TEC DOMENACH



K
et ondes entretenues de 5 k\V. ! trement sur bande, radar, na-
Son émetteur de sauvegarde vigateur hyperbolique « dcc-
donnait loi) \Y, de meme que ca ». récepteur radiogoniomé-
son émetteur té l éphonique, tr ique, radiocompas compen-
Des récepteurs, un radiogo- . se dans la chambre des car-
n îomèlre, un sondeur complé- tes, , en fin. récepteur radio-
taient l’installat ion. t élé phonique.

LA TELEVISION SUR GRAND ECRAN f
A L'HOPITAL BICHAT I •

*
C

ÎVHWHVWWW

NE démonstration de ré-
ception sur grand écran
de 1,5(3 m de longueur

a clé organisée à Vhô pital
Bichat , le 11 octobre dernier,
nar la Télévision française.
Le professeur Besançon a été
télévisé au studio de la rue
Cognac-Jap. Sou allocution a
été suivie de la transmission
d'un film médical : « Le
praticien devant la radiogra-phie verticale réalisé par
le professeur de Sêze. On a
pu constater que les images

Le trafic commercial a é t éEn 1929, on ajouta un émet-
teur à ondes courtes. En 1032. ^odemisé par la suppression j

j des grandes oncles et par 1 ad-
dit ion. des ondes courtes, qui
sont le plus uti l isées. On dis -
pose à col elïet de deux émet-
teurs, dirigés respectivement
en mer, l’un vers la France,
l’autre vers les Etats-Unis, En
tout, il existe trois émetteurs
compté lés par deux récep-teurs toutes ourles, dont un
réservé a la tél égraphie. Puis
un émetteur a ondes courtes
de 200 \V, complété par deux
récepteurs universels. L’en-
semble sera complété par un
émetteur té l é phonique. muKi-ondes. Selon les besoins du
trafic, on peut pratiquer le
réglage continu ries récep-teurs, ou bien leur préréglage
sur dix fréquences stabil isées
par quartz. On peut passer le
trafic en clair ou avec le
oret . Grâce à un préséî eclcur,
on obtient un affaiblissement

étaient excellentes, le méri-
te en revenant aussi bien àr émetteur qu' au récepteur
utilisé : un Philips à projec-tion sur grand écran, muni
d' un tube spécial à grande
brillance, de 6,2 m de dia-
mètre.

Ceux qui ont assist é à
celte intéressante manifesta-
tion de collaboration entre
les médecins et les techni-ciens (le. la t élé vison, ont pu
constater que celle demie -
jre , en dehors de sa qualité

1 de passe - temps agréable,
aide aussi ri la diffusion des
sciences. On peut espérer
que bientôt, et mieux que la
radio , la t élévison permet-
tra de sauver des vies hu-
maines.

L' image, de 1,56 m, a é té
suffisamment brillante et le
public , composé de méde-

cins et de journalistes, a ac-
cueilli favorablement celte
méthode ultra - moderne de
démonstration de travaux
médicaux.

ula radiophonie à ondes cour-
tes pour grande distance, so -
lution encore bien rlélicnlc à
l’époque où l’on n’avait pas le
moyen de stabil iser correcte-
ment les réglages. Les émet-
teurs
sont éloignés des récepteurs,
placés au centre du navire.

Actueilement, lle-de-Francc
a reçu l’équipement le plus
moderne, répondant au meil-
leur service public, dans les
conditions de sécurité le plus
poussées. Une station centrale
unique rie trafic, dans laquel-
le l’émission est nettement
sé parée de la réception , per-
met de limiter le nombre des
opé rateurs. Les nécessités du
trafic imposent souvent le
fonctionnement simultan é de
tous les appareils.

installés à l’arriè re, i

i

passé le tiers du total des
communications radioélectri-
ques, la t éléphonie est en
passe de contrebalancer, à
bord , le trafic t é l égraphique.

Enfin, une consolation pres-
tigieuse : les perfectionne-
ments apport és en France
aux stations radioélectriques

de 80 décibels. Pour recevoir • < I ü I )0 rd <( jn [ tel les ^ue le ma"

dans la cabine, à quatre me- j tériel français surclassera
très de distance des émetteurs, ! prochainement le materiel
on uti l ise une cage de Fara- étranger.

se-

L’cmetteur de sécurité de
300 W transmet en ondes A < ;

M. L.RAUIONYME.un antre de 400 W en ondes j day.
Aa ; sept fréquences préré-glées sont stabil isées. Il y a
en cuire un émetteur-récep-
teur de sauvegarde, l in de se-
cours en ondes amorties ; des
émetteurs - récepteurs porta-
tifs, dont deux de sauvetage
pouvant fonctionner pendant
dix heures.

itf iH ü iiiiiiiiiiiiiiiuxiitiiiii midi iiii )iiiiiiiiiiiH4iiiiiiiilnli
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PROMENADE AU SALON DE L’AUTO
L’alimentai ion par vibreur

se généralise de plus en plus ;
elle est simple et la qualité
actuelle de la plupart des
vibreurs lui confère une du-
rée satisfaisante.

La plupart des construc-
teurs de postes - auto - radio
avaient , jusqu’ici , n égligé les
gammes ondes courtes, ne

Que j voulant pas accroî tre la com-
plexité d éjà grande de ces
récepteurs. Pourtant i’intc-
rot des ondes courtes est
certain , car elles permet-
tent durant la journée , c’est-
à-dire au moment où le pos-
te est le plus souvent utilisé,

, de capter avec facilité les
Les- postes-autos sont soit . émissions intéressantes. De

en un seul bloc ; dans ce j phis, }us auditions ne sont
genre nous trouvons le poste j pas troublées par les para-
populaire Philips NX 491 V, sites provoqués par les lignes
l’auto-radio Monarch, e!c\ .., a haute tension qui agissent
soit en deux blocs séparés, sur }cs autres gammes quand
comme le D 1935 Ducretet- les routes empruntées se
Thomson , soit en un ensçrn- trouvent dans leur voisi-
ble formé de deux parties nage.
détachables à volonté, tel j -a réception des ondes
que le Philips NX 593 V, courtes îvoffre cependant de
avec haut-parleur séparé, l'intérêt qu’à condition que

les récepteurs soient prévus
avec étalement artificiel des
bandes. Nous a von ?; noté ail
moins deux constructeurs

! qui ont eu le souci d'offrir
! une réceplion ondes courtes
avec band-spread : A .R .E.L.

j cl Philips. Dans le premier
j modèle, il s’agit d’une adapta-
» teur ondes courtes formant

un bloc séparé s’ajoutant
au poste-auto comportant les
gammes normales. Dans Je
second, l ’é lalemenl sur les .

bandes 25 - 30 et 50 in est
prévu dans le récepteur lui-

435® iff*!; m ême ; ajoutons que ce pos-
te est un super-hé t érodyne
avec un étage d’amplifica-
tion haute fréquence accordé
et étage d’amplification bas-
se fréquence, avec deux tubes
en push- puII, ce qui lui per-

: met de fournir à la sortie
4 à 5 \Y modulés. Notons
aussi qu’ il possède un ac-
cord à inductance variable
par déplacement d’un noyau
magnétique, ce qui supprime
les effets microphoniques.

En dehors ries construc-
teurs de postes-auto-radio, les
fabricants de bougies avaient

T , . aussi envisagé le problème
La charge ces badcncs 9j de l ’antiparasitage de l'a1 lu-

fa ] t appel a 1 eleclromque. 18 mage . Certains présentaient
putsqu a cote oes chargeurs j §g : des hommes cour - gant une
a éléments métalliques, il en j pi DimPULiions 530x2ü0x2*io ** résistance en graphite scellée
existe toujours des modèles ' m NOUS LIYKOXS TOUTES , LES PI èCES XKCUSSAH SS $ i m. > , s réTe.- ' rodc on V? r*s ré
for: appréciés à tubes re-| AV uos' iAGK DE CE MODè LE |,^onces séparées s’adaôtaiit

K llx« Il T Ta •n i rt 3 '*“"ÆSi"'

»»!rf »>•»".. I fil11 f U fl il Iflg JJ?**,"* hw£!SSÏÏS
a ete attnee par h. cbaigeai K ||J|J | PO U 13? 9 A §J i §J$ S telle est la caractéristique
b, type 353 expose par Plu- i|® va? w ® It i ïï U ^ gén érale du Salon de TAu-
lips-Tndu.strie. TI présente, \ m _ fl I ^mobile 1950, Elle se
grâce a 1 emploi du transfor- j|jpt 8G, Cours Latayelfe - LYON {CCP . 2507-00 Lyon) H justifie également en ce qui
raateur à fuites, la partira-
1nr i té de fournir mm in tan- H
sité constante, quelle qnn

qu’il apporte aux voilures, il
distrait, informe et peut mê-
me éviter au chauffeur le ris-
que d’assoupissement au vo-
lant.

soit la résistance de charge,
ce qui évite toute surinten-
sil é dangereuse et permet de
charger des batteries de deux,
trois et six éléments, sans
modification de connexion.

! À cote cle lui , on pouvait
voir aussi de gros chargeurs
triphasés pour batteries de
traction. Dans cet ordre
d’idées nous avons égale-
ment remarqué nu chargeur
75 A 220 V.,
dresseurs Ilelwillic à catho-
de froide, au stand des Lis
Electronic.

E traditionnel salon de
l’Auto n’intéresse pas
uniquement cette indus-

trie . Comme dans de nom-
breux domaines,
nique y est représentée et ce
sont ses applications que
nous nous sommes efforcés
de chercher à travers les
stands.

L
l ’ Eleetro-

Les constructeurs se sont
dans l’ensemble efforcé e de
donner aux récepteurs ries
formes s’adaptant aux ta-
bleaux de bord, et de dimen-
sions aussi réduites
possible, tout en leur conser-

nvec tubes re- vaut une sensibilité qui doit
être très grande. Cela est pos-
sible , à condition d’employer
des tubes miniatures et des
pièces détach ées de dimen-
sions réduites et de haute
qualité.

N’a-t-on pas envisagé la
régulation par triode à gaz
pour le réglage automatique
des dynamos de voiture V
Cependant, même sans anti-

ciper, nous avons pu décou-
vrir parmi les merveilles de
mécanique qui régnaient en
vedettes
contribution de l’électroni-
que, soit au contrôle ne l’in-
dustrie automobile, soit à la
réalisation des accessoires
qui concourent à l’agrément
des voitures.

LES POSTES-AUTO
La plus importante parti-

cipation de l’électronique à
ce Salon est représentée par
le poste auto-radio. Les mo-
dèles exposés étaient assez
nombreux et la majorité des
voitures présentes avaient
leur tableau de bord prévu
pour l'adjonction d’un pos-
te-auto, ou en étaient équi-
pées.

Le développement du- pos-
te-an to est indéniable. En exécuté en plusieurs varian-
plns du cachet d’él égance tes.

une intéressante

LES APPAREILS
ELECTRONIQUES I>E MESURE

On sait que de nombreux
contrôles mécaniques, telles
que mesures de vibration ou
rie pression , s’exécutent avec
beaucoup plus de précision
en faisant appel à des dispo-
sitifs électroniques, il n’é-
tait pas étonnant que nous ^les trouvions exposes ail K* wvr*
Salon . Nous avons remar-||IL ILSIËÎ ESJuERïE
qué, parmi ceux-ci, au stand ; M » ^ \Philips-Industrie, un capteur | g

LE C.V.
L E C H A S S I S
4 BOUTONS
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comprenant :

vernie tampon avec motU déco-
ratif IVOIRE.

miroir incliné nouveau plan 3 G.
ou . 4 G. av\ band? étalée.

de vibration en fonctionne- J gg
ment. Il était relié à un Ê§
oscilloscope, qui , sur son .||
écran, reproduisait le pli ôno- p
mène. Il avait comme voisin gg
un manographe qui permet- m
tait également d’observer sur p
l’écran d’un tube à rayons : l|
électroniques les variations j B
de pression (par exemple de B
moteurs à combustion inter- ||
ne) . Nous avons vu également g
un stroboscope , avec lequel jg
on rendait visible les d éfoi - ' H
mations d’un ressort soumis à ||
des vibrations ; la très grau -
de puissance de ce modèle §2
permet d’observer en plein f|j
jour avec une immobilit é ap- B
parente n’impor te quel plié- B
nomène périodique. S

2 x 0.4 -), fixation m 2 points.
ait. 5-7 lampes Europ., Amène.,
Rimlock , entièrement percé.

(ou 3 sur
demande)

miroir ‘ et le DOS CARTON.
C E T P R I X T.T. incluses(glace avec ou

sans œil jENSEMBLE . . . 150Emballa^ £
REFERENCE N° G m

LES CHARGEURS

; concerne certains des postes-
autos exposés .Expédition contre mandai, port fin , clans tonte la France

M. R A.
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Voltmètre à lampe et générateur H. F. modulé en fré
trc alternative^ La consom-
mation propre du voltmètre-
étalon est sans importance
celui-là et le voltmètre à
lampe à é talonner étant con-
nectés à la source (i'ig. 3) .

On fera d’abord Tétalon-
6AF7

complexe (continue avec
composante alternative) et
que l’on d ésire mesurer la
tension alternative seule, at-
taquer alors l’appareil entre
les bornes B et (—) , en fer-
mant Int, 1. C’est donc dans

Régulièrement, nous recevons de nos lecteurs des de-
mandes d’établissement de schémas simples pour la
construction d’appareils de mesure. Les deux appareils
présentés aujourd’hui sont les plus demandés. Nous
avons construit deux maquettes d’appareils simples, mais
précis, robustes et d'étalonnage stable.

VOLTMETRE A LAMPE
Le schéma de principe est

donné sur la figure 1. Le
tube d étecteur est un 6Q7
( diodes inutilisées) fonction-
nant par courbure de la ca-
ractéristique de plaque. Des
condensateurs de passage de
fortes valeurs ont é t é pré-
vus ; de plus, ils ont é té
shuntés par des capacités au
mica, de façon que l’ensem-
ble présente une résistance
très faible, aussi bien sur les
fréquences industrielles que
sur H ,F.

Le condensateur de 0,5 uF,
partant de la douille H, doit
avoir un diélectrique parfait,
absolument sans fuite.

La lecture sc fait à l’aide
du potentiomètre de 1 40 000
Q bobiné lin éaire (cathode
du GQ7) ; un index fix é sur

>

nom doit posséder) ; HT re-
dressée et filtrée 275 à 300
volts.

Le voltmè tre est monté
dans un petit coffret métal-
lique (en alu par exemple)
aux dimensions suivantes :
largeur 220 mm ; hauteur
100 mm ; profondeur 125
mm.

i

A-On remarquera que la li-
gne — HT (borne — de me-
sure, également) n’est pas re-
liée au châssis du voltmètre.
Fn effet, dans certains cas,
il est intéressant que la
douille (—) soit isolée de la
masse ; dans les cas, beau-
coup plus frequents, où cela
n’a pas d’inconvénients, il
suffit de fermer Int. 2,

Le mode d’emploi de ce
voltmè tre est relativement
simple :

î nt . t
i

«-)

Figure t
nage en courant continu (par
exemple, échelle extérieure
en noir) ; puis, l’é talonnage
en courant alternatif (échelle
intérieure en rouge). On re-
marquera que les divisions
sont très resserrées du cô té
des fortes tensions, et, par
contre, très étalées vers les
tensions faibles. Jusqu’à 1,5
V (en continu comme en al-
ternatif ) il est facile d’ap-
précier le 1/50 de volt (!) ;
jusqu’à 10 V, on peut noter
le 1/10 de volt... Par contre,
au -dessus de 100 volts et jus-
qu’à 250 volts, il faut "se con-
tenter des dizaines de volts.
Mais tout est bien ainsi, car
généralement, un voltmè tre à
lampe n’est pas utilisé pour
mesurer la H,T. d’un récep-
teur ou la tension du ré-
seau ! On aura plus fréquem-
ment des tensions continues,
ou alternatives (tensions à
50 p/s, ou B.F., ou H.F.) de
faibles amplitudes à mesu-
rer !

Il importe de noter que

ce seul et dernier cas que
l’on utilise la douille B, et
que l’on ferme Int. 1.

5Û Enfin, d éplacer l’index
de Pot. 1 sur le cadran
en revenant progressivement
vers zéro, jusqu’au moment
où l’on retrouve la meme li-
gne d'ombre indiquée au
deuxièmement. Il ne reste
qu’à noter la lecture indi-
quée par l’aiguille de Pot. 1.

Lorsque la tension à , me-
surer est une tension H.F.
( par exemple, supérieure à
50 kc/s) , il est préf érable
d’attaquer directement la
grille du tube GQ7, sans pas-
ser par la douille A. On en-
lève alors le « clip » de
grille et on se connecte di-
rectement au téton avec fil
le plus court possible.

C’est cette dernière remar-
que qui motive l'installation
horizontale de 6Q7MG, com-
me le montre la figure 2 ( té-
ton de grille sorti sur le pan-
neau avant). Afin d’éviter
des complications d’isole-

rfTL
4ûOOplH

* HTo
$A o- I bAF7 —o$— Æ\

- HTvIntt 5w y,-4BodK ^ 6,5 v*^--j ?s
» ? 1 Iiüûkrwi-lS'O *dkhsctmu< > a bOOOpr S

fr/ka NZY ilzéro
R £11 Poh »pÇ

• <L, tfljn.
^ S?cj 5 f V rm*J 0,1nf Int 2

M&se du chessjs^mt
du voltmètre*̂

if-
Figure 1

1° Court -circil î ter les douil-
les A et (—) ; placer l’ai-
guille du cadran de lecture
à zéro et mettre l’appareil
sous tension .

2 ° Faire le « zéro » du
voltmè tre en manœuvrant
Pot. 2, de fa çon à amener,
sur le secteur lumineux du
6AF7, une ligne d’ombre aus-
si fixe que possible.

3° Placer d’aiguille du ca-
dran de lecture au maximum
( V max).

4 ° Connecter l’appareil à
la tension à mesurer :

a ) s’il s’agit d’une tension
alternative, attaquer l’appa-
reil par les bornes A et (—) .

b ) s’il s’agit d’une tension
continue, attaquer également
l’appareil aux bornes À et
( —) , mais on respectant les
polarités : plus en À, et
moins en (—).

c) s’il s’agit d’une tension

l’axe de ce potentiomètre et
sc mouvant sur un grand ca-
dran circulaire offre une lec-
ture facile.

Le curseur de ce potentio-
mètre aboutit, par l’ intermé-
diaire d’ une résistance de 1
MO, à la grille d’un tube ca-
thodique type (î AF7. Ce tube
fonctionne en indicateur de
« zéro » et en indicateur de
mesure. Le « zéro » de l’ap-
pareil sc fait par la man œ u-
vre d’un potentiom ètre do
2 000 Cl bobiné ( cathode 6A
F7 ). Dans le 6AF7, un seul
secteur est utilisé : celui à
grande sensibilité. L’anode
correspondant nu .secteur à
faible sensibilité est reliée à
la ligne — IIT.

L’alimentation est fournie
à partir d’un redresseur clas-
sique (ou d’une boî te d’ali-
mentation universelle, que
tout laboratoire digne du

ocurce

= *t
of->

{oJtfnéfrç à famj*
à étalonnerfieyfeye dek

iemktn ss ou ^ CE:
Voltmètre èhhn

Figure 3

ment inutiles, le blindage du
6Q7MG peut être relié à la
masse de l’appareil sans in-
conv énient.

Pour l’étalonnage, i ) suffit
de posséder un voltmètre
quelconque, mais précis, et
deux sources de tension ré-
glables, Tune continue, l’au-

Pétalonnage en alternatif,
comme indiqué plus haut,
donne des
ces ». Pour obtenir la ten-
sion de crête, ou « volts
maxima », il suffit de mul-
tiplier la lecture par
(soit 1,414) .

volts effica-«

V 2
R. RAFFIN.

( A suivre)
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ALIMENTATION SANS TRANSFORMATEUR DTS PETITS RECEPTEURS
ANS les petits récep-

teurs sans transforma-
maieur d’alimentation ,

un grave problème se
pose : celui de maintenir le
ronflement dans des limites
acceptable*.

D clic, ne pas filtrer le courant
anodique de l’amplificà trice
finale, lequel est toujours
élevé et engendre une chute
de tension exagérée. C’est
pourquoi la tension de ce
tube est prise au condensa-

l’amplificatrice finale
mA) . La chute de tension
dans la résistance de filtra-
ge, de 1 2U 0 Q , est de 7,2 V,
valeur acceptable.

(38 tances, appara î t une petite
tension de ronflement qui
est appliquée à la grille
écran de la préarnplificatrice
LF. Par analogie avec ce qui

Le courant grille écran du a élé dit P°ur le tube de
tube 111, 41 (5,fi mA) n’esl ! Puissance, cette tension, ani-
pas filtré, car cela porterait ^, r) ee A' 1 de Pl,ase tnversee,
la chute de tension à 14 V. i «'PParait sur la plaque de la
Avec une telle diminution de preaniplificatrice et se trou-
la tension de grille écran , le | ve «PpTuiuee en meme temps
tube UL 41 aurait sa puissan- O11*; e sl8nj*.T utile a la grdle
ce de sortie réduite de 20 % . * < 11 u^e linal.

UAF4Î Ü L41tt ^Tll5o,oi|ir ë
I6-f iH"

^ry Quelques observations sont
alors opportunes :R e m a r q u o n s maintenant

que toutes les pen Iodes et té-
trodes finales ont une trans-
conductance grille-écran pla-
que notable. C’est pourquoi
dans le sché ma de la figure
1, la tension de ronflement
présente aux bornes du pre-
mier condensateur électroly-
tique et appliquée à la grille
écran , engendre un fort cou-
rant de plaque et un ronfle-
ment intolérable dans le
haut-parleur. On peut penser
à neutraliser ce ronflement
en appliquant à la grille 1
de la pentode une tension
alternative de phase opposée
à celle qui se trouve sur la
grille -écran.

f m•il»»II! 1 ° Le ronflement introduit
par le fait que la tension pla-
que n’est également pas fil-
trée, à la même phase que
celui de la grille-écran. C’est
pourquoi le système exposé
peut neutraliser les deux en
même temps ;

2 n La neutralisation, telle
qu’elle a été décrite, est gé-
néralement efficace pour une
seule fréquence, ou pour une
gamme restreinte ( par exem-
ple de 52 a 50 c/s). Il y a
donc neutralisation parfaite

o
*¥T UY41

Aliment.
tolve 67n 1200^

A aj
Figure 1

Trois facteurs contribuent
à l’aggravation du problème:

Ie Le redresseur doit for-
cément n’agir que sur une
seule alternance ; en consé-
quence, la fré quence fonda-
mentale dit ronflement est
de 50 c/s, au lieu de 100,
comme dans le cas où les
deux alternances sont re-
dressées. Cette fréquence
exige un filtrage soigné et
coû teux ;

2° La tension redressée est
très basse, généralement
identique à la valeur effica-
ce du réseau et il est prati-
quement impossible de filtrer
tout le courant redressé, car
on aurait une réduction ex-
cessive de Fa tension disponi-
ble. déjà faible.

tour d’entrée, placé en dé ri-
vation à la sortie du tube re-
dresseur.

Le circuit de la figure 1
montre une disposition pos-
sible avec les tubes Rimloek-
Medium (UCH 41, UAF 41,
UL 41 et UY 41) . Le courant
absorbé par tous ces tubes
est de G mA, à l’exclusion de

*J 2
•T"—VVVvVLa figure 1 montre une so-

lution du problè me : la résis-
tance de filtrage est divisée
en deux parties (1 200 et 07 Q
dans le cas spécifié) ; au !
point de jonction des résis-

og
O

O ; O

5QL6

« < <
4.É.B

A
A M A 7 E U R S d e T E L E V I S I O N
Construisez le “ VIDEOPHONE ”

/4OU

O
RECEPTEUR VISION i Figure 2

Matériel pour la réalisation du téléviseur 75 mm,
décrit dans le numéro 872 de cette revue

î
j de ia fondamentale, mais elle
j n’est pas aussi bonne pour les
' harmoniques, pour lesquels il
: n ’est gé n é ralement pas pos-
sible de ecinserver la relation

‘ nécessaire d’amplitude et de
| phase,

j
3° Gén é ralement,' il faut

porter beaucoup d’attention
aux relations de phases ; dans
le cas de la figure 1, en ad-
mettant que le coudensa leur
de 25 fiF ait un facteur de
puissance de 0,1, la tension
de ronflement prélevée au
point de jonction des résis-
tances de 1 200 et 67Q est
dé jà en avance de 75 ” par
rapport à la tension aux bor-
nes du premier condensateur
électrolyl ï que. Si les autres
é léments du circuit n 'annu-
laient pas celte avance, la
neutralisation ne serait pas
possible.

C O M P L E T : 1 8 . 0 0 0 f r .
FILTRAGE ANODIQUE

PARTIEL
Construisez le ** T O iVl -TIT' *

PILES SECTEUR
Comme il a é té dit, le fil- j

trage, obtenu avec résistance 1

ou bobine d’impédance éî e- •

vée, est limité à la partie du
courant qui doit ê tre absolu- ,

ment filtrée. j
Par exemple, le courant

anodique (et éventuellement
de grille écran) de la préam-
plificatrice BF et le cou-
rant de grille écran des tu-
bes HF, MF et changeur de
fréquence. Pour le courant
plaque de ees derniers tubes
et pour la tension de grille
écran de l’amplificatrice fi-
nale, il n’est pas possible de
fournir des directives rigou-
reuses» On peut, en revan-
PAge 814 JLe Haut-Parleur * 881

!
Description dans le V 59 de <( RADIO-CONSTRUCTEUR »

Enfin, le T O M - T I T
professionnel en pièces détachées
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(ne j>as confondre)
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NEUTRALISATION
DU RONFLEMENT

de phase présente une nota-ble importance. La tension
de ronflement aux bornes de
R est fortement déphasée en
avant par rapport à celle qui
se trouve sur l’anode du tube
final. La remise en phase
s’obtient au moyen de la ré-
sistance (140 O) et du con-
densateur électrolytique (50

, MF) cathodiques. Avec lesdoit filtrer aussi le courant ! valeurs de la figure 2, les ré-grille écran du tube final. Il
reste donc le ronflement de
plaque, dont nous allons nous

réaction mixte appliquée au
tube final.

A part la contre-réaction,
le circuit de la figure 3 diffè-
re des schémas plus courants
seulement par l’adjonction de
C2 et R2, qui ont pour but
de prélever une tension alter-
native du premier condensa-
teur électrolytique et de la
c o m b i n e r avec celle du
deuxième, de façon à modi-
fier l’amplitude et la phase ;
la résultante se trouve d’abord
atténuée par le diviseur de
tension formé par les résis-
tances externe R3 et interne
Ra de la préamplificatrice
BF ; puis elle subit à nou-
veau une atténuation et un

nécessaire d’essayer diverses
valeurs de C2 et C3. Ces va-
leurs ne sont pas critiques ;
les tolérances habituelles dé
la production industrielle
sont acceptables.

Les résultats que ce dernier
circuit peut donner sont vrai-ment les meilleurs et supé-
rieurs à tous ceux des autres
dispositifs examinés. A no-ter que les valeurs des con-densateurs é l e c t r o l y t i *
ques sont relativement fai-bles, spécialement pour le
second.

A remarquer que les cir-
cuits des figures 2 et 3 sont
in édits.

La technique américaine
des appareils à alimentation
directe prévoit habituelle-
ment l'emploi d’une triode
c o m m e préamplificatrice
BF. Dans ce cas, il est impos-
sible d’utiliser le circuit dé-
crit précédemment et l’on

su) ta t .s sont pratiquement
parfaits. La valeur du pre-
mier condensateur électroly-
tique de filtrage peut être
réduite de 50 à 25 sans
trop compromettre les résul-
tats, si Ton augmente R en
proportion inverse. En" re-
vanche, 3e condensateur de
cathode ne peut êlre plus pe-
tit, car le décalage en avant
serait insuffisant.

occuper.
On note que ce ronflement

n'existerait pas si la résistan-
ce interne Roa du tube final
était infinie. En pratique, on
se trouve assez loin de cette
condition ( pour la 50L6, Roa
«= 13 kû).

Si nous appelons Vr la ten-
sion de ronflement aux bor-
nes du premier électroiyti-que, et Ru la résistance de
charge du tube final, nous au-
rons le courant de ronflement
suivant :

CONSIDERATIONS
SUR LA CAPACITE

DU PREMIER CONDENSATEUR
ELECTROLYTIQUESD

Un autre circuit, spéciale-
ment adapté aux petits ré-
cepteurs avec alimentation
directe par le réseau, ou
avec autotransformateur et
redresseur 5 une seule alter-
nance, est représenté sur la
figure 3.

II a dé jà été dit que dans
ces récepteurs, le filtrage de
la tension redressée est assez
imparfait . Toutes les électro-
des du tube final reçoivent
une tension de ronflement.
En effet, reportons nous au
circuit de la figure 3, nous
constatons que la plaque re-
çoit la tension de ronflement

60 Dans les circuits décrits,
c’est-à-dire à alimentation di-
recte, la capacité du premier
condensateur électrolytique a
une influence capitale sur la
puissance maximum que le
tube peut fournir. Cela pro-
vient de ce que la plaque et
souvent aussi la grille écran
du tube final, prélèvent leur
tension directement aux bor-
nes de ce condensateur, où
subsiste une composante al-
ternative.

Maintenant, nous montre-»

rons comment, si la capacité
du premier condensateur est
petite, et en conséquence la
composante alternative forte,
la puissance maximum se
trouve réduite et comment

40

20

oVr Û 50 '00 ISO 200 250 V 50C(V}350

Figure 4
Ir “ -

Roa + Ru
Ce courant traverse le pri-

maire du transformateur de
sortie et induit une tension
dans le secondaire. Si le
haut- parleur est assez petit
pour avoir un rendement
pratiquement nul aux envi-
rons de 5 à 100 c/s, il n’est
pas n écessaire de se préoccu-
per riu phénomène ; dans Je
cas contraire, on peut agir de
diff é rentes façons.

Le plus simple procédé
consiste à polariser le tube
final avec une résistance ca-
thodique (Rk ) sans conden-
sateur en parallèle. On intro-
duit ainsi une contre-réac-tion , qui augmente la résis-
tance interne apparente Ra,
selon la formule :

déphasage, au moyen de C3
et R4 ; elle est enfin appli-
quée à la grille.

L ’ e x a m e n mathémati-
que des conditions pour les-
quelles le ronflement s’annu-
le est assez compliqué. En
pratique, la mise au point
s’effectue assez facilement en
agissant sur les valeurs de
R2 et R 4. Il peut aussi ê tre

fit

Ik JX
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«a S
Roa (H- SRk),

où S représente la pente.
Avec la 50LB (S = 8 mÀ/V ;

Rk = 140 Q) , on obtient Ra
— 28.000 Q ; l’amélioration
est dé jà notable.

Selon un autre système, on
introduit dans le circuit ca-
thodique du tube final une
tension compensatrice. Com-
me l’indique la figure 2, celle-
ci peut être prélevée sur une
résistance R , en sé rie avec le
premier condensateur élec-
trolytique. Etant donné la
petitesse de R (2 à 3 Q) , les
propriétés de filtrage du pre-
mier condensateur ne sont
pas compromises : en effet ,
la réactance capacitive de
50 MF à 50 c/s est de 04 Q,
et comme le facteur de puis-sance est voisin de 10 %, ce
condensateur a encore vir-
tuellement en sé rie une résis-
tance de 6 à 7 Û.

Ici également, la .relation

Ra
6SQ7

+ «

Figure 3

prise au premier condensa-
teur électrolytique GU, à tra-
vers le primaire du trans-
formateur de sortie ; la grille
écran est reliée au deuxième
condensateur .clectrolytique,
ou la tension de ronflement
est encore assez élevée, étant
donné la capacité réduite de
Cl ; la grille de contrôle est
aussi en liaison avec le
deuxième condensateur élec-
trolytique, mais à travers
une cellule de déphasage et
d’atténuation assez compli-
quée, constituée de R*2, C2,
R3, C3 et R4 ; enfin, sur la
cathode elle-même, se trouve
une tension de ronflement
résultant de la c o n t r e -

T0UTES LES PI ÈCES DETACHEES ET LAMPES DE
QUALIT É • LES DERNI È RES NOUVEAUTÉ S DE
RADIO ET T É L É VISION • LES PRIX DE RASE
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L’AMPLIFICATEUR P.P. BICANAL
Amplificateur de grande puissance utilisant deux 6L6 en

push-puJl, remarquable par sa qualité musicale ; il s+c
prête aux sonorisations de toutes sortes et permet 3a
réalisation des fondus acoustiques par remploi combi-
né de deux voies préamplificatrices.

à cela : prévoir gén éreuse-ment Y amplificateur, afin
que. même h puissance ma-
ximum, ce redoutable cou-
rant grille ne vienne à se dé-

der du bien-fondé de celle
affirmation : ce ne sont trop
souvent que des beuglements
sauvages. Il semble qu’une
émulation insensée pousse

fapwjt
dt/ r/éoff

ttoyfàÿ
ECC 40 fiesCS y^PN/s

-OSW****1.P"-Micro fi!Br o

CP-i -tr PSIîP: oog—in 14 VfKOI —OMtx:
=—O f6<uT:5«J g.!

!#4 O8M.
O3a

m
6L6 fis?

• i
TceCellule ;

T . PS PJ 6/sMJfit! ^ fiJJ
J mfi!u<2 PS

AVWA— T.C7 zs mfi -J2l-
a fie EF4ÎÆ\ S FfiSiPick -up

M +* ±CS %a? +fie rrC/S fi34 tâté»*i Ci!f * k>fii&jfii +%dûfijâS tfi/ enC4T-
2*2

OUS avons dé jà eu l’oc- plificatcurs de grande puis-
eas î on de déplorer la sauce ; quiconque a eu le
mauvaise qualité de re- \ plaisir ( ?) de traverser une

production de nombreux ara- i f ê te foraine a pu se persua-
N

5 Z 3Figure 1
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AMPLIFICATEUR 32 WATTS
« P. P. B I C A N A L » se permettre d’obtenir un

volume d’audition conforta-
ble sans massacrer les oreil-
les du public. Cette évidence
n’a jamais été perdue de vue
par les réalisateurs sérieux
d'amplificateurs de _ cinéma,
et c’est elle qui » guid é cons-
tamment le constructeur de
« rAmpli P.P. biennal *.

En résumé, la réalisation
que nous présentons ci-des-
sous n’est en rien compara-
ble aux châssis de technique
fantaisiste ;
P.P. bicanal, rutilisateur est
absolument certain d’obtenir
à la fois puissance et quali-
té de reproduction .

chacun à tâcher de couvrir
l'amplificateur du voisin
sans plus se soucier de la
musicalit é qu’un poisson
d’ une pomme. Et pour les
malheureux qui demeurent à
proximité, il y a vraiment
de quoi piquer une crise de
nerfs î Nous ne voudrions
certes pas contrarier la sym-
pathique corporation des fo-
rains, mais ces braves gens
ont tort de s’imaginer que
« plus ça fait de bruit, mieux
ça vaut ». Pitié polir nos
oreilles, S.V.P. Î Depuis 1923,
î a technique de l’amplifica -
tion BF a tout de m ê me fait
certains progrès !

La mauvaise qualité des
amplificateurs de grande
puissance, dits de public-
address . (avec deux d ) , a L’Ampli P.P. bicanal com-pour origine principale un , * . . , . .
vice technique deconccption : P q u a t r e entrees {micro,
les réalisateurs perdent de cellule, pick-up et radio) , ce
vue la question de l’admis- Qui rf;nd son utilisation uni*

j sion grilles. Lorsque le vo- verselie sur secteurs alterna*

j 1urne-contrôle n’est pas ppus- tifs de 110 à 245 V.
i sé à fond, il n’v a pas trop ,
h se plaindre : mais si la to~ hntree micro : Le micro*

talité de la résistance est en- phone est reli é à cette en-
gagée, rien lie va plus. Coin- Ir é e par une fiche blindée ;
ment pourrait-on obtenir de il attaque une EF41 montée
bons résultats en appliquant cn pentode, et dont la pla-polarisée a qlie cst chargée à 0,2 MQ,
-10 \ ? Ln ou re, la distor- CcUeEF41 attaqLle à son
sion augmente d é jà d une fa- . , , . M. . ,
çon inquiétante et très rapt - “ur un? double tnode LCG
de dès qu’on s’approche du 4,|- ls s0« votume-con-

; point de naissance du cou- Irôle n ’est pas constitué par
: ranl grille. Un seul remède un simple potentiomètre. La
i clenchcr. Alors, on pourra combinaison Pl-Pl bis don-
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DECKIT CI-CONTEE
DEVIS GEVEML

l COFFRET avec châssis.
Dimens. 47C X <o0 mm. 4 750

ï SELF filtr. Ré f. AS 30. 1 215
1 TRANSFQ d’AUMENTATIOM

tyoe orofessionneJ 3 745
î TRANSFO B.F. Réf . AL3G. 1845
1 TRANSFO DE SORTIE.

R éf. Aï-OJ . ..
1 POTENTIOMETRE DOUBLE.

fcourb9 SDûC ale > «Micro». 397
1 POTENTIOMETRE DOUBLE.

« PU *t CELLULE » ..
1 POTENTIOMETRE DOUBLE.

« MELANGEUR »
1 POTENTIMET. 0,5 MQ.
î 1NTERRUPT. ciiinrumtat.
1 INTERRUPT. Rico ..
1 VOTANT LUMINEUX

avec: daiL 'Ia.
1 LAMPE AU NEON

ave*:: douille
1 C0NTACTEUR ROTATiF

6 püs fions
3 SUPPORTS « Rirniocks »
3 SUPPORTS « Ce 3 £.JX ».
1 SUPPORT s -.caliie. . . .

1 REPARTITEUR
3 PRISES blindées
16 FICHES isolées
5 CADRANS gravés . ....
5 BOUTONS FLECHES ..
1 CORDON c cl mentit ‘on.
2 CONDENSATEURS 16 MF.

1 000V. av. prises secur.’
2 CONDENSAT. 2 xS 55CV.
3 RESISTANCES BOBINEES

5 et 2C wdï ts 235
1 TEU de résistances aggl .
1 JEU de condensateurs . .

FILS DIVERS ( soLpf 'So-
êcrços,

crises, rolcis, etc.) .. . .

33
440
192
475
95
80

. .. 2.050 920
346

397 217
195397

FAmpli94 avecsouU.;:avis,74
31574

19 4031 2 1 \ } EU de 7 lampes l EF41 -
EF4 Ï , ECC40, 6M6, 6L$,
6L6, 5Z3 >360 . 4865

140

111 EMBALLAGE
80 | Taxes 2,83 %

(Sl£ S T V X E C R E A T I O N D E S E J ' A B L I S S E M E N T S

LE SCHEMA DE PRINCIPE24 268
150
688

Magasin ouvert
Tous les jours

Dé monstrat ion
de tous

nos ensembles
en ordre
de marche

de
9 à 12 heures

e t de
14 à 19 ncures

12. r. des FOSSES SAINT-MARCEL, PARIS < 5*i. Tel. POR. 03 -30. M< J Gobclins
UNE DOCUMENTATION INDISPENSABLE î ,.*Vous trouverez, iJaus un Ire LUXUEUX CATALOGUE ILLUSTRE

SAISON 1950-1051
E 12 MODELES DE LECEPTKUKS de 1 à 11 lampes ( avec sd)<S

mas et devis d é lui l i és ). B DES MODELES D'AMPLIl 'IGATE URS«TOUTE UNE GAMME D’APPAREILS DE MESURES B UNE
DOCUMENTATION TECHNIQUE DE V* ORDRE (Tîihlean dis
longueurs d’ondes, suivant le NOUVEAU PLAN DE COPENHA-
GUE. Tableau de BRANCHEMENT DES LAMPES. Tableau des
GAINS D‘AKFAIBLOSSEMENTS en DECIBELS, etc...

SOUS OUVERTURE CARTONNEE - env, être 4 t imb. POUR FRAIS
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Figure 2

rants (piézoélectriques, ma-
gnétiques ) sont utilisables.
L'admission grilles de l’EÇC
40 est réglée par le poten-
tiomètre double P2-P2 bis ;
celui-ci offre les mêmes avan-
tages que Pl-Pl bte.

Entrée radio : la prise
H.P.S. du récepteur é tant re-
liée aux bornes de P4, on
ferme le contact de Int. 1 ;
la puissance se règle en agis-
sant sur le curseur et sur le
volume-contrôle du récep-

supéricurc ; c'est, d'ailleurs,
cette m ême EF 41 qui am-
plifie les tensions micropho-
niques.

Entrée pick-up : Cette en-
trée se fait également par fi-
che blindée, mais il n 'est pas
n écessaire d'avoir une am-
plification aussi importante
que ci-dessus. Le montage en
triode de la seconde EF41
avec une charge de 50 k ü
(R12) donne un gain de 80
db. Tous les pick-up cou-

ruban, à haute on à basse
impédance ; dans ce dernier
cas, un transformateur d'a-
daptation doit évidemment
ê tre intercalé.

Entrée cellule ; La cellule
est alimentée en haute ten-
sion par le - pont R2-R5 (0,1
MQ-0,25 MQ) et chargée par
RI , de 1 MQ ; elle est reli ée
à l'amplification par une fi-
che blindée. Le condensa-
teur de liaison C2 isole en
continu la grille de l'EF 41

ne une résistance constante,
égale à 1 MQ, entre RI3 et
la masse, ce qui permet de
supprimer l'effet de comman-
de de timbre parasite du à
l’action des capacit és d'en-
trée de chaque trjode en pa-
rallè le sur la résistance de
fuite.

L'étage pentode EF41 don-
ne un gain de 95 db ; on
peut donc utiliser tous les
types de microphones : pié-
zoélectrique, dynamique, à
Page 818 Le Haut-Parleur N° 881



chute rapide vers les ! abaisse les aiguës rie — 8 db
5 {courbe inf érieure, à 7 000 p/ s ; parallèlement,

*20 une i

basses
flg. 3).

T“
Mt anqî ur - Z canaux&P la voie inf érieure abaisse les

basses de
et relève les aiguës de + 8 db
à 7 1)00 p/s. Dans la position
médiane des curseurs, la
courbe de réponse globale
est légèrement relevée vers
les deux extrémités du re-
gistre musical.

Courbes 3r10 12 db à 70 p/sLes potentiomètres P3 et
P3 bis sont commandés en-
semble, mais leurs prises de
masse sont inversées ; par
conséquent, lorsque le cur-
seur de P3 s'éloigne de la
masse, celui de P3 bh s’en
rapproche ; l'amplification
de la voie grave augmente,
celle de la voie aiguë dimi-
nue, et inversement.

L'allure de la courbe de
réponse globale se modifie
d'une manière très progres-
sive ; ce montage permet de
réaliser une compensation au-.. . contraire, la section inf é- toina tique évitant des écartspas appliquer

^

des tensions ; Heure, chargée par R22, a trop brusques de puissance

* b ~ • JAmplis \i »
né- &

* 10 *-1 &

- ZQ

i" i La double triode ECC40
al laque la grille de la pen-tode GM6, montée en triode ;
celle-ci comporte dans son
circuit plaque le primaire du
transformateur de liaison
push-pull. Les 6L6 sont mon-
tées en classe AB. L'ampoule
an n éon de 110 V en série
avec R26 est un indicateur
visuel de modulation, rem-

Db ’ « ao a K* U U O

^ JC
tN =:

M.1 O OO
Cü « n

Figure 3

leur. A ce sujet , une remar*

que s'impose : mieux vaut
leurs adoptées, la courbe de
réponse prend l’aspect de laréduire le niveau en agissant courbe supérieure ( fig. 3). Ausur te récepteur, afin de ne

dus à la variation de tim-im condensateur de liaison,P4.
Commande (te
puissance mter* 1

<Commande detimbre
'Cammande de. puissance pteti-upCommutateur Commande deaoût- parleur/ puissance radioL’ensemble des potentio-

mètres PI -PI bis, P2-P2 bis
cl P3-P3 bis forme un sys-
tème m élangeur - séparateur
particulièrement simple et
ingénieux. Voyons d’abord
l’effet

J

AASL AInterrupteur2 Payant 6,5VAmpouk HO/

Transformateur d a/imentat/on

w Kde mélange : nous
avons vu plus haut que PI-PI bis règle lu tension d'en-
trée FCC10, en provenance
du microphone ou de la cel-
lule, tandis que P2- P2 bis rè-
gle la tension d’entrée en
provenance du pick-up ; le
tube ECG40 peut donc rece-
voir en mê me temps deux
tensions musicales, et les ré-
glages de niveau sont abso-
lument indépendants.

16 uF Haut - par/eustémo/ntpsoy i2*5« © ©0
m* B

VI« no
lès

0 ^1 —VG)

'

Transformateur
de liaison

L SG
Self de ffftrage

ECC 40130

IA*
EF4! tF4!Transformateur

de sonneExaminons maintenant le
montage de la double triode.
La section supérieure est
chargée par R 2f ; elle atta-
que la grille de la 6M6 à
travers un ensemble com-plexe en T ponté », dont
le condensateur de liaison,
Cil, a mie valeur élevée :
0,1 uF. Cette voie amplifie le
registre grave ; avec les va-

s 30 u •:c:

iLJLJLJ
A~.se/ ou transformateur de sort/e

Figure 4

O £nte¥fradio

Interrupteur!
*—! I—I

fntree
micro

Cntrte
ftiCtr-up

bre. Dans les positions extrê-
mes, le volume sonore reste
à peu près le même.

La voie supérieure du
schéma (fig 1) relève les ba-
ses de 4- 16 db à 70 p/s et

C16, de faible valeur : 500
pF. Cette section amplifie
clone la voix aiguë, avec

pla çant avantageusement un
appareil de mesure (celui-ci
ne supporterait pas les sur-
charges répétées) ; elle s'al-
lume progressivement, m ême
à faible puissance.

i n i n i i I M t t i u i i i i u n i i i i i m r i t i i m i t i n n i t u u u i n m m n i H m i l m u i i n i n i m m r u n n i i i i n i m a n i n n i m u i i n i i l

UNE REVOLUTION
a i i i m i«i m t i y i m i i i r m i i m i m i i i i i i i i i t m i m r m m m m m i m m i m i t i i i t m m L i i i i i i i i u i i i i i i m m t i i M i(] i»n i t l t

DANS LE MARCH É DE IA RADIOL.
FOURNITURES GÉNÉRALES POUR L'É LECTRICIT ÉLE « DX 811 » S,é SORÀDELVIENT DE FAIRE SON APPARITION

$ 8 GAMMES ONDES COURTES ETALEES.
couvrant de 10 à 582 mètres. SANS TROUS.m GAMMES P.O. et G.O,

. £ H.F. ACCORDEE par C.V . 3 cases 3 x 490.
VENTE EN GROS D E M I - G R O S

90» rue de Lourmd - PARÏS-XV*
DEMANDEZ SANS TARDER NOTRE DOCUMENTATION

SAISON 1950- 51
VOUS Y TROUVEREZ

DESCRIPTION et BRANCHEMENT des blocs « 712 » et
<{ DX 811 ».a 4 MONTAGES DE GRANDE CLASSE (7 lampes AM ÉRICAINE
7 la-mpes « R1MLOKS » - 9 lampes AMERICAINES 9 lampes
« RlMLOKS » avec devis détaillés, .schémas et plansm 4 PRESENTATIONS de HAUT LUXE ( Radin et Combiné »

B LE TABLEAU des STATIONS MONDIALES reçues en O.C
PRESENTE SOUS COUVERTURE CARTONNEE

ENVOI COXTHE 4 TI M IifUTS POVH FHAIS ^
143 bis, Avenu? tic Versailles

PARIS- XVI*
Téléphone; : JASMIN 52-5U

anciennement 49, rue des Entre preneurs - Paris XV-
l'éléplionc : V AUgirard 83-91

M é tro : t toiudcant-Commeree et Charles-Michels Autobus 69

— APPAREILS MENAGERS
PETIT APPAREILLAGE ® APPAREILLAGE ETANCHE

EXPEDITIONS A LETTRE LUE
DANS TOUTE LA FRANCE et L'UNION FRANÇAISE

i Demandez notre NOUVELLE DOCl MENTAITON N * 12
parue le 15 septembre , cumfd è. feinanl mise à jour . Contre env . t imb.1111 l l ïl

’’igü
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Le transformateur de sor-
tie comporte un grand nom-
bre rie prises secondaires : ! Un trait parallèle au
3,8, 16, 40, 200 et 500 Q ; ? corps : 0,5 W.
en outre, on peut brancher ? Un . trait perpendiculaire
une bobine mobile de 5 Q j au corps : 1 \V.
entre les points 3 et 16, une | Si la puissance excède un
de 20 Q entre 3 et 10. une I watt, compter le nombre de
de 20 Q entre 3 cl 40, une ! traits perpendiculaires au
peut donc utiliser les types j corps, sauf pour la rcsis-
de haut-parleurs les plus va- ! tance de saigné e , qui aurait
riés (jusqu'à une dizaine) ; ! nécessité vingt traits !
et, en outre, tes impédances j Le câ blage, très clair, nous
de 200 . et 500 & permettent j a permis d’adopter une
l’alimentation de lignes con- ; échelle réduite sans inconvé-
nectécs à des h. p. situés à j nients. II ne. préscnle aucune
plusieurs centaines de mè-
tres du châssis ; dans ce
cas, bien entendu, U faut querimpédance primaire des
transformateurs de li . p. cor-
responde également à l ' im-
pédance de la ligne.

Le commutateur à trois
galettes est relié à la prise
3 Q (ou à toutes autres pri -
ses, suivant les h. p. utili -
sés) ; il donne les combinai-
sons suivantes :

1 : H.P. témoin seul .
2 : H.P. t émoin et H .P. 1.
3 : H.P. témoin et H.P. 2.
4 : H .P. témoin, H.P. 1 et

H.P. 2.
5 : H.P. 1 et H.P. 2.
6 : Position libre.

Deux traits croisés : 0,25! COURRIERW,

penIode et est utilisé com-
me amplificateur IIP ou MF;
scs caractéristiques ont ét é
données dans le numéro 843,
page '397.

La lampe RL12P10 est une
pentode amplificatrice de
puissance finale BF ; pour
les caractéristiques, voir le

! numéro 797 , page 527.
La lampe RV12 P4 000 est

une pentode amplificatrice
HF dont tes caractéristiques
ont é té données dans le nu-
méro 79(i , page 490.

Le tube YCL11 est du type

HR 807. — M. Le Vananh,
Kratié, Cambodge, Indochi-
ne, d é sire connaî lre le moyen
pour repé rer les cosses « pri-
maire * et « secondaire *
(Tun transformateur M . F.

Avec ou sans appareils de
mesure ( du moins, appareils
courants) , il n’y a pas de
« moyens » infaillibles pour
celte détermination . Très
souvent , d’ailleurs, primaire
et secondaire sont absolu-
ment identiques ; dans ce
cas, l’ordre de branchement
n’a aucune importance. Au-
trement , seule la notice du
constructeur peut indiquer à
l’amateur, la correspondance
exacte des cosses, afin de
respecter le rapport éventuel
d’impédances et le « sens »
( positif on négatif ) de l ’in-
duction mutuelle des deux
enroulements.

particularité, exception faite
des parties tronquées de
connexions blindées ; les let-
tres A , R , G et 1) se corres-
pondent. À est la connexion
plaque KF U triode
B relie la grille .supérieure de
TECC40 (fig, 1 ) au curseur
de P3 ; C, la grille inf érieure
de la 0M6 au couple RI 8 -
R19. Ne pas omettre la mise
à la masse de chaque gaine
blind é e .

C8 ;

Nicolas FLAMEL.

NOMENCLATURE
DES ELEMENTS

CONDENSATEURS : Un de
300 pF (Cl 4 ) ; un de 500 pF
(Cl 5) ; cinq de 10 000 pF vc LU

Figure Hti 90.3.
H . R. 810.

Morifeuga, à B ... possède un
chargeur équipé d ' une valve
2 404 Foios cl d' un re
()ridaleur 2 405 Fotos ; a
lraide d’ un inverseur, ou peut
obtenir 4-6 volts ou 20, 40 et j
80 volts continus ; le jonc- i
lionnemeni pratique ne cor-
respondant pas à ces don-
né es, noire lecteur nous prie
de lui apporter quelques
é claircissements.

M . Michel triode pentode. La partie
triode esl en principe pré-
vue pour l ’amplification RF,
mais il a é té fréquemment
utilisé dans les moulages à
détectrice à réaction . La par-
tie pentode est utilisée pour
l ’amplification de puissan-
ce. Voici quelques-unes des
caractéristiques de cette
lampe : Pentode : Yp =
200 V ; Ip 12 mA ; Vgi ”

4,5V ; Yg2 = 2110Y ; Ig2 =Les tensions continues in 1 *3 rnA ;* S = 5 iuA/ V ;°résis-
diquees sont celles des hat - ! tance de charge 17 000 Gâ -
teries d’accumulateurs qnM Triode : Vp = 200 V ; Tp -
est possible de charger (sni - 0,9 ; g.lin G5 . Ce tube est
vant ta position de l’ inver oliaurfé sous 90V , avec une
scur) ... et non les tensions de intensité de 0 ( ) 5 \
sortie du chargeur. Car, il Le tub(, Aa V502/2 nous
est bien évident, que les tê tu t.s+ inconnu
Rions de sortie doivent être ‘

nettemenl supé rieures à ceh

Figure 5

Le schéma de Falimenta-
tion est classique :
5Z 3 et filtre à une cellule
en rr ; les résistances R29,
R30 , R34 et R 35 servent à
équilibrer les charges des
électrolytiques. R27 est une
résistance de saignée empê-
chant les fortes variations de
HT lors des pointes de mo-
dulation.

<C2, C8 , C9, Cl 2, CI3) ; deux
de 0.05 pF ( C23, C24) ; deux
de 0,1 MF (C5, Cil ) ; un de
0.5 nF (Cl) ; deux de 2 x 8
|JiF - 500 V ( CO - C7, Cl 5 —
Cl 7) ; quatre de 20 pF-30 Y
(C3, C4, CIO, Cl 8) ; quatre
de 32 uF-500 V (C19, C20,
C21, C22) ,

Nota : CÎ 9 cl C20 soû l
montés dans le même boîtier
et équivalent ainsi à une ca-
pacit é unique de 16 juK-1 000
V ; il en est de même pour
C21 et C22.

valve

!, . . . II . R . 910 . ~ 3/ . Jean Cou-les des batteries connectées j Wj ^ Ballofft ( M o y e n n e s ) ,au rcdi escur au moment (
. i n0uS soumet deux montages

de change ment de fré quence
l é quip é s d' un tube 0. VC7 ni é -
s langeur et d’ un tube Eh 4 1

IL C. 905. — Pouvez-vous \ connecté en triode oscillai ri-
me faire conna î tre les carac- ce ; notre lecteur nous de-
t êristiques, le brochage et mande auquel doit -il donner
Putilisation des tubes sut- sa pré f é rence ,

vants : NF2 - RIA2 PU ) - /? V12
P4 000 - VCL11 - Aa 27 502/2.

Le tube NF2 est du type

la charge.

REALISATION PRATIQUE

Les figures 2 et 4 indi-
quent le d étail du câ blage et
remplacement des différents
éléments. Nous avons pensé
qu’il était intéressant de por-
ter les valeurs des éléments
directement, au lieu de ré-
péter les indications du sché-
ma. Les valeurs de toutes les
capacités sont précisées avec
l’indication en \iV ou pF m

9

pour les résistances, les chif-
fres seuls correspondent aux
notations en MH ; les nota-
tions en Q et kQ sont pré-
cisées.

Les puissances des résis-
tances sont indiquées d’a-
près la convention suivante :
page 820 Lc Haut-Parleur X° 881

POTENTIOMèTRES. —- Un de
50 kQ (P4 ) ; trois jumelés
de 2 x 1 MQ (P1 -P 1 bis, P2-
P2 bis, P3-P3 bis ) .

RéSISTANCES. — Deux de
1 ,5 kQ-0,25 W ( R 3, R 7) ; une
de 50 kO-0,25 W (RlC) ; cinq
de 0,1MÜ-Ô,25 W ( R 13, R 14 ,
R17, R 18, R 20)
MQ-0,25 W (RI9)
0,5 MQ-0,25 W (R4. R6, R 24 ) ;
une de 0,8 MQ-0,25 W ( R 8) ;
une de 1 MQ-0,25 W (RI ) ;
deux de 150 Q-0,5 \V ( R 31 ,
R33) ; deux de 1 kQ-0,5 W
(RI 5, R25) ; une de 25 kQ-

Dans le premier moulage,
il s’agit du changement de
fréquence par modulation
(injection de la tension d'os-
cillation sur le suppresser du
0AC7 ) ; le ’ second montage
est dit changement de tré* -
quence par détection (tension
incidente et tension d’ostil-
lation sur la même éleclro

Gi — du 6ÀC7) . Les
deux montages sont convena-
bles ; néanmoins, nous don-
nons notre pré férence au pre-
mier avec lequel le « pni-
ling > est minimum.

0,5 W (R23) ; une de 30 kQ-
0,5 W (R î l ) ; quatre de 50
kQ-0,5 W ( RIO , R12, R21 ,
R22) ; une de 0,1 MQ-0,5 W
(R2) ; une de 0,2 MQ-0,5 W
(R 9) ; une de 0,25 MQ-0,5 W
(R5) ; une de 1 MQ-0,5 W
(R26) ; quatre de 0,1 MQ-
1 W (R29, R 30, R 34, R 35) ;
line de 5 lcQ-5 W (R28) ;
une de 250 Q-12 . W (R 32) ;
une de 20 kQ-20 W ( R 27) .

; une de 0,15
; trois de

de



H. R, 901, — M. Sî monet ,
à Soisy-sous-Montmorency, a
bien voulu nous adresser la
lettre suivante. Nous le re-
mercions très vivement , et
de nombreux amateurs ne

paraî tre. L'équilibrage par-
fait est obtenu lorsque l’aviS
est stable quelle que soit la
modulation.

Ce procédé pratique n’csi
peut-ê tre pas nouveau, mais [ flement B. F. avant Fémis-

Lc réglage est assez poin -
tu. Le meilleur moment
pour faire un réglage fin est
celui où les émetteurs de ra-
diodiffusion émettent un sif-

ETS ROBUR
PONDE EN 1928

84, bout. Beaumarchais, PARIS-XI*
0,25/ EBLI\\6 H 7 TOUTE LA PIECE DETACHEE500 pF

RADIO - TÉLÉVISION}w •m

/50A
des grandes Marques

au prix de gros
5

î«S AIUïNA - J.D. - SUPER - SIDE-RADIOHM - L.M.C. - AUDAX -ROXON - OMEGA - S. F. B. -ARTEX - SU PERSONIC - RA-
DIO DECORS - G-V. - SOLIDIT

WESTINGHOUSE
STOCK MATER1ER TELEVI-

SION OPTEX
Stock (îcs pi tes LECLANCHE
Toutes les lampes MINIWATT -

MAZDA - YISSEAUX
eu boî tes cachetées

<A + »HTc?V 'V: 250 Vift
Lv

509kit

•5 S
EBLI$300 pF mtt [ sion (si l’amplificateur est

I utilisé à la suite d’un réccp-jteur) . Autrement, il est tou-jours possible d’attaquer l’en-trée P. U. de l’amplificateur
par un générateur B. F. quel-
conque.

/00 faICO fa
HT

55, -rZ . OOOpFls> mCg

Aluminium et bakélite en
planche. Tubes bakélites

coupés à la demande*

m
Figure H.R. 901A.

manqueront pas de tirer pro- je ne l’ai pas encore rencon-fit de son intéressante coin- tre dans les ouvrages. Pcr-munication : sonnellcment , je l’ai adopte
: et j' en retire toute satisfac-t t ien.

Ouvert tous les jours, samedi com-
pris de 9 à 12 h. 30, de H à 20 h.
Fermé DIMANCHE, LUNT! et FETES

Tarit complet contre 2 timbre:.
£*p , province, colonies, à lettre lue.
Métro : Chemin-Vert - St-Sébastien

Autobus ; No 20,

Pü BL. RAPY.
i t t i i!i J ïm i i m i i i i i i M m m i!i i H i i t i i i i i i n i i i m i i n,n i[i

t if , nous vous communi-
quons les numé ros de quel -
ques H.-P. ayant traité la
question : 757, 760, 79(5, 797
et 866. Nous vous rappelons
que l’efficacité de tels récep-teurs est fonction , en gran-
de partie, de l’antenne et de
la prise de lerre.

H. R. 906. — Je désirerais
le schéma complet d' un pos-te à galène simple et effica-ce. Sapeur Jacques Courtine ,
S.P. 74 448. B.P.M . 4 l à.

Les descriptions de postes
à galène ont é té nombreu-ses dans les colonnes decette revue. A tilrc iudica-

^ 6 AF 7 OMA

Vous publiez en ce mo-
ment un nombre assez im-
portant de schémas d’amolis
push-pull, tous plus ou moins
diff é rents. Reprenant Joutes
ces éludes ( M. Cilloux HP857
et 859, courrier du magn é-
tophone HP 803 sur le HP
873 Ampli PP 874 et cour-
rier technique HP 101) et le
matériel dont je disposais,
j’ai é té amené à la réalisation
suivante : FCFî mélangeuse,
BN7 déphaseuse et push- pull
final composé de 2 ERL1. Le
haut - parleur est un 21 cm
exponentiel monté dans un
baffle infini. Le tout for-
me ainsi un amplifealeur à
haute fid élité (fig. HR 901A).
Ne possédant pas de voltmè-
tre à lampe pour équilibrer
les tensions d’attaque du
pus li, j ’ a i recherché un
moyen simple et efficace de
contrôle. Un œil magique,
appareil sauvent si précieux,
mais ignoré, m’a apporté la
solution du problè me avec le
schéma de la figure HR $01 B.

Le point A doit , si le push
est équilibré, se trouver à un
potentiel constant, celui de
la masse. Si le push n’est pas
équilibré, ce point deviendra
positif ou négatif suivant la
modulation. Relions donc ce
point A à la grille d’un tube
6AF7 et examinons ce qui
se passe. Si le push n’est pas
équilibré, la zone d’ombre
de l’œil s’ouvre et se ferme
en suivant la modulation ;
on peut alors observer , puis-
que l’inertie n’existe pas dans
lin tel syst ème, une zone
d’ombre, une zone de pénom-
bre de largeur variable, sui-
vant la modulation et l’équi-
librage, et une zone franche-
ment éclairée. La manœuvre
du potentiomè tre d’équilibra-
ge fait varier la largeur de
la zone de pénombre et on
devra chercher à la faire dis-

Stqftdl > UBL 1

*?
trV

A*
*>n ,

ISrqnal
5kpH ^iC > EBU

H FI 101. Pouvez - vous
me donner l e s avantages
présentés par la nouvelle
soudure à trois corps ? Poit-ou s en procurer en France ?

M. Dessasis,
à Courbevoie.

La nouvelle s o u d u r e à
trois corps de résine est ex-tra active et non corrosive.
K!le permet de faire des
joints impeccables en moins• MICROPHONE A INDUCT. EXTRA SENSIBLE gj de temps et avec une plus

ET FIDÈLE POUR ENREGISTREMENT, MEME
A DISTANCE, DES COMMUNICATIONS TÉLÉPH.

Figure II.R. HOIR.
u n i m u m i r i i i i i i r i m i i i i m i m m i i i i i T i i i r i i i i J i i o

J.-A. N UN t.R

MAGNETOPHONES
^ v

TETES SHURE WR 12 et W&W
• MOTEURS rROF. 1 . 5 0 0 T / M V I T. C O N S T.

$£ grande , facilité,

je Les trois corps de résineS extra active et non corrosi-1 vc garantissent la continuité
IJ de la résiné ; la proportion

correcte résine-soudure s’ap-J pî ique automatiquement, au-|cun supplément de d écapant
|| n’est nécessaire.

^ Elle permet une. soudure|plus rapide, réduit les frais
|; de fabrication et supprime

5 i les joints défectueux, même
sur les surfaces fortement
o x y d é e s. Un pourcentage
plus faible de résine étant

SOUDURE
ACTIVEE

4 TRIPLE DECAPANT. NON CORROSIF -
RESISTANCE ELECT. NEGLIGEABLE
RESISTANCE MECAN. PARFAITE

SOUDURE
R A P I D E - F A C I L E

j incorpore, une é c o n o m i e
! maximum de matière est réa-lisée.

Vous trouverez la soudure
Ersin MuRicore aux Etablis-
sements Film et Radio, 6,
rue Denis - Poisson, P a r i s
(XVI?) .

;

6, RUE DENIS-POISON
PARIS 17* - ETO. 2 4 - 6 2FILM & RADIO fl 1
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tccs. Les retours des bobi-
nes Di et D* s’effectuent à
des points de potentiel posi-
tif réglable par potentiomè-
tres, pour assurer le cadrage
lignes et images, selon un
montage classique. Les po-
tentiomètres de cadrage
peuvent d’ailleurs ê tre dis-
posés sur la plaquette du
bloc, ce qui simplifie le
câblage.

La diode 25T3 est chauf -
f ée par un transformateur
spécial , dont le primaire
est alimenté sous 6,3 V , Un
modèle aux capacités para-
rasitës très réduites, est pré-
vu pour le 819 lignes.

Les deux sorties de la bo-
bine de concentration sont
cachées sur la figure 1 mais
facilement repérables... Si-
gnalons que cette bobine est
orientable et que des vis de
fixation permettent de la
maintenir en position adé-
quate . L’enroulement peut
être disposé entre le point
milieu de l'enroulement HT
du transformateur d’alimen-
tation et la masse, avec po-
tentiomètre bobiné en shunt,
pour régler la concentration.

Les valeurs d’él éments du
schéma de la figure 1 sont
celles qui ont permis d’ob-
tenir les meilleurs résultats
en amplitude de balayage et
linéarité avec des bases de
temps à multivibrateurs,
thyratrons, ou blocking,
dont les schémas respectifs
sont donnés par les figures
2À , 2B et 2C.

Signalons, pour terminer,
que le constructeur a songe

à l’esthétique et à la sécu-
rité en prévoyant des caches
moulés pour tubes de 22 et
31 cm, permettant de dispo-
ser une glace de protection.

H.F. 1 000 F. — Je d é sire I est indiqué par la figure 1.
monter un t é lé viseur pour la \ Scs caractéristiques ess&n-
ré.cepilon des é missions sur tielles sont les suivantes :

bobines de déviation à hau-
te impédance, tant en ima-
ges qu’en lignes ; circuit
magnétique complétant la bo-
bine image ; bobine de con-
centration du type série, de
300 Q , semi blindée.

Des pièces de fixation
très pratiques sont prévues
avec ce bloc, pouvant être
utilisé avec des tubes magné-
liques de 22 à 36 cm de dia-

derniers sont
un collier,

450 ligàes, facilement trans-
formable pour la réception
du 819 lignes . Pourriez-vous
m’ indiquer un sché ma d' uti-
lisation d ' un bloc de d é fle -
xion é conomique et de bon
fonctionnement , avec bases
de temps ad é quates .

M. Laurier, à Paris ( G - ) .

IIR 804. — M. Louis Àlla-
nic, à Bordeaux, nous de-
mande remplacement des
ajustables des diff é rentes
gammes permettant Valigne-

25 T3 G EC 50CD 45 Thyratron
Imagesallé °

^ £ mè tre . Ces cl
jg maintenus par*Uî

HTI

*
'Ci 0.5

II— B
EL 3807

771 ii *i « i

53 Thyratron
LignesB

S

+1 H T
Figure 1.

^ 500kn
avec une bande de caout-
chouc mousse.

On remarquera sur le sché-
ma de la figure 1 que les
sorties des bobines images se

! font sur des cosses dispo-
s ées à droite, et les sorties
lignes, à gauche. Les liaisons
aux tubes amplificateurs de
puissance lignes (807 ) et
images (EL3) sont représen-

Le nouveau bloc de dé-
flexion deflexicone des Els
Radio Toucour , nous parait
d’une utilisation tout indi -
quée dans votre cas.
portantes modifications de
votre récepteur (partie HF |
en particulier) seront néces-
saires pour la transformation
que vous envisagez. Le bloc
de déflexion que nous vous
proposons fonctionne, par

Figure 2B.
ment d’un poste Stewart-
Warnerr type Fervodyne
Rt $7 A , D’ autre part , quelle
est ta lampe employé e en os-
cillatrice - inodulatvice, et
é ventuellement quel autre
tube pourrait être employé
dans celle fonction ?

Nous n’avons malheureuse-
ment aucune indication con-
cernant ce récepteur et, un*

D’im-

l l l l l II IIIIII n lit")

Ü C. C 40
Mülfi
Images 10.000 Francs D'ÉCONOMIE

iEN ADOPTANT

» QUALITÉ’"

»
’

LE MATERIEL0,1
II—& C >* m g BAS PRIX »

UN SUCCES
SANS PRECEDENT

u DEFLEXICONE ”f C C A D
fc MuKi
f l Lignes 0 -3 l3‘oc de OEVIATtON-CONCTNTRATiON

Convient pour TOUS LES TUBES MAGNE-
TIQUES, tous diamètres Toutes marçurs.

450 ou 819 lignes.

PRIX SENSATIONNEL

f
Bwekmg2.980j" J4G0 i 400 400

1 -4—Il— A
150Pièces de fixat ion ... ....

Bande élastique. Le mètre.
Glace spéciale
Cache moulé. Pour 22 cm.
Cache moulé. Pour 31 cm. 1.150

7-1 0 Ifv BOITE SUPER -REDUITZ
# - l IVf .moatag* sur plaquer!*
Complète, crcre de marche. S 390
QU ^ Le oobinagew

i Le condens. de filtrage.

150
180c ~K K

%: H § 950 1450
240t

| 450 LIGNES 1 | 819 LIGNES \
Self « IMAGE »
Self « LIGNES »

470
470

Sc î t « IMAGE »
Self « LIGNES »
Transf û chauffage 6V3-25V. 520

470
910

Transfo chauffage 6V3-25V. 740Figaro 2A.
Figure 2C.

fois encore, nous faisons ap-
pel aux lecteurs qui seraient
en possession d’ une telle do-
cumentation.

Nota . — Les « points d’ati-
gnement » sont également
très importants à connaître
pour exécuter un réglage
correct .

DOCUMENTATION GENERALE sur TOUT LE MATERIEL « ICONE »
accompagnée de NOS MONTAGES 819 LIGN ÉS CONTRE deux timbrescontre, sur les deux défini -

tions. U vous suffira seule-
ment de prévoir une self de
choc lignes différente pour
819 lignes. Les deux modèles
sont actuellement disponi-
bles.

IL Y A DES CENTAINES DE REVENDEURS...
MAIS IL N’Y A QU’UN SPECIALISTE

AGENT GENERAL S.M.C ,

54 r. Marcadct . Paris- S B*

Téléphoné : MON . 37-56
TUBES 18 cm. NEUFS disponibles à PANC1 EN PRIX... HATEZ-VOUS !...

R A D I O - T O U C O U R
Le schéma de branche-

ment du bloc, vu de dessus,
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préqu-en. Longueur Puissance
d’onde

en m
Fréquen . Longueur Puissance

en d' onde en
kc/s en m

NationalitéStation Station Nationalitéen en
kc/s kWkW

647 463,7 100Suède
Autriche ZB

Suisse
Hongrie

Carélie finnoise
U.R .S.S.

Allemagne ZA

Kharkov
Burghead (TP)
Droitwilch (TP)
Siagshaw (TP)

Wcsterglen (TP)
Moscou (?)
Bolzano I

Fircnze I (Florence)
Napoli I (Naples)
Torino I (Turin)

Monrmansk
Wilna (Vilno)

Bagrenth ( AFN )
Lisboa (Lisbonne)

N ürnberg ( ?)
(Nuremberg)

Marseille I (BF)
Paris UT (RF)

Bodo
Rostov-sur-Don

Beograd I (Belgrade)
Madrid (SKH )

Moscou T
Moorside Erige (NUS)

Nicosia
Ivanovo ( ?)

Radio-Maroc II (CA)
Fez (CA )

Fi nnmark
Banska-Bystrica

Stamboul
Stalino

Moscou ( ?)
Limoges I ( BF)

#
Sav îèse (RSR)

Lisboa I (Lisbonne)
Damas I

Hof RIAS ( ?)
Graz St Peter ( A)

Klagenfurth ( À)
Malmberget

München (Ba R ) ( ?)
Allouai (Athènes)

Wien (HWR ) (Vienne)
Se.villa (SFR) (Séville)

Assiut (? )
G î iwice (Gieiwitz)

Sé vi lia (Séville ) (10)
Akureyri

Jérusalem I
Tcheliab însk
Stauropal ( ?)
Hilversum I

Porio (NorteNucional)
Kuopio

Tim isoara
Bamberg ( ?)

Wien-K ahlenberg
(RWR ) (Vienne)

Madrid
(Radio-Espana)

U.R.S.S.
Royaume-Uni

Osiersund
Graz II (A )

Beromunster (RSA )
Budapest I

Oucbta
Simferopol

M ünchen (AFN)
(Munich)

Monte Ceneri (RSI)
Helsinki

Le Caire II
Timisoara ( ?)

Schônbrunn (A )
Gorkii

Athlonc
Catania (Catane)

Palermo (Palerme)
Berlin (NR)

Potsdam
(Radio-Wolga)

Moscou ( ?)
Stuttgart (SR )

Riga
Tel- Aviv

Wien I-Ravag
(Vienne)

Sundsvall
Frankfurt (AFN)

(Francfort)
Station inconnue

Sofia I î
Lyon I (RF)
Petrozavodsk

Moscou (?)
Eidar

Rabat I
Sarajevo

Berlin ( AFN)
Bruxelles I (PW)

Moala t va
Le Caire
Ouf a ( ?)

Moscou (?)
Vigra LK A
Innsbruck
Dornbirn

Tunis II-Djedeida
Praha I (Prague)

Frunze (?)

420 714,3 10
519 578
529 567,1 150
539 556,6 135
548 547,4 20

150,2
120

15
15

656 457,3 U.R .S.S.
Italie100 2070 80

Suisse
Finlande
Egypte

Roumanie
Autriche ZB

U.R.S.S.
Irlande

Italie

80557 538,6 50
4510 150 U. R .S.S.

Lithuanie
Allemagne ZA

Portugal
Allemagne ZA

1 065 4514 100
10565 531 15 15

566 530 100
5(1) 674 4454 20 France12 24Allemagne ZB

Allemagne ZS
5 10 Norvège

U.R .S.S.
Yougoslavie

Espagne
U.R.S. S.

Royaume-Uni
Chypre
U.R .S.S.

Maroc

575 521,7 100 100
683 439,2 20 ( 6 )U.R.S.S.

Allemagne ZA
Lettonie

Israël
Autriche ZS

, 680 437 15100 691 434.2 150
433.5 100— ' 10

100 692— — 10 ( 2 )
584 513,4 35 ( 3)

701Suè de
Allemagne ZA

428 20593 505,9 150
110 Norvège

Tchécoslovaquie
Turquie
U . R.S.S.

20
5 ( 7 )U.R .S .S.

Bulgarie
France

Carélie finnoise
U . R .S.S .
Islande
Maroc

Yougoslavie
Allemagne ZA

Belgique
Turquie
Egypte
U.R .S .S.

15060
710 422,5 150602 498,3 100

611 491 100 France
Suisse

Portugal
Syrie

Allemagne ZA
Autriche ZB

100
719 417,2 045

5020
5060
401
15620 483,9 20 ( 4 )

750 Suède
Allemagne ZA

Grèce
Autriche ZÀ

Espagne
Egypte
Pologne
Espagne
Islande

Palestine
U.R.S.S.

0,220
728 412,1 100— 15 (8 )

15
629 477
629 476,9 100 10Norvège

Autriche ZF 731 410,4

407,1 10 (9)

wo6(5 )
0,510 73720 Tunisie

Tchécoslovaquie
U.R .S.S.

638 470 ,2 120
1

1 (11)

SIGNIFICATION DES ABREVIATIONS 746 4024
120 Pays-Bas

Portugal
Finlande

Roumanie
Allemagne Z A

Autriche Z A

Station d’existence douteuse. *

Réseau AÊpeu]and.
A merleau Forces Network.
R éseau Rayerischer Rimdfuuk.
Réseau Berlincr Rutirifunk.
("haine arabe.
R éseau Norlb Home Service.
Réseau Norrtwesldeutseher Rundfunk.
Programme wallon.
Réseau Ferré ( Programme régional).
Réseau Radin-Suisse alémanique.
Réseau Radio-Suisse italienne.
Réseau Radio-Suisse romande.
Réseau Rot-Weiss-Rot.
Réseau Südwcstr imk.
Socieiiad espanola de RarlJndlfusion.
Réseau Srnl üsh Home Service.
Réseau Südd eu ischer Rundfiink.
Third programme.
Zone américaine.
Zone britannique.
Zone française.
Zone sovié tique.

( ?) 755 397,4 10( Al
20(AFN)

(BaRt
(FeR)
(CA >
( NHS)
(N R)
(PW)
(RFi
(RSA )

(BSD
( RSR )

( R WR )

50
1

15

758 395,8 3,5 Espagne

( à suivre) .

(S) OBSERVATIONS
10 kW
50 k\V 7 —120 kW 8 Puissance prévue

150 kW 9

(SER )

fSHS>
(SR)
(TP)
( ZA )

1 Puissance prévue 6 Puissance prévue 150 kW
100 kW
100 k\V
50 k \V

2
3
4 10 Onde inutilisée actuel-lement

11 Puissance prévue
( ZR)
(ZF)

5 fi kW dans la Journée,
2 kW de nuit 20 kW
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V O T R E

DOCUMENTATION
RADIOELECTRIQUE
NOUVEAUTÉS :

ATOMISTIQUE ET ELECTRONIQUE MUIiERi.ES
par Henry PHIAUX

...Un ouvrage du plus grand intérê t technique, fini ' constitue à
la fois une. introduction à La science moderne de l’électronique ef
une série de leçons dont les développements mathématiques ont
élè é cartés , pour attirer davantage Tatleniion sur Les phénomè-
nes physiques.

( Extrait de l’analyse bibliographique parue dans
la revue « L' Electricien » ).

Tome II : 1.000 fr„ broché» 1.200 fn, relié
900 fr., broché, 1.000 fr. reliéTonie I ;

$ ANGERS : Librairie Richer. 6, rue Chaperonnièr®,

£ BORDEAUX ; Librairie Georges, 10*12, Cours Pasfeur.
9 BOURGES :Librairie classique Petit , 43, r. Coursarlon.
4) CHARLEVILLE :Libr. Portal-Chaffanjon, 17, Cours

Briand .
6 LE HAVRE : Librairie Marcel Vincent, 95, rue îhiers,

9 LE MANS : Librairie À. Vadé, 35, rue Gambetta.

APPRENEZ A VOUS SERVIR DE LA R èGLE A CALCUL
par P. BEItCIIE, et E, Jül.'AXXFAU — Un livre de 128 pages, avec
21 figures, format 15,5 x 24. Prix 250 francs.

Un ouvrage unique en Fronce, contenant la description et le mode
d’emploi des règles à calcul droites ou circulaires tes plus ré pan-
dues : Mannheim, Sanquet , Rletz , Bé ghin, Béghin-de-tiotaiano,
Faure, EUctro, Radio, Physicien , Darmstadt , Barrière, Suprèmalhic
normale , Suprèmalhic financier.

MARSEILLE £ Librairie de la Marine et des Colonies.
33, rue de la République.

9 METZ ! Librairie Hontz, 13, VUES SUR L À RADIO, de Marc Srignelte + , Ingénieur du Génierue des Clercs.
0 MONTÀRGIS : Librairie de l'Etoile, 46, rue Dorée, Maritime,

Recueil d’éluder techniques sur les sujets les plus divers : Accord
par permcnbiliiè. Découplage. Commande unique. Théorie du
transformateur. Théorie des filtres. Calcul des distorsions. Ampli-
ficateurs polyphasés. Théorie du haut- parleur. Oscillations de
relaxation. Distorsions en tél évision, etc.

Broché

4P NANCY : Librairie Rémy. 2, rue des Dominicains.
0 NANTES : Librairie de la Bourse, 8, pi. de la Bourse.
0 NICE : Librairie Damarix, 33, avenue Gioffredo.
0 ORLEANS ï Librairie J. Loddé, 41, r. Jeanne-d’Arc,

^ REIMS s Libr. Michaud, 9, r. du Cadran-St - Pierre

£ ROUEN • Libr. A. Lesfringant, 11, r. Jeanne-d'Arc.

^ SAINT-OUEN ; Librairie Dufour, 88. Av. Gabriel - Péri.
0 STRASBOURG : Librairie E. Wolffer , 17, rue Kuhn.
0 TOULOUSE î Librairie G. Labadie, 22. rue de Metz.
0 BEYROUTH (Liban) : Librairie du foyer, rue de

l'Emir-Béchir ,

0 BRUXELLES (Belgique) Société Belge des Editions
Radio. 204 À. Chaussée de Waterloo.

0 PORT-AU-PRINCE (Haïti) : Librairie « La Semeuse »,
112, rue des Miracles.

A TÀNÀNARIVE (Madagascar) de Comormond.
AnalakélY-

600 Relié 700

L A L A M P E D E R A D I O , par Michel ADAM, Ingénieur E.S.E. (4* édi-
tion ). — Un livre de 562 pages, avec de nombreuses courbes et UJus-

traxions. Format 16 x23. Prix : 1000 fr. broché. 1 200 fr. relié.
Ce livre constitue un cours complet sur tes principes théoriques

cl pratiques qui guident l’emploi de tous les tubes modernes. En
dehors des données classiques sur l' émission électronique, l'ampli-
fication , la dé tection, etc., l’auteur donne Les caractéristiques des
types tes plus ré pandus : tubes américains à culot octal , tubes
transcontinentaux, séries fUmtock-M édium , miniatures, subminia-
tures.
T E C H N I Q U E MODERNE DU DÉPANNAGE A U PORTÉE DE TOUS

par R. LA lion et E. JOUAWLAti . Un livre de 120 pages
avec 64 figures. Formai 14 x 21. Prix 180 francs.

L’ef ouvrage él émentaire expose les principes de hase du dé pan-
nage des récepteurs de radio et des amplificateurs B.F. Il contient
en outre, d’utUes données sur Les symboles schématiques, la numé-
rotation des lumpes> l’appareillage et l’outillage du dé panneur ,

l ' écoute des ondes courtes , etc,

V O U S T R O U V E R E Z C E S O U V R A G E S C H E Z
N O S CORRESPONDANTS DONT CI-CONTRE LA LISTE

1 0 1 , R U E
RÉAUMUR
PARIS (2.)LIBRAIRIE DE LA RADIOOUA
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Un GRID-DIP SIMPLE pour L’OM
Colpilts, qui n’offre aucune
difficulté de mise au point.
Un micro ampèremètre, de
I) à 500 M, est intercalé
dans le retour de grille, mais
à la rigueur, un appareil de
0 à 1 mA peut convenir, car
il permet encore conforta-
blement l’observation du
« Dip » (diminution en
poinie du courant grille ) . Le
grid-dip peut utiliser indif-
féremment les tubes 955-

9002, ou meme • RV12
P2 000. Seule, la résistance
R8 changera de valeur dans
ce cas. Les tubes 9 002 ou
RV12 P2 000 sont à conseil-
ler pour des raisons de con-
sommation filament.

Pour les mesures à la sta-
tion, seule l’alimentation en
tous courants est utilisée ;
aucune sensation désagréa-
ble n’est à craindre au mo-
ment des manipulations ; du
fait de ce type d’alimenta-
tion, le retour à la masse
étant effectué à travers le
condensateur C7, de 0, 002

tensité. Les circuits peuvent
donc être ajustés avant câ-blage.

2° Détermination de la fré-
quence propre ou harmoni-

L semble superflu d’ex-
pliquer aux lecteurs du
J . d. 8 en quoi consiste

un grid-dip ; plusieurs des-
criptions ont é té d é jà faites
dans ces colonnes.

L’appareil que nous pré-
sentons aujourd’hui n’a que

Les inductances (L), du
type interchangeable à bro-
ches, sont fixées directe-ment aux bornes du C.V.
double de 100 4- 100 pF,
qui porte les douilles femel-les. Les valeurs des induc-tances vous sont données
dans un tableau annexe.
Elles sont au nombre de 7,
permettant de couvrir de
1,7 à 275 Mc/s sans trous,

AUmçnkhons

I

L
Q&lQOQdQtf )

y

iCP ssCi
p/ T

*P?
Figure 1 •a 97.U (/>

C5

ïI’/Ai o ô
P +3CV -6,3 V +6,3 V

-90 V

g-y %J Rit R3 , CS Z Z 2S que d’un circuit HF alimen-té. — Pour cette utilisation,
un casque est utilisé en J. la
fréquence du grid-dip bat
avec Toscillation à mesurer,
un battement audible est ob-servé au casque pour la fré-quence propre ou les har-

Tableau des inductances

|VÏ R

C6
_

f yM î v K î\SC7 P5
•Ss i

PS

pF.
Pour les mesures à l'exté-

rieur, en particulier le régla-
ge des antennes, une alimen-
tation sur piles à été prévue
dans un petit coffret auxi-
liaire, connectée au grid-
dip par un cordon muni
d’une prise à 4 broches, se
substituant purement et sim-
plement au cordon résistant
secteur.

Voyons maintenant suc-
ci netc-ment les applications
multiples de ce petit appa-
reil.

N* des
l nduc

Figure 1 Me^acydes Nom bre de tours

HD à 2751I1QV +c»u —
*a-T = 035, 9 002 ou RV12 P 2 000 ;

100+ 100 (STHD—100 ) ;
C2, C3 = 60 pF mica type bou-
ton ; C4, C5 = 300 pF sîéatite R3
tubulaire ; C6, Cl = 0,002 pF kQ 0,5 W ; R 5
papier ; C8. C9 = 20 UF-150 V ; 118 = 300 pour 9002 ; R 6 =M - niiliiampèremètre 0 à 500 2 500 Q-1 W ; H7 = 400 Q-l \Y.

uA ï R
métal 40 à 50 mÀ ; RI
kQ-0.5 W ; R2 = 10 kQ-0,5 W ;

= 200 Q-0,5 W ; R4 - 50
40 Q-2 \V ;

Redresseur oxy 2, Vii loncj 15%i

8/A long 137«
J5 % tand J 37m
5D/% lon^ ) 37m

67, % lon^ 257<n
160,% loncj 407"

2 43 à ( 30
26 i 65
» 3 à 52
6/4 à 16
3 i 7,5
V *

Cl 15 3
4
5
6
7

Figure 3

moniques du circuit obser-vé, qui est lue directement
sur le cadran gradué en
Mc/s.

3° Utilisation en diode HF
accordée.
l ’appareil fonctionne comme
un vulgaire circuit d’ab-sorption étalonn é, le poten-tiel plaque notant pas ap-pliqu é au gMtf -dip. Le mil-

le mérite de sa grande sim-
plicité et de son faible en-
combrement.

Le châssis complet de l’ap-
pareil tient dans un coffret
« home ma de » , en alumi-
nium, de 80 X 160 X 60,
comportant sur sa face su-
périeure le cadran du CV, le
milliampèrcm ètre, un jack
téléphonique et deux inter-
rupteurs.

et calculées de manière à
placer les bandes d’amateur
à Lextrém^tc de chaque
échelle. Des*- recoupements
assez grands des bandes ont
é té prévus, de maniè re que
te 2“ harmonique puisse ê tre
lu. sur la même échelle.

Le circuit du grid-dip est
donné par le schéma de la
figure 1. Les vieux 8 recon-
na î tront le classique Split-

1° Détermination de la fré-
quence de résonance d’un
circuit. — Quand un circuit
oscillant non alimenté est
coupl é à l’inductance du
grid-dip, le mill î ampèremè-
tre indique la résonance par
une chute brusque de Pin-

Dans ce cas,

m i immun > m i u r i m 111 m i i i n iml l i i i j i i t i iMi tHf imi i l i mmu

RADIO-PRIMG A G N E Z D A V A N T A G E
"ïLE GRAND SPECIALISTE de la PIECE DETACHE*|

est toujours à la disposition de MM les Artisans I
et Dépanneurs. R

5, rue de l'Aqueduc, PARIS (X*) (face 166, rue LafayetteB
Métro : Gare du Nord |]|

Par la méthode E.T. N. du Radi o -*Servicernen, vous I
vous affirmerez en quelques mois, un spécialiste radio a
« à la page » et, sans déranger vos occupations, en 1
utilisant vos loisirs au montage et au d é pannage de I
récepteurs, vous augmenterez votre gain habitue } de I
5- 000 à 20.000 francs par mois. RESULTAT CARANTI, I
ESSAI D’ UN MOi 5 SANS FRAIS CHEZ VOUS. Consul - I
tâ tions techniques. Organisation d’anciens é lèves. |

La Mé thode accessible à tous, d’ une efficacité égate 1
aux meilleurs cours sur place, vous fora monter, pour 1
débuter, votre superhétêrpdyne six lampes ultra-récent. I
toutes ses pièces de haute qualité et l’outillage arti- 1
sana! vous étant fournis ( tubes et H.P. 21 cm compris ) . 1
Documentation i ü usfree RI gratuitement sur dem. à 1
J’ E.T,N .» 20, rue def Espérance, Paris U 3e ) COB, 78-74,|

L'ECOLE SPECIALE D’ ELECTRONIQUE 1
EBgg^gs3Kgr, 7 »

ï

;\\
s

&Y-1
'ï Venez nous rendre visite ou êcrivez-nous

en nous signalant vos besoins,
y yRADIO|

KMviCEi
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l iampéremètre grille dévie
plus ou moins, selon le
couplage avec le circuit HF
alimenté à mesurer.
• 4° Utilisation , en généra-
teur Il F étalonné : Etalon-
nage, mesure de sensibilit é,
etc... — De nombreuses au-
tres applications sont permi-

Du nouveau circuit oscillateur à haute stabilité
en partant de la cathode de
la 1851.

Résultats: Sur une fréquen-
ce de 5 000 kc/s, pendant
la première demi-heure ' de
fonctionnement : glissement
de 500 cycles environ. Lors-
que la stabilité des échanges
thermiques est atteinte, va-
riation possible d= 100 cycles
maximum autour de la fré-
quence de départ et ce, pen-
dant 10 heures de fonction-
nement ininterrompu.

près avoir exposé les
particularités et les mé-
rites de l’oscillateur

Glapp, nous proposons à nos
lecteurs un circuit nouveau
élaboré, mis au point et ex-
périmenté par M. Bouboulein
opérateur S.T.Ï. à la Préfec-
ture de Rennes (I. et V.). Il
convient avant tout de se re-
porter au schéma. On peut
voir qu’il s’agit d’un oscilla-
teur E.C.O. modifié, dans le-
quel, en particulier, le cou-
plage de rosciilatrice au cir-
cuit accordé s’effectue par
une lampe a charge cathodi-
que qui procure les avanta-
ges suivants :

1°/ Le circuit oscillant
n’est pas amorti par le cou-
rant de grille de rosciilatrice,
ce qui permet un couplage
plus faible que dans le mon-
tage E.C.O. classique.

2°/ La résistance de grille
oscillatrice peut être rame-
née à une valeur inhabituelle
de l’ordre de 5 à 10 000 Q,
ce qui est favorable à la sta-
bilité.

3V La liaison à l’étage
amplificateur suivant se fait

tal » par des opérateurs pro*

fessionnels (écart de 4 à 6
périodes pendant un trait
d’une minute).

Il est évident que la réali-
sation pratique d’un tel cir-
cuit, si elle ne présente aucu-
ne difficulté, demande beau-
coup d’attention dans le
choix du matériel, qui doit
être de toute première quali-
té et dans l’assemblage méca-
nique, dont la rigidit é est la
condition première de stabi-
^ 6 CS

A
Figure 4

!
*i

1 o> >
TO50t

t i;
Ch? JC5

'/s/é

Int* J
O O RU

fh
i j

m n«$es par ce modeste appa-
reil ; conjugué ou non avec
un. voltmètre à lampe, il éco-
nomisera à l’amateur-èmet-
teur un temps précieux et
lui évitera les tâ tonnements,
si pré judiciables au maté-
riel souvent délicat et cher
qu’il met en œuvre.

R. LE QUEMENT F&JY.
(D’après la revue CQ.)

jmnii lUHiifiimi i IMIII H m uni ii HIIHIIIH H miiiii ii iiHiiiiii > <mi11 N uinnni I*HHIII*HI ni H Hi"

RIO
E.
__

r C6 !
L H»

±cv
RI = 6 kQ ; R2 * 2D0 Q ;

R3 = i kft ; Ri = 4
W ; 600 Q ;

R6 - 1 kQ ; K7 » 1
25 kft ; R'j

1ÔS1m; RS
= 1,5 kQ ; RIO = 1 MQ J
p,F ; C2 = 100 pF ; C3— 0,01 pF ; C4 sa 0,01
CV = 100 pF ; Cl = 0,01
20 pF ; C7 = 25 pF J

î Co = 8 j C6 =C8 = 50 pF ; C9 =
pF ; Ch = 60 tours 7/10
mm sp. jointives. Mandrin
de 10 mm de diamètre ;
L se 24 spires
drin siéatite de 25 mm de
diamètre ; fil 7/10
Prise cathode à 3 spires
côté niasse.

* « ,
i—— XLE POLYGAMME A 139DD

f l LV.t ?5V
C7 '>R6\

*9
2 000 <

! fl
CS lRi isur man- x

Xn Imm. i

*8 !
i

Les variations de tensions
secteur de rh 15 % produi-
sent une d érive de 600 cycles
maximum et pour des varia-
lions de l’ordre de ± 30 %
de la tension filaments, le
glissement est de 100 à 150
pé riod* s.

En graphie, particulière-
ment, la note est cotée « Cris-

lité. Il est superflu de rappe-
ler que les connexions les
plus courtes sont de règle et
que le blindage figurant au
schéma est indispensable.

Nos lecteurs seront unani-
mes à remercier M. Boubou-
lein de cette intéressante
communication.

Recueilli par R. Plat F3XY.EST UN MONTAGE A 13 LAMPE5 RfMlOCK A DOUBLE PUSH-PULL
TRIODE LIAISON BF A CHARGE CATHODIQUE, EQUIPE AVEC LE

CHASSIS BLOC HF ACCORDE, 9 GAMMES, 36 REGLAGES. Cest un bloc
qui a fait ses preuves et qui, à juste titre, est le plus apprécié des
techniciens de la Radio
LE POLYGAMME A. 139 DO se distingue parmi tes meilleurs montages

modernes et marque, le point de départ de la nouvelle saison.
. En. dehors des performances atteintes, tout a été mis en œuvre dans ce

récepteur pour obtenir une haute musicalité, point de mire d’un appareil
‘ de grande classe..

• LE POLYGAMME A. 139 DD peut être acquis sous differentes formes :
g En pièces détachées-

£ En châssis, monté, réglé et complet en ordre de marche.
9 En ébénisrene, complet en ordre de marche.
|En radio-phono, complet en ordre de marche.
|En meuble rustique ou moderne radio-phono, complet en ordre de marche.
B En sompîueux meuble rsdio-phono-bar-discothèoue, complet en ordre

de marche.
Renseignements complets , prix, pion de montage grandeur réelle
avec schémas et photos des diff érentes présentations contre trois

timbres de tt> francs.

i l l M m i i M t i m i m i i i i i i m i M i m j d i i i i i i i i i m t u i i i i t i J H i i J i i m i i t l i i i i m i i m i i i n i i f i i i i i i m i i i i i i n i i i i i i i i m i t J l t i i t

VOHMAMETRE MÇDÊLÊ 2-3
;? APPAREIL

UNIVERSEL S I MV. à H>00 «
x:.c « CA.

IOJJ A â 250 M.A.
?£ Mégota»

Mesvr* des
capacttt» <

DEMESURES

PRIX BXTR ÊMÉMÉNT
I* INTÉRESSANTS
M0T7CES m.NtO82, avenue Parmentier

PARIS fil*)

C.C.P. Paris 664.49RADIO-SOURCE 5 et 7, RUE O R D E N E R
P A R I S I6 Ç

T É L Ê PH . BOTZASiS 83-14WISL Û APV
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l/F O - C O
IKN que l'amateur se
trouve aujourd’hui par-
faitement en mesure de

stabiliser le VFO de son émet-teur, en particulier depuis
que cette opération lui est
facilitée par des branche-
ments éprouvés, du matériel
amélioré et aussi de non-

tions 1, le VFO seul est en
service ; en position 2, seul
l’oscillateur Pierce est en
service. En position 3, VFO
et Pierce sont utilisés. Cette

du cristal, aucune oscillation
ne se produit. Si Ton accorde
au moyen de C, les oscilla-
tions du cristal apparaissent
dans le voisinage de la pro-
pre résonance de celui-ci.
L’existence des oscillations
du cristal est reconnaissable
à l’insensibilité complète des
variations de capacité.

Pendant les essais, on a
utilisé un quartz de 7 040
kc/s, qui excitait une LS50,
en couplage ECO-CO. Pour
une tension anodique de 1 000
volts, on put obtenir 40
watts d’output ; jusqu’ici il
n’est rien arrivé au cristal.

Une autre propriété int é-
ressante est que par l’accord
du circuit -ECO, à l’intérieur
de la plage des oscillations-
cristal, la fréquence de ce

d’accord Jusqu’à 100 pF, la
division de tension est au
moins 1/20, Mais ce montage
n’ayant pas été essayé, il est
probable qu’on devra modi-

B

BtZ \ m «TTveaux couplages — comme
le Clapp
cristal jouit encore comme
auparavant d’une certaine
popularité. On l’entend fré-
quemment sur l’air , et sa to-
nalité a d é jà stimulé maint
GM à construire un CO, d’au-
tant plus qu’aujourd’hui de
nombreux quartz provenant
des surplus allemands et
américains se trouvent entre
les mains des amateurs. De
plus, on peut les acquérir à
bon marché. Le circuit CO
a encore maintenant son at-
trait et ses avantages. Sa to-
nalité caractéristique a sauvé
de nombreux QSO DX ; de
meme, pour les stations por-tables qui exigent la légèreté
et un circuit simple, ainsi
que pour les émetteurs à un
étage, le quartz est tout in-
diqué. Mais aujourd’hui, ta
plupart du temps, on fait des
QSO sur une seule fréquen-ce, c’est-à-dire que le parte-
naire vient sur la fréquen-
ce de l’appelant, par suite
de l’encombrement des ban-des.

il’oscillateur à

»

0f .

J - + Si
*11

Figure 3

fier les valeurs habituelles
des é lé ments.

Une solution très simple,
actuellement utilisée à la
station F3RII, est schématisée
figure 3. Reprenant le sché-ma paru dans le n° 854 du
« H.-P.», il suffit, à l’aide
d’un commutateur, de relier
la grille, soit à un cristal,
soit aux deux étages précé-
dents pour le fonctionnement
normal en Clapp. Bien en -
tendu, plusieurs cristaux peu-
vent cire utilisés, et pendant

position nous permettra d'é-talonner votre VFO et de vé-rifier sa stabilité. Utiliser
un cristal quelconque et ré-gler votre VFO au battement
zéro. Vérifier au bout de
quelques heures. Si votre
Clapp est bien monté, vous
constaterez qu’il n’a pas
glissé d’un « poil ».

Nous pensons que ces
quelques montages permet-tront aux amateurs de con-cilier 1 e s avanlages des
deux systèmes et d’avoir

X ! I
fl JTe»o

O
O
Og

7* T
HTE3 &

i l »
Figure 2 i

dernier peut varier d’une
certaine valeur. Pour le
quartz de 7 Mc/s, cette va-
riation va de 'b à — 500 c/s
et la fréquence reste stable. A
une plus grande distance,
les oscillations deviennent
instables. Au moyen d’un
commutateur à plusieurs di-
rections, on peut utiliser à
volonté plusieurs cristaux.
De plus, on a pratiquement
essayé le montage en dou-
bleur de fréquence et mê me
en multiplicateur do fréquen-
ce, le degré d’efficacit é est
é g a l e m e n t bon. (D’après

PierttttL’idéal serait un circuit
avec lequel on pourrait au 7

m

W TmL
ft 5^o

I ?-c
i lH —tf 4OO0FC

Cfiù<
Figure 1

choix utiliser CO et VFO. À
ce but ré pond la description
ci-dessous :

Etudions d’abord l’ECO,
CO (fig. 1). Le point de bran-
chement favorable du quartz
est le circuit de cathode.
La valeur de la self de choc
n’est pas critique. Elle peut
varier entre 0.1 et 2 gIL Le
commutateur I permet le pas-
sage rapide de CO à ECO. Ce
montage a é té essayé et fonc-
tionne parfaitement.

Si l’interrupteur I est ou-
vert et si la fréquence de ré-
sonance du circuit ECO LC
n’est pas la m ême que celle

’tà
QRV).

TLE CLAPP-CO
La faveur dont jouit actuel -lement le Clapp nous a incité,

pour les considé rations expo-
sées au début de cet article, à
le doubler également d’un ac-
cord cristal. Il doit ê tre possi-
ble de placer le quartz dans
le circuit cathodique, comme
le montre la figure 2. Com -
me ce montage n’a pas en-
core été essayé, il reste à
rOJVf un large champ d’ex
perimentation. De même que
pour le montage précédent,
il n’y a pas à craindre une
surcharge du quartz. Si tes
condensateurs ont 1 000 pF,
la capacité du condensateur

Figure 4

le fonctionnement en cristal,
la haute tension n’est plus
appliquée sur les deux pre-
miers tubes. Ce procédé
n’appelle aucune explication
complémentaire.

Une solution un peu plus
compliquée consiste à ajou-
ter au Clapp une triode sup
plémen taire montée en ose il
latrice Pierce (fig. 4 ). Celle-
ci présente l’avantage de
pouvoir calibrer le VFO avec
des quartz. L’inverseur I est
à trois positions : en posî -

sous la main un dispositif
de pilotage s’adaptant rapi*
dement à toutes les exigences
du trafic.

F3RH.
iDJiiii > Mttmr!t (miiiiriiiiiiiriiHrli»iriiirriiiimi|iHIK

AMATEURS
Si vous savez vous servir d'un fer

à souder . Si vous êtes débrouillards.Ecrivez à S. M .C., qui vous procu-rera, grâce à une nouveauté seru-ticwmelle, le moyen d’augn»«rjter no-tablement vo<s revenus en vous dis-trayant lit ne s’agit pas d« T.5-F, >.
88, rue de l’Ourcq

Paris (mS. M. G.
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|le 14, à 19 h. 30 : VS7KR,
de Ceylan, RST 459.

La propagation avec l'Asie
est moins bonne qu'en septem-
bre. QSO : ZL3GU, ZL4 FT,
ZL3CT, ZL3CC, ZL4GZ le
matin ; ZL4CK, VK2PÀ, VK2
ZC le soir, vers 19 h., en plein
QRM fone EA et cw Europe.

Quant Zi l'Europe, rien de
particulier, sauf TF5IP, le
15, à 19 h. 40. QSO également
SM8ALF/MM, ship suédois
sur les cotes de Terre-Neu-
ve, en route pour les ILS.À.

En résumé, avec beaucoup
d’écoute et un peu de chan-
ce, possibilité de faire un
WAC assez rapide sur 7 Mc/s.
(F3NB).

Compétitions et concours.
Le mois de novembre ap-

porte aux sportifs de F éther
quelques sujets de satisfac-
tion. C' est tout d'abord le
trophée Pierre - Louis 1950,
dont Vobjet est, cette année,
Vutilisation d' un équipement
permettant un changement
de bande rapide et fréquent ,
pour un trafic en télé pho-
nie. Il se déroulera les same-
di 11 et dimanche 12 de 6
à Zi heures TM JL Radio-
Ref d'octobre en donne le
règlement complet

Cesi ensuite le quatrième
concours <e. AU European DX
Compétition », qui consiste
à établir le plus grand nom-
bre clc liaisons entre les sta-
tions d' Europe et des autres
continents. Lès dates rete-
J \s sont celles du 25,
0 h. 01 TMG, au 20, à 24 h„
poi* la r-aphie, et du 2 au
3 décembre, mêmes heures.
Les bandes utilisables sont
3, 5, 7, 14, 28 et 50 Mc/ s. Une
même station ne peut être
touchée à nouveau que sur
une bande diff érente. Cha-
que liaison donne lieu à l' é-
change de groupes de con-
trôle ; en graphie : 6 chif -
fres ( le F .ST suivi d'un nom-
bre fixe de 3 chiffres choisi
par l' opérateur pour toute la
durée du contest ) ; en phone:
5 chiffres ( le RS suivi du
nombre fixe de 3 chiffres).

Depuis le 11 septembre,
les programmes DX de Léo-
podville sont diffusé s 30 mi-
nutes plus tôt , c' est-à-dire à
LS h. 10, en néerlandais, à
19 h. 10 en anglais et 20 h.10
en français. Les heures don-
nées sont établies en TMG.
La prochaine émission, enre-
gistrée par les soins de FÜ LA,
passera ur l'antenne le mer-
credi premier novembre. Elle
int éressera tous les OM et
SWL.

r I r
l CHRONIQUE DU DX

Période du 8 au 22 Octobre ' ASSOCIATION Fran-
çaise des Amateurs de
T élécommande ( A.F.A.

T .) a organisé le dimanche
15 octobre, au bassin des
Tuileries, son concours an-
nuel de bateaux t élécom-
mandés par ondes ultra-cour-
tes. Cette manifestation fut
suivie par un public nom-
breux et remporta, comme
les années précédentes, un
succès mérité.

Pour la première fois , elle
eut l' honneur d' être télévi-
sée. Les téléspectateurs, aprè s
avoir é té mis an courant des
conditions du concours, pu-
rent suivre sur l' écran de
leur appareil, les évolutions
de ces navires en miniature,
notamment du paquebot
« Normandie ». Celte ma-
quette était si parfaite que
l' on aurai / cru voir le véri-
table « Normandie » se dé-
plaçant lentement sur une
mer calme. Toutefois, les sé-
quences à successions rapi-
des donnant alternativement
l' image du paquebot et de
l'opérateur qui, depuis le
bord du bassin, en guidait
la marche, enlevaient toute
illusion, mais permettaient
d'apprécier toute l’ ing énio-
sité des réalisateurs de cet-te petite merveille.

Notons que le « Norman*

die » avait à son bord un
petit poste de radio avec
haut- parleur, qui diffusait
le programme de la Radio*

diffusion française.
Le. bateau d'un concurrent

malheureux tomba en panne
au milieu du bassin ; il fut
ramené au bord pur un au-
tre navire que son proprié-
taire dirigea, toujours par
radio, de façon qu' il pousse
le premier.

La retransmission de cet-
te manifestation fut parfai-
te, et la Télévision doit être
f élicit ée d'avoir rendu hom-
mage aux - descendants des
pionniers qui, comme ama-
teurs, firent beaucoup pour
te développement de la ra-
dio, dont elle est tributaire.

L
tous les soirs de 19 h. 30 à
19 h. 40 vers La Rochelle,
La Baule, Nantes; de 19 h. 45
à 19 h. 55, direction Car-
maux, Nî mes, Marseille, Tou-
lon.

NT participé à celte
chronique : F3GL, F3
NB, F9DN, F3IB, F9PH,

M. Schweblcr.
o

La station
F3BU reçoit régulièrement,
depuis plus d'un mois, les
OM de la région sud-est :
F8KY, F8KS, F8SI, F8PL,
F3FG (Miramas), ESDI (Nî-
mes) ; elle a QSO F9QN
(Marseille). Les conditions
de réception sont très régu-
lières, toutes les stations re-
çues RST 569 à RST 589, avec
parfois léger QSB. Des essais
ont été effectués vers 8 lu,
18 h. 30, 20 h. 30, 21 h. ; il
n’a jamais é té constaté de
grande diff érence à la récep-
tion de la cw et de la fon î e.
F3BU reçoit aussi les OM
bordelais F8VI, FSUU, F9DF,
F9DN (Libourne) , E8MG (Ar-
cachon) ; distance : 300 km
environ. Ajoutons que celle
station reçoit S9 + 4- , depuis
plus d'un an. le Pic du Midi
sur 148 512 kc/s et contacte
quotidiennement F8JD dans
d'excellentes conditions. F3
BU utilise une beam à qua-
tre éléments. Rcvr : 6J61TF,
6J6 mixer,
(3 000 kc/s) , 6J5 det, EL41
BF. F9DN, à Libourne, re-
çoit également régulièrement
les OM de Bordeaux et QSO
tous les soirs, vers 21 h. 20 :
F8VT, F8UU, F9DP, F8XP,
F9XQ, F3NZ, F9UK de
Bayonne (190 km ) réguliè-
rement, dans des conditions
variables de 529 a 579, sui-
vant l'état atmosphérique. I!
QRK F8MG et F8CT, d’Ar-
caehon, non encore équipés
à la réception. Durant les es-
sais de F8T1) à La Baule,
soit approximativement 325
km, les signaux CW ont été
reçus le 24 septembre BST
579, QSB S5 et le 27, S2 très
OSB, pas OSA. La puissance
était de 5 W IIF. A noter que
des essais ont lieu tous les
soirs vers 20 h. GMT. Bien-
t ô t . un réseau sera constitué,
groupant toutes les stations
se trouvant à une distance
comprise enre 30 et 250 km
de Libourne. Les stations du
Sud-Ouest demandent a tous
les OM équipés et pilotés, de
leur adresser QSL pour QRX
et essais, en précisant la
fréquence, les heures d’es-
sais, la puissance IIF,
tonne, etc. ; appeler vers
17 h. 30 ou vers 20 h. 15 F3
BU sur 3 ( > ( ) () kc/s,
F8VI, F8MG, F9DN.

Voici les fréquences des
s t a t i o n s F3BU, F8CT :
144 ,000 ; F8UU : 144,720 ;
F9DN et F9DP: 145,320; F8JD,
F8VI, F8MG et F9UK :
144,120. F9DN est en cw

144 Mc/ s.
28Mc/s. — La bande ten

est dé finitivement ouverte
pour les W ; ' propagation
caract éristique U.S.A. avec
multitudes d’appels ou de
ré ponses. Tout le monde est
avide de recontacter les Eu-
ropéens. F3GL nous fait re-
marquer que le

t
d éboucha-

ge du 10 m coï ncide avec un
QRK en hausse de la télévi-
sion. On retrouve le matin
les VI\, ZL et les W /'après-
midi. Tout cela passe de fa-
çon sporadique, c' est-à-dire
que les QRK ne sont pas
constants. ARSAR, qui espè-
re que la mesure des autori-
tés libanaises sera rappor-
tée sous peu, entend KW 6,
KRG, KGÔ KHG. FSPH QSO
en phone de nombreux W
et VE, XE1 PO (S9 + ) , KS 4
AI , de Vile de Swan, qui
fonctionne avec 200 watts et
rotary-beam, à 17 h. 45. Il
y aurait actuellement deux
stations dans cette î le : KS 4
AI et KS 4 AC.

La bande se bouche tôt,
vers 18 heures.

7 Mc/ s. — Conditions as-
sez mauvaises pour l'Améri-
que du Nord, nous signale
F3NB, sauf le 9 octobre où,
entre 3 h. 15 et 5 h. 45, sont
QvSO : Wl , 2, 3, 4 , 5, 6, 7,
8, 9, et VE3. Il ne manquait
que le W0. Liaisons à signa-
ler : VE7EO, le 13, à 6 h. 20
sur 7 015 kc/s et KL7YT, le
lflP, à 5 h. 30, sur 7 010 kc/s.
Toujours assez bonne propa-
gation avec l'Amérique cen-
trale ; QSO, KP4MD. FM8
AD, KZ5DE et TI2PZ ; ce
dernier sort très bien tous
les matins.

Peu de stations actives en
Amérique , du Sud : QSO
PY7WS à 5 h. 20, le 6, RST
589 ; HK 4DP à 3 h. 15, le
18, RST 579. Entendus, mais
non OSO. car très ORL avec
les W : VP8À K à 2 h.. RST
579, le 18, et VP8AP, à
2 h. 15.

A l'heure où passe l'Afri-
que, le QRM Europe est trop
gênant : contacts avec FA8
IH, FA8BG, EA9AP de Melil-
la. De beaux DX: le 3, à 5 h.,
sur 7 012 kc/s, FQ8AC, de
Bangui, RST 568 ; le 17, à
18 h. 20, ZS5DE, RST 569 F.
ZD4 AB est assez souvent en-
tendu le matin.

Pas grand'chose avec le
continent asiatique : UA9CQ
et UA9 KSA. Un seul bon DX,

deux MF EF41

AVIS IMPORTANT
A NOS ABONN É S
Comme paru à plu-

sieurs reprises dans notre
publication, toute deman-
de de changement d'a-
dresse doit être accom-
pagnée de la somme de :
30 fr. en timbres poste et
de la dernière bande
d’envoi.

Il ne sera répondu à
aucune demande ne rem-
plissant pas ees condi-
tions.

an-
F8XN,

Vos prochains CR pour le 4
novembre à . F3RH. Charap-
cueil ( S.-et-O.) .

F3RH.
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J. II. 602. — M . Delvand
nous demande les caractéris-
tiques et les avantages de
Vamplification basse fré quen-
ce par dé phasage en cross-
coupled et nous demande de
lui é tablir un sché ma é quipé
ri V é tage final de 2 X 6L6,

Le montage cross-coupled
possède de nombreuses qua-
lités :

1° Les tensions de sortie
sont rigoureusement dépha-
sées de 180 ° ;

2° Le gain obtenu est de
l'ordre de 50 ;

3° N'avant aucun conden-
sateur de liaison, il reproduit
une bande de fréquences très
étendue ;

4 ° Le prix de revient d’un
tel ampli est moins élevé,
pour une môme puissance,
qu’avec un autre montage.

Le schéma est donné sur la
figure JH 602.

J . J . 901. — Complé ments
ri la r é ponse J. /?. 805 parue
dans le n° 876, page 650
( demande de M . Jean Guion}

à Vierzon-Village ) .

5 *8 Y — 3.5 A ; Vp — 820 | comportent une. sortie corn*

V ; Ip = 90 mÀ ; Yg — (J j munt\ Ils peuvent être bran-
à —5 V ; K — 10 ; S = 1 ,5 I chés soit en parallèle sous
mÀ/V ; R ï = 6 700 Q.

Caract é ristiques du tube \ 12,6.

Il existe, en réalité, deux
tubes TM75 : le TM75 OSC et
le TM75 MOD ; ce sont des
triodes de 75 watts, qui
étaient utilisées » avant-guerre

! 6,3 V, soit en série sous

6 SN
/i\

6 LS f tm >
o. ifif r

iip^44
- 5^

6 SL7o-

Cf

î * *«

m
V;

O V

38Q0JI
*i §itY

*o
$ ? '//SQOOJI : S5

‘ +

fo| H 6 L50,0 5JJ f

S
O

w
> + ?7Û V

Q

ïfe 16 u Figure J. II. 002sur certains émetteurs de
l’armée (HH 250 W).

Caract é ristiques du tube
TM75 MOD : Chauffage sous TM 75 OSC : Chauffage sons

5,8 V —3 À ; Yp =: 1 200
V ; Ip = 55 mÀ ; Yg — 0 ;
K — 20 ; LS “ 1,25 inA/V ;
<? = 16 000 û.

Chauffage : 2 filaments
6,3 Y —0.8 A chacun (chauf-
fage indirect) .

Capacit é s internes : Par
section, sans blindage exté-Lc premier de ces tubes | rieur ; Grille-cathode : 13,5est employé aux étages ruodu- j pF

lateurs, le second aux étages
oscillateurs, d’où les suffixes
« MOD » et « OSC 2» .

l l l i i i r i i E i i i i i'r i i F i i i i i t m i i i i H i i i i m M i t i i i r i i r m i T t l f H l r i i x i j m i i i i m i i i i c i i i i i i M f i m i i i i m i i i i m H t m i i i i i i i m i i i i

I M P O R T A N T
; Anode-cathode : 8.5

pF ; Grille-anode : 0,2 pF
(max.) .

La ponle moyenne de cha-
que section est de l’ordre de
5 mA / V pour un courant
anodiquo de 40 mA.

Le coefficient d'amplifica-
tion de l'écran par rapport
à la grille est de 9,

Emploi en BF. Pash-PuU,
classe AB2 : 1 ° Maxima ;
Tension d’anode : 500 V.

; Tension d’écran :
max. ; Courant ca-

Dans l’impossibilité de satisfaire
les nombreuses commandes que
nous recevons constamment pour
LE CONTROLEUR MINIATURE J. II . 801 . — AL Remit , à

Paris, nous demande les ca-
ract é ristiques dé taillées
tube 815 de la Cie R .C .A.

Le tube 815 comprend,
dans la m ême ampoule. 2 té-
trodes à faisceaux dirigés .
Les cathodes et î es écrans
sont réunis intérieurement

des connexions 1 res
Les 2 filaments

duv o c
nous prions instamment nos fidè les
clients de bien vouloir s’approvi-
sionner D I R E C T E M E N T chez
LEURS GROSSISTES HABITUELS

max.
225 Y.
thodique : 175 mA. max. ;
Dissipation d’anode : 25 W.

par
courtes.

u m i unm mut ;n Kii iiiiimucirmien MI ITII u uiiuii rriEM il iim iiiiti m imrimn tmi u >ti 11111111111timmiiiiiif
flm rfit

h!W ~ SITUATIONS 0' AVENIR...M dons L ÉLECTRICITÉ
SL LA MECANIQUE

LA R A D I O

: i .
II?Le prix de l ’appareil étant rigou-

reusement le même.
:i îIM

!. 3.200 frs til l i i» » >
:m! .
H
MI
::111]? :H !iNe nous consulter que dans le cas

où votre grossiste ne posséderait
pas de c o n t r ô l e u r V O C

Si!:!! !! : !i!1 %
iI Vous deviendrez rapidement en suivant nos cours par correspondance— MONTEUR — DEPANNEUR — TECHNICIEN

DESSINATEUR
i l !

ÜSOUS-INGENIEUR et INGENIEURÜ !
ji ; | Cour» gradués de Math ématiques et de Sciences appliquées — Préparationh , au* 8revets de Navigateur aérien , d'Opératcurs Radio de la Marine marchandeet de l'Aviation commercialeDemandez le programme N’ 1 f! contre 15 francsen indiquant la section qui vous intéresse

è rECOLE du GENIE CIVIL
l i l2, rue de la Paix, 2

ANNECY ( Hte-Savoie )VOC ! !

mH 152, av» de Wagra î - PARIS XVII
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grille : 4,5 —3,5 mA ; Puis-
sance—0,1e> w.
45 —57 W.

(Renseignements
de ( « Radio-Rcf »)

pation d’anode 20 W max,
(2 sue! ions ) ; Dissipation d’é-
cran : 4 W max.

2° Exemples d’emploi :
Tension d’anode
V ; Tension d 'écran : 105—175 V. ; Résistance sé rie
d’écran
larisat ï on : —45 —45 V
sisiance de fuite de grille :
11 —15 KQ ; Tension HF
d’excitation (grille à grille,
crê te) : 112 —115 Vj Cou-
rant d’anode : 125 —150 mA ;
Courant d’écran :
mA ; Courant grille
mA ; Puissance d’excitation
0,2 —0,15 W ; Puissance BF
pour la modulation complè -
te : 23 -—33 \V ; Puissance
utile : 33 —45 W*

25 W max. (2 sections) ; Dis-
sipation d’écran : 4 W max.
(2 sections) .

max. (2 .sections) ; IRs-Ppa
tion d’écran : 4,5 W. max.
(2 sections).

2° Exemples d'emploi :
Tension d'anode : 400 — 500
V ;—125 V—15 V ;
repos
rant d'anode, pointe : 150-—150 ni A ; Courant d'écran,
pointe : 30 —32 mA ; R ésis-
tance de charge (anode à
anode) : 6,2 — <3 RÜ ; Ten-
sion d1excitation (crête gril-
le à grille)
Puissance d’excitation—0,36 W ; Puissance modu-
l ée : 42 —54 W.

Emploi en II F , Pusli-Pull,
classe C modulation grille 1 :
1° Maxima : Tension d'ano-
de : 500 Y max. ; Tension
d’écran : 225 V max. ; Pola-
risation : —175 V max. :
Courant cathodique : 9 U mA
max. ; Dissipation d ’anode:

0,25d’exci ta t ion :
; Puissance, utile :

Exemples
%

d’emploi :
Tension d’anode : 400 —500
Y ;—125 V.—40 V.
citation (grille à grille, cro-
ie) : 90 —90 Y.
BF modulatrice (crê te )—26 V.
75 —75 mA ; Courant d’é-
cran : 3 —3 mA ; Courant
grille ( environ ) : 0,4 —0,4
dA ; Puissance d'excitation
( environ ) : 0.3 —0,3 W. ;
P u i s s a n c e utile :—13 W.

Emploi en H F. Pusli-Pull,
classe C, modulation ano-
des et écrans : 1° maxima :
Tension d'anode :
max, ; Tension d’écran
V. max. ; Polarisation : —175
V. max. ; Courant cathodi-
que : 175 mA max. ; DissE

f )°
extraits: 325 — 400

Tension d’écran : 125
; Polarisation : — 40
; Tension IIF d'ex *

125Tension d’écran :
; Polarisation : —15

Courant d’anode,
: 20 —22 mA ; Cou- ; 10 —15 KQ ; Pc-

; R é- Schémas de
changement de fréquence par
deux tubes :

1° 6SA7 - 6/5 ;
2 ° 6.-1C7 - 6/5.

J.P. 723.
: Tension

: 20
; Courant d’anode :

Lequel est à pré f érer pour
un r écepteur de trafic descen-dant ri 10 mètres ?

15 —15
: 4 —3: 60 —60 V ;

: 0,35
10,5 M. G. Guinard -Boulogne-sur-Seine,

Vous trouverez sur la figu-
re JP723 les deux schémas
qui vous intéressent. Avec,

une 6AC7, la pente de con-
version est de trois à quatre
fois plus grande qu’avec une
changeuse normale, 6SÀ7,
6E8 ou autre. C’est donc au
schéma B que vous donnerez
la préférence pour équiper
un récepteur de trafic mo-
derne. La seconde figure don-
ne le schéma de l'oscillateur
dans les deux cas.

400 V.
: 225

65A 7

O
Tr HP G.MF

à9gs=2 oiio
OI O
c* o

«

Nous prions nos annonceurs
de bien vouloir noter que le
montant des petites annon-ces doit être obligatoirement
joint au texte envoyé ; le
tout devant être adressé à la
Socié té Auxiliaire de Publici-té, 142, rue Montmartre, Pa-
ris (2e), C.C.P. Paris 3793-HO,

Pour les ré ponses domici-
liées au Journal , adresser
100 /r. supplémentaires pour
frais de timbres.

|URGENT, vds fonds radio Elect., région
| normande. Prix intéress. Ecr. au- Journal .

Urgent, vds bloc Gamma 9 g. 7 OC. 6
étalées, cadran CV. 2 cages, 2 MF. Son
é tat. Px : 4 500. VALENTIN, 57, rue
Cronstadt, LE HAVRE.

w?.
$i l5ilQpF \ ‘« ç ss?n%f: *> l

f ükji 1 m
z
i?ooapF

TVen y
oscillateur *

; 6 AC 7 J. R. SOS. — M, DaUier, à
Billancourt , nous demande
les caractéristiques des tubes
R219 et RV 2,4213.

1° Le tube i?219 fabriqué
par la S.F.R. correspond au
tube courant type 1851 dont
les caractéristiques sont in-
diquées dans tout lexique de
lampes.

150 fr. la ligne de 33 lettres,
signes ou espaces.

Achète ts lots de lampes neuves à pro*

fcssionnel. Paiem. compt. Radio-Tube:,.
132, r. Amelot, Paris-11 e- Roq . 23 30
SOMMES ACHETEURS : tous lots impor -
tants résis tances, toutes valeurs, de
préfér. agglom éré es. — E.T.C., 140, rue
La Fayet te, Paris-X' — BOT. 84-48.

2° Tube RV2 AT3 : i l s’agit
d’une tétraode allemande
utilisée en amplificatrice H.F,
ou M.F. Chauffage 2,4 V 60
mA ; Va = 20 V ; la = 2,8
mA ; Vgi ~ + 15 V; Yg* - 0;
résistance interne = 6 kQ ;
intensité cathodique tolale
maximum

OXitfctfèurCds, cause santé , pièces diverses, Dcm.
l is te è : LE-TRONE, MENARS ( L.-OU . Figure J .P.723

Emploi en HF Push-Piill,
classe C, télégraphie : 1° ma-
xima : Tension d’anode :
500 V max. ; Tension rt’é-

max. ; Polari-
sation : —175 V. max. ; Cou-
rant cathodique : 175 mA
max. : Courant grille : 7 mA
max. ; Dissipa lion d’anode :
25 W.
Dissipation d 'écran : 4,5 W.
max. (2 sections) .

PORTE DE CLIGNANCOURT
ECHANGE STANDARD, REPARATION
DE TOUS VOS TRANSFORMATEUR ^ET HAUT-PARLEURS
TOUS LES TRANSFOS SPECIAUX ,

AFFAIRES DE MATERIEL RADIO
CONSULTEZ - NOUS...

RENOV’ RADIO
14, rue Ch ampion nef , PARIS 118*)

Vds H étérodyne LERES nve. Ecr. LE-
GROS, 102 r, Legendre, Paris ( XVIiO .
Vds émet. U.S.A. Temco 75-Ï 00W. Phôl
ne CW, 5 bandes. Récept. Super Pro. 6
à 240 met. neufs, d édouan és. F9 BM , 9,
r. Gel Colin , CHATOU .
Jeu bobin. 465 ke/s, CV. translos al î m.
e t lampem. HP. 12 cm. cxci t., Matériel
Mmes, forets, mandrin. R égie calcul ap.
photo F : 4,5. Ponte , lamp. div, JOR -
DAN, R . St-Pierre, Rosnyrs.-Bois (S. ).
R éc. Traf ic 7 tubes U.S.A. Band. Spread
0,5-30 Mc/s. A vendre 12 000. 193, av ,
Daumesni l, Par is ( après 18 heures) .
Vds Contrô leur cont. 0 à 2 000 V. 0
à 20 A. O à 10 Kp. Prix : 4 500. COU-
DOUX, 59, b. de Gaulle , 5ANN Û 1 S < S. OJ
Réparat ion apparei ls mesures é lec. bras
PU. Posemètre moteurs, vente apparei ls
remis à neuf. Expédi t ion Province. Ets
l . G.,' 39, rue des Maroni tes, PARIS
fXX«L

: 225 Y.cranRéparat ion rapide, Contrôleurs, Micros,
Voftm ètres, Générateurs HF et BF , e tc.
Etalonnages et Rectal cm nages, S. Ë.R. M .,

h av. du Belvédè re, LE PRt -ST-GER-
VAIS ( Seine ). Mé tro : Mair ie des Lilas.

= 6 mA ; capaci-t és internes : g/k = 1,8 pF ;
a/k = 1,5 pF ; g/a — 3 pF.
I l"" M I I N I 1 1 m u1 1 m i t n m m m i],

(2 sccLions) ;Dcpan. Rad. Ciné ch. empl. Ecr. Journal. max.
Une réussiteMaison de gros fondée 1929. Pi èces dé-

tachées radio -é lectr . f i ls câ bles, lampes,
dem. Représent, pré f ér. ayant voi ture,
régions Normandie , Nord, Est. Condi t ions
inté ressantes. Ecrire avec références au
Journal, qui t ransmettra.

QX
lonpf Oscillateur 615i pour vosü\ 41Radiotechnicicn cherche câ blage domi-

ci le. Ecrire au Journal. Pendant I 5 joursS9 \
&5. Ingénieur R .E. 24 a.

cont i. Ote. télé v.
ou gérance , Ecrire au Journal.

Mb. S, M. scr.
FM ., cherche empl. vy> I f2> •

m m

Cher. Gérant sérieux pr Fonds Radio-
EJect., près Toulouse. Ecrire au Journal. Figure J.P.723. Lance son nouveau

Bloc de trafic: G.UO. ( KA1234H)
de 11 m. il 100 m. ; contacteur
sur slêalito avec CY AKEMA.
3 X 130 pour 7.900

2° Emples d’emploi : Ten -
sion d’anode : 400 —500 V-;Tension d'écran : 145 —200
Y.; Résistance série d’écran :

; Polarisation :
45 V. ; Résistance de

fuite de grille : 10—13 kQ ;
Tension
(grille à grille, crête ) : 116

; Courant d'anode :

Radio Tech. ba «nl. Nard dem . trav.
à domici le. Ecrire au journal.

Le Directeur - G érant :
J G POINDIONON

Société Paris ienne d’Imprimerie,
7 , rue du Sergent - Blandan

ISSY -LES- MOULINEAUX

15 —17,5 KQ—45
A

Radio-Electr. à céder urg. Snc- lnf , Av.
logt. Ecr. Journal qui t ransmettra .

u n HF d'cxcilation le spécialiste de l’O.C.
1% rue du Temple

M étro Hôtel-de-Vil le -
PARIS

NOTA IMPORTANT. — Adresser les réponses domi-
ciliées au journal h la S. À.P., 142, r. Montmartre, Paris-2e.

et non pas à notre imprimerie
Page 830 Le Haut-Parleur N° 881

—112 V.
150 —150 ni A ; Courant d’é-
cran : 15 —17 mA ; Courant

TUR. 89-97

PUB. RAPY



1950 DES REALISATIONS NOUVELLES...
RESULTAT DE NOMBREUSES ANNEES D 'EXPERIENCE

DES C R E A T I O N S M O D E R N E S
DES PRESENTATIONS LUXUEUSES...# « •

RÉALISATIONSroiivAKT EUE EOUIPEES m NOSPRÉSENTATIONS
- D ’ É B É N I S T E R I E S - E N PIECES DETACHEESMODELE 301

K.':j

Ipl
•rÆœ&îKSI

3 •

m

COFFRET MODELE 101
Exécution très soignée, présentée avec un al-
liage heu-, eux ds péages n-"ycr ei sycomore.
Cotes ext érieures d' neombreraem Longueur
630 mm. Profondeur 300 mm. Hauteur 350mm. Prix de 1 êuûins,erie nue

NOS REALISATIONS
R.r. < 6 AR. SI 'P-F.R 7 lampes. 6 gammes

dont 4 bandes OC avec contre-réaction ré-
; ab.e.
Ce récepteur offre le gros avantage d'uti
user un bloc*. 6 gumnes dune construction

•icù e à la po.léc d.- ous les amateurs.
Cost un récepteur de clause, tant par sas-cn^ib ' j:é et sa facilité d réglage en OCque par su remarquable.
FrisemP o cornp.e., pièces dé i -achées, prêt à

câbler
1 haut-parleur 21 cm . haute fi-dé lié. Aimant pei malu ni . .
I ébén. crie modèle 101 ou

1J 3 D. grand .uxe
1 jeu de lampes ECH3. 6K7. 6H3,

GC5. 6L6, 5Y 3GB. EM4

COFFRET MODELE 103 D
Noyer verni au tampon, modèle de grand luxe
à colonnes. Djm. ext. : 640x340 x 410. Dim. im. ;
540 x280x270. Prix nu

3.200
3.200

NOS REALISATIONS
RP. 74 A SI 'TLRIIKTERORYNE dune
conception nouvelle avec les TOUT DER-NIERS PERFECTIONNEMENTS 4 gammes
d ondes dont 2 O.C. avec H P. 24 cm . Mon-
âge entièrement en cuivre, 7 lampes amé-

ricaines, plus mil magique
Ensemble compjat , pièces dé tachées, prêt

6 1 2 0

MFl RLE RADKNPHOXO, grand luxe, ronce de
noyer ou palissandre , ent , verni au tampon,
av. emplacexn. pour tourne-disques ou changeur
automatique. 2 portes gaJbces, 2 porter gris-
sicres. 2 tiroirs intérieurs et discothèque Di-.n. nSiCns : hauteur 0 m. 93, largeur 0 m. "5.
profondeur 0 m 43. Prix du incube nu . 19.500

(Supplément pour palissandre : 10 % >. à câbler
i Haut-parteux 24 cm., haute fi-délité
i Ebénisierie modèle J 01 ou 103 D
grand luxe
l Jeu de 7 lampes comprenant :
(SES, 6K 7, 6Q7, 6C5f 6V6, 6AF7,
5Y3, prix spécial

7.920 1 350
3 2001.350

3.200
2.750L J.* *> * « •* » • »3500

13.42015.970 Prix spécial pour commande de
l 'ensemble, absolument complet 12.900

Prix spécial pour commanda de
l’crtscmbe ab.olumtn , complet 15.500rtp. 7» A. KlXFPTIlt R y gammes d ondesdont 6 gammes OC cta .ées uti . nant 7 lam-nas de la série a mérica.ne. Ce. ic superbe

réalisation ne dont ora pas satisfaction un -qu -. nient aux amateurs de récep. ions loin-aines, car son ampi. ftcar ur biûse frcqueji-v. a été étudié pour prpeisrtr le max . muin1 ) fidélité ; il est donc éga'omciK- reconi-n& ndé aux a majeurs de b de musique,
"n̂ mblc comp.et, pièces de a hées, n.ét ::câb'er
1 h,vu ,-parieur 24 cm. haute fidé-lité, excita , ion . . . . ... .
1 cbOiiisterie mxlô.e 101

153 D grand J.XJ: jeu de lanipis comprenant :
6E8. 6M7, GHS. 6J5, 6L6,
5Y3GB. 6AF7, 4357

RI*. 74 R. Même conceprion que le RP.
74 A. Memes caractéristiques, mais équipé
avec lampes de la série européenne rouges.
EIAI7T-PAitLEUR 24 cm. G ande m:irque
Contre-réaction système TEULGEN par bloc
LABOR.
Ensemble complet, pièces dé:ar-chées, prê t , à câbler
I Haut-parleur 24 cm ., haute fi-délité, Aimant permanent
I Ebénisierie modèle 101 ou 103 D
grand luxe
1 Jeu de 7 lampes comprenant :
ECH3, EF<». EF9, FBF2, EL3,
EM4, 1833, prix spécial

7.200
1.350

11.350
3.200

1.350
ou MODELE 302

GRAND lU0 bl .Lt SI FER-LUXE, ronce d«
cntiCicmc.iu ve- ni JL'J tampon, avec em-p.acément pour iourne-chèques ou changeur

automatique. 1 côté bar. 1 c6i é discothèque,
barrettes mobiles. Dimensions : haut, 0 ra. 97.
largeur 1 m. 09, profondeur 0 m. 45. Prix du
meuble nu

(Pirn 'VAm- nt nour na1i ^ra ^d ” p :

3.2003.200

14.950
Prix spécial pour commandé de
l'ensemble, absolument comoiei,

3900
14.^501980ü

Prix snerial pour commande de
l ertsemb e absolument complet 19 3O h

—
ELAN H.P. 8G.247 A ( Ci-contre à dr.)

3.500
450

26.500
Ebénisierie, bafle et tissu* Châssis
cfadian « Arcna » type D 163L , g’are
Nü 513 OV frac .ionné Sx(130+360)
« Arcna » (fixation souple )
Jeu cte bobinages « An T’FX » 4 ?am-m ,s type 1408, avec HP et 2 MF ..
Transio 6 V. 'i 5 irUnis avec fusible ..
1 HP ai cm aiman. permanent . . ..
1 self de filtrage 75 mi111s 590 ohms
1 jeu de lampes 5Y3GB. 6V6, 6H3,
6M7, ECH3. 6M7, 6G5
1 potentiomètre 500.0 >0 ohms av. inter
l condensateur 2 x12 MF
1 cond'nsateur 8 MF carton
\ cordon secteur avec fiches
Vis. écrous, clips ei relais, passe-fils
2 ampoules 6 V 5, 0 3
Boutons, supports p aquettes ......
1 con:acteur, 1 galette, 3 circuits,
4 positions
2 tiges filetées pour ceil magique
Fils et c âbles soudure
J7 condensateurs • •
25 résistances

Soit
Réalisation entiè rement décrite avec plan
de câ blage. Haut - Parleur N*

FLAN ILP. 3.049 A (Ci-contr-e à £. )
Bbénis.eric, bafle, tissu . „ 3.500Châssis 450Cadran « Arcna », type D 1 G3L, glace
512. CV Tract. 3XU3G +3<3 > ï « Arenu »
ilixailon ioup’e )
Jeu de bobinages « ARTEX » 4 gam -mes type 1408. avec IIF. 2 -MF
Tr.vn fo 120 M.A. avec fusible ....
HP 24 cm excita ion PP
1 jeu de iamixs indivisible ECH3,
2 6M7, 6H',\ 605, 2 GV6, 6G5, 5Y3GB 4.600
Potentiomètre 0 5 AI
Cnndc-.nsVcur 2x12 530 V
Cordon scieur avec fiche
Vis. écrous, clips relais uasie-fi s..3 am nou es d 1 cad .an 6V3
Supports, p aquettes. boutons
1 cornactcur , 1 gai.» 3 circui.s, 4 po-sitions
Fi!j câbles, soud. tige filetée
33 résistances
30 cond - nsa- eurs

Soit
IR alisiation d *tri te avec plan de
câ blage. Radio-Plans N <> 30 d'Avril 1950

2.100
2 200

825
1.250

520

2.100
2 200
1 490
1.350 3.500

102
200102 90200 65
15065

ISO 49
22173

241
145* ^

1 90|NOTA : Toutes ces pièces peuvent être vendues
separement.

Aux prix indiqués , veuillez ajouter ;
Les taxes ( 2 , 83 % )

io
190
385
2 2 0

264
51 <=

17 635 16.172250
365

[ Emballage • •-'our ’a Mé* ronole
Cos dsux ensembles peuvent être vendus avec ébêristerie. COMBINE RADIO- FHONQ. SupplémentPlatine tûune - disques magné tique. Recommandée

5 7no
5 950

COMPTOIR MB RADIOPHONIQUE, 160, rue Montmartre, Paris 2* voi> suite ae nos articles au verse
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CADRANS DODINAGES HAUT-PARLEURS
GRANDES MARQUES

UN PREMIER CHOIX
A EXCITATION

T̂T?BLOC DC 50 pour poste dé tec-
tnce j réaction UTIL .DATION H’
MULTIPLES . COMBINAISONS •'!POiSiS^ES PREVU POUR ETRE srp •*££§*

: T
UTILISE EN LCO système de 1
rejction particulièrement souple M
encombrement réduit FO. CO. "^1 *»*" —IiJ?OC. sur conducteur munie du \___JSL—noyau magnétise
BOB. NAGE type AD 47 pour amplification directe,
monte sur contacteur PO -CO. R églage par noyaux
magné tiques. Encombrement r éduit : 65 X 55 X 30.
P'ix 485

CADRAN BELLE PRE-
SENTAT; 0-N, 190 X 240
mm. Aiguille à dcplace-
ment lat éral. Clace avec

P.O . CO..
( Nous

fl
12 cm. . ..
17 cm
21 cm
24 cm
24 cm. P. P
28 cm

590
645
VDO

1.130
1250
2,200

ÜyéSâ'j 6 gammes :
4 gammes O.C.
avons le bobinage con-
forme.) Livré avec C.V.
2 X0,46. Prix de l'en-
sembleI 450

990 I AIMANT PERMANENT
AVEC TRANSFOCADRAN « ARTMONDE » rectangulaire avec em-placement œil mag. que et indicateur d'ondes, com-

mande à gauche, modèle robuste. 3 gammes. Visi -
bilité 200 X ISO. Livré avec C.V. 2 x 460. 650

Ticonal 8 cm.. .
12 cm
17 cm
21 cm
24 cm

1.270
590
74.5
945

1250

SUPFRSOMC
PRETTY Bloc d'accord oscillateur 3 gammes d'on-des. Modèle réduit. Comporte 6 inductances régla-bles et 2 trimmers, 4 positions, cotes d’encombre -
ment : 60 X 60 X 35 mm. Le bloc
Le jeu de 2 MF

CADRAN ARBNA rectangulaire. Type SI 193, incli-
né, commande centrale : visibilité 200 X 170. Clace
négative 5 gammes. Livré avec CV 2 X 460. 950 675

620
H AUT-PARLEURS < c G EGO »CADRAN STAR rectangulaire, aiguille déplacement

horizontal, glace positive. 3 gammes 190 X 150,
commande centrale sans C.V 750
4 gammes, dont 2 OC 735

CHAMHON : Bloc d'accord 3 gamines d’ondes, 6
inductances r églables et 6 trimmers. Crâce à ces
deuzes réglages, commutation pick -up, cotes d’en-
ccmbrement 87 X 100 X 58 mm.
Le bloc ...
Le jeu 2 MF

30 watts. Excitation séparée.
Valeur 9.000 ir. Prix
20 watts. Excitation séparé*.Valeur 6.000 fr. Prix
Supplément pour excitation. Prix

5900
870
620

4.900
1 -500

HA UT-PARLEURS 20 watts A.P 6 900
> CADRAN

1 « COBRA » 3 gam-
mes, commande cen-

Ifo traie, inclinable glace
T miroir, avec emplace-

nSSIiment œil magique au
-iJ centre. Visibilit é 280

590

PUPITRE
COMPETITION : Bloc d'accord pour poste de luxe,
4 gammes d'ondes, 2 OC. 1 PO, 1 CO, 8 induc-
tances. 8 trimmers, commutation pick-up
d'encombrement 120 X 100 X 58
Le bloc
Le jeu de 2 MF

cotes IIAUT-FARLEURS A.P.mm Type MARINE a dépression, absolument etanche.
extra léger : 6 k. Encombrement réduit 45 X 35
cm. Simplicité et rapidité de montage.
Exemple : possibilité d'installation en trente minu-
tes d ' une voiture sonore complète. 15 watts.
Valeur 15.000 fr. Prix

1.745
620

X 90. Livré avec C.V. 2 X 460. COLONIAL 63. 'Bloc spécial pour récepteurs colo-
niaux, destiné spécialement a l’Indochine. Il est
muni d'un etage H.F., 5 gamines O.C. de 10 à 93
mètres et une gamme P.O. de 185 à 325 mètres
Il fonctionne avec 1 CV de 3 X 130 X 360 P.F.
Prix ...
Les 2 MF

9.000
Transfos lignes 3/8 1.500/500 ohms 650CADRAN DEMULTIPLICATEUR ty-

pe Pygmée, aiguille rotative, com-
mande à gauche, 3 gammes, monté
avec C.V. 2 X 0.460.
Visibilité 85 X 115
Supplément glace nouv. plan 120

2.350
725

CAISSONS HP 60 X 60. 550
UN CHOIX UNIQUE DE TRANSFOS

TOUT CUIVRE, TRAVAIL SOIGNE LABEL
GRANDE MARQUE PRIX LM3ATTABU.ES

65 miliis, 2 X 350 V. 6 V. 3.
à 65 millis, 2 X 275 V. 6 V. 3.

75 mrtlis, 2 X 275 V. 6 V. 3.
tf^ 75 miliis. 2 X 375 V. 6 V. 3.

” 100 miClis
130 miliis
I50 miliis
200 miliis. 2 X 400, 6 V. 3 2.590

2.900

A RTEX
BOBIN’.ACE « ARTEX 3 I 5-BE » avec bande é talée,
3 gammes, avec prise PU. livré avec 2 MF '1.600
BOB NAGE « -ARTEX î .501 », à polarisation au-
tomatique 5 gemmes avec étage HF dont 2 OC,
2 PO, 1 GO, et 1 position PU. Livre avec 2 MF.

2870

575 690
690
795
795

1.090
1490
1 750

MlUNE AFFAIRE Prix
BOBINAGE « ARTEX 801 »
2 PO. 1 GO. 1 position P.U. pour C.V. 2 x 130 pf.

2 140
BOBINAGE « ARTEX 1.420 », 4 gammes, 2 OC,
1 PO. 1 GO pour C.V. 2 X 130 4- 360 pf. Livré avec

2 470

5 gammes, 2 OC,SU-PERBE CADRAN STAR 3 gammes, glace positive
Aiguille à déplacement vertical.

avec C.V... 435

rectangulaire.
Visibilité haut. 180 X 140 larg. Livré
2X 460. Sacrifié

S3ns H.F. Livr é avec 2 MF 250 miliis, télévision
25 PERIODES

75 miliis, 2 X 275 V.. 6 V. 3. ..
75 miliis 2 X 350 V.. 6 V. 3. ..

AUTRES TYPES SUR DEMANDE

... MOO

.. . 1.1002 MF. Prix
OCCASION UXIQI 'E

MAGNIFIQUE MICROPHONE A
MAIN, TYPE GRENAILLE. MONTU-
RE et MANCHE ALLIAGE LEGER.
Ciller de fixation Sortie câble
blindé avec d-’wille do branr-one**!.
Diamètre eu microphone 70 mm.
Longueur î ota '.e 210 *nm. Tr ès pr:n-
de sensibiLté Fonctionne avec 4 V.
PRIX FRANCO

S.F.B.
TRANSFORMATEURS DE MODULATION

pour H.P. Sortie 25L6, petit modèle
Sortie 6V6-6F6 grjnd modèle
P P. 6V6
P. P. 6F6
P. P. 6L6 C. iM. géant

TRANSFORMATEUR 'DE LIAISON 580
TRANSFOS ADAPTATEURS permettant -le remplace-
ment d' une ou deux lampes anciennes ( 2V5 -4V )
par une ou deux Hampes modernes (6V3 >.

BOBINACE miniature l ypo ÀF47 convient pour
poste portatif et miniature. Encombrement très ré-
duit : 6cm5 X 3cmX 4cm5 profondeur. 3 gammes,
4 positions, réglage par 6 noyaux de fer, peut être
livré avec MF miniature 35 X 35 X 80, ou MF grand
modèle Std,
Le jeu avec le bloc
TYPE A.F. oour C.V. 2 X 490
li.OC bor-'RA M'iNlAÏURE SFB « Le Poussy », di-
mensions extrêmement r éduites 5 cm 3 X 3 cm,
9 x 2 cm. 2, 6 réglages : pour lampes 1 R5 ou
6EB6, pour CV 350 pr et 490 pF. Le bloc 660

CORAIA
BOBINAGE 6 gammes, comprenant 1 PO

* gammes OC, grande facilité do réglage, repérage
pr écis et aisé. Gammes couvertes OC 1 de 38 à
51 m., OC 2 de 29 à 37 m., OC 3 de 22 à 29 m.
OC, 4 de 11 à 22 mètres. Livré avec 2 M.F. à
noyaux do fer réglables et schéma, de branchement
bien explicatif . L 'ensemble 2 215

( NOUS (POUVONS FOURNIR
LE CADRAN S’Y ADAPTANT)

BLOC GAMM ÂTModèle spécial, 9 gammes dont 6
étalées avec position PU. Ce bloc dispose des gam-
mes suivantes : 6 gammes étalées : 16-19-25, 31 -
41 - 49 mètres, 1 gamme OC normale, de 18 à 50
mètres, 1 gamme PO normale, de 187 à 576, 1
gamme GO normale, de 967 à 2.000 mètres. Ce
bloc est livré avec son CV spécial, son cadran avec
glace 9 gammes. L’ensemble avec sch éma explicatif
de montage 6 -195

150
257
257
257
650

1.360
1 360

995

180
TRANSFORMATEUR BASSE FREQUENCE. Ter
rickel. RAPPORT 1 /10, avec serties à fils Pat -
tes de fixâ t .or,. Dimensions réduites 35 x 30x 2“.

S’adapte avec le microphone ci-dessus.
MILLIS - >1 IC KO -
AMTEIU: METRES

1 GO. et Ml'LLtAMPER EM ET RE 0 à 1 cadre
mobile, modèle à encastrer. Grende
précision. Remise à zéro. Diam.

3-büu

225Franco
UTILISATION Micro Guitare -Laringuophone

100 mm.
MICROAMPEREMETRE de 0 à 500. Cadran de 10Û

3 900
MILLIAMPEREMETR E de 0 à 1. Modèle à encastrer.

1.900
MICROAMPEREMETRE de 0 à 500. Modèle à encas-
trer. Remise à 0. Diam. 55 mm. Prix . . . . 2.200
M TLL [AMPEREMETRE de 0 à 10 miliis. Modèle à
radie à encastrer. Diam. 55 mm. Prix .. 1.200

mm. Remise à 0. Prix

Diam. 55 mm. Prix

MULT!BLOC C 12
S'adapte sur un milliampèremè tre quelconque de 0
à 1 MA et le transforme en un Contrôleur Univer -
sel de pr écision à 12 sensibilités permettant les
mesures suivantes : Tensions continues : 0 à 1.000
volts. # Intensités continues 0 à 5 A.
0 ftesist. : 0 à 500.000 ohms. Prix 1.875

ATTENTION
Nous vous conseillons de grouper

vos commandes car , étant donné
Vimportance des frais entraînés ( port ,
emballage. manutention, correspon-dance.ü nous est impossible d'expédier
en Province les COMMANDES INFE-RIEURES A 1.000 FRANCS.

AUCUN ENVOI CONTRE REMBOURSEMENT
AJOUTER A LA COMMANDE TAXES 2,83 % 4.
Port et emballage. Pour éviter tout retard dans
les expéditions, prière d' indiquer la gare des-
servant votre localité.

AL 1 GNEUR MF TYPE BH1
Délivre une seule fr équence de 472 kes modu-
lée 3 50 ps vendu avec lampe 1.875

C O M P T O I R M B R A D I O P H O N I Q U E
C.C.P.PARIS 443.39Expéditions immodutoiMagasin ouvert toun les jours, sauf dimanche, de 8 h. 30 à 12 h. et de 14 h. à 18 h. 30.

160.RUE MONTMARTRE, PARIS (2*) CARREFOUR FEYDEAU-St-MARCMETRO : BOURSE

ATTENTION ! AUCUN ENVOI CONTRE REMBOURSEMENT
r—_ www.retronik.fr


